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"Vous «*n mnt double huimob * premièrement, 
le omsion de conserver latsct votre kéntife 
irligieui et netionel ; deuxièmement, te million 
de répandre cet bentage. J'aioute que c'ait ?e«re 
droit de garder votre héritage et votre devoir 
do le répandre"

Son Exc. Mgr Rdebrando Antomutti, 
délégué apoctolique au Canada.

MONTREAL. VENDREDI, 12 SEPTEMBRE 1952 Dix sous le numéro

l'ENQUETE SUR LA MORALITE

Les bookies, dédore M. Langlois, étaient
Réglé ment à Louzon; nouvelles Maître Jean Martineau 

négociations chez Viclcers conseiller de la reine
Les 2,500 grévistes de 2 chantiers maritimes de Lauzon obtiennent leur 
demande dune hausse de salaire de 15 cents I’hsure—Elle commencer» 
au 15 dacambra; hausse immediate de 12 cents et hausse rétroactive de

10 cents
réal, suivaient leur exemple. Les real. On nous a laissé entendre
grévistes de Montréal réclamaient 
20 cents et ils sont encore en 
grève.

M. Black a dit que l'entente 
intervenue ne touche pas les gré­
vistes de la Vickers, mais il espère 

à hâter un règle-

que les pourparlers reprendraient 
peut-être même sous peu entre la 
compagnie Vickers et ses 2,000 
employés en grève membres de 
l’Union nationale des travailleurs 
de chantiers maritimes, une filia­
le de la C.T.C.C. Il ne serait pas 
impossible que la fin de semaine 
voit se franchir à cet égard une 
étape décisive de ces négocia­
tions.)

Lauzon, 12 fP.C.) — Un règle­
ment est intervenu, hier soir, dans 
la grève de 2,500 ouvriers en. cours 
depuis 28 jours à deux chantiers 
maritimes de Lauzon, à la suite 
de négociations qui ont duré toute 
la journée entre les représentants
delà compagnie et de l’union. qu’elle aidera à hâter un 

Mvr°,ert Black- ««rant de Da- ment à Montréal. 
rL~,pbtlMJ!lg an? «epafinp! (Selon nos informations, la mê- 

* d'l,?ue le travail re-| me opinion avait cours ce matin 
prendrait ce matin aux chantiers dans les milieux ouvriers de Mont- 
de cette compagnie et à ceux de 
George T. Davie jind Sons Ltd.

En vertu de l’entente, les ou­
vriers obtiennent une augmenta­
tion immédiate de 12 cents l'heu­
re jusqu’au 15 décembre 1952 et! 
une hausse de 15 cents après cette I 
date jusqu’au 1er mars 1954, date 
d’expiration du nouveau contrat.
Ils obtiennent également une
Live au 1er mars 1952, date d’ex- h » e a i prince bénéficiaires dune succession en
piration de l’ancien contrat. nticï nrésomntipHn*1 trLanS'„he' nnt I’usufruil’ mais peuvent, 

Les salaires à ces chantiers sont „Pon^- ■ j,ïe. egyP;: Par disposition testamentaire, ven en moyenne de $1.07 l’heure. 1* 5".’,,* annonce aujourd hui qurtl;dre ou aliéner autrement les biens 
Les ouvriers, * représentés nar ® J?our !a Sulsse mardl Pr0- à légués, 

la C.T.C.C., réclamaient d'abord meme temps’ ,e Partl , 0n croit qu’environ un quart
une hausse de 25 cents l’heure e, dcniocratique. groupe uommum- des terres arables et des immeu- 
une réduction de la semaine de faïir.ancait Vne campi!gne Pour blés est administré de cette façon, 
travail de 48 à 45 heures. Ces de- r 1 ■ .n,10narchie. en Egypte. Le pays compte envi-
mandes ont été baissées plus tard , Pe,lt r01 Ahmed Eouad II ron 6,000.000 d’acres cultivables, 
à 15 cents, à la suite du rapport ■ Prcffnten’ent a Capri avec son Les wakfs relèvent d'un minis- 
d’un .tribunal d'arbitrage recom- ?Ve' ; ®x'r01 Earouk. Mohamed tère du gouvernement. Les reve- 
mandant une augmentation de „ le cousln ée Farouk. nus de certains d'entre eux vont à
7 cents. Morada, organe social démo- des oeuvres de bienfaisance et di-

M. Jean Marchand, secrétaire crat?’ annonce aujourd’hui que le verses institutions. La loi. approu.

Un parti égyptien fait campagne 
pour. . . . . . .  de la monarchie

Les hommes ont déclaré la grè­
ve le 15 août et quatre jours plus 
tard 2,000 ouvriers des chantiers 
de la Canadian Vickers, à Mont-

•oyd »t H bande

général de la C.T.C.C., n’a pu être1??^ réc,an>e la déchéance immé-ivée par le cabinet, conserve les 
rejoint immédiatement hier, mais !riate . 'de la cl'im>nelle dynastie j domaines consacrés aux oeuvres 
on a appris qu’il avait convoqué e®5’P,'enne '- Al Morada reproduit de bienfaisance, 
une réunion générale pour hier *e dlscours O'1® 1® chef du parti,1 On juge la liquidation des wakfs 
soir afin d'ordonner aux hommes f'ath-v eI riaml.v, devait prononcer essentielles au succès de la ré- 
de reprendre le travail. a un® assemblée que le gouverne- forme agraire qui limite à 200

ment a interdite. i acres le maximum de terre arable
“Il y a encore des esclaves en!que peut posséder un particulier,! 

Egypte pour croire qu’il faut car les propriétaires des grandes' 
maintenir la monarchie”, a dit terres inaliénables ne pourraient 
El Ramly. vendre leur excédent de terrain

“Mais le peuple égyptien exige conformément à la loi agraire, 
que la monarchie, sous laquelle il! >’ a longtemps qu'on tient le 
a enduré d’inimaginables priva-,s.vs,®m® des wakfs pour un graveLa police so résigne lions, ^disparaisse 'immédiatement ”bs,aeI® au ^progrès économiquej

à de longues 
recherches

et soit remplacée par une répu-i^ pays, les biens d’immenses do- 
blique”. Imaines demeurant la propriété hé-

Dans l’entre-temps. le major gé-irédit,ir* d'url P*1'1 nombre de fa-'
i néral Mohammed Naguib et son 
'cabinet de “techniciens” travail- 
i lent sans relâche.

milles riches.
Le _ gouvernement a également 

décidé de mettre à leur retraite
! Hier, les ministres ont siégé du- jOUS ’** fonctionnaires soupçonnés 

La noliee rant 11 heures, fait sans précé-(de corruPtion-même a défaut d'ac-
K ^ ( J»-4 «S—___ - .. . « ■ rues tir» ne st.i /la* rti»/*.i'r«r

Toronto, 12. (P.C.) ... ^ ____ __________  ____
ae résigne, aujourd'hui, à de Ion- d«nt ®n Egypte. Ils ont Approuvé ^110"5 0,1 de preuves. Pension- 
gues et pénibles recherches pour un® mesure supprimant une autre nes' ces fonctionnaires seront du 
retrouver Edwin Alonzo Boyd et institu<ion féodale égyptienne, les m*m® coupa l’abri des poursuites, 
les trois membres de sa bande “wakfs”. i Enfin, le cabinet a décidé de

Sui se sont évadés de la prison „ ... , . , ! diminuer de 15 pour cent le loyer
on, lundi. h sagit d une loi musulmane en des maisons construites depuis la
Après cinq jours, la police ne vertu de lacHH’lle les héritiers etidernière guerre mondiale,

semble pas avoir relevé une seule -_________ ____
Piste m avoir la moindre idée de 
1 endroit où peuvent se cacher 
Boyd, Steve Suchan, William Jack­
son et Leonard Jackson.

Tous doivent subir un procès 
sous des accusations de vols de 
banques et deux d’entre eux sont 
accusés de pieurtre.

On a entendu, hier soir, à la ra­
dio, Mme Boyd et ses trois en­
fants. D’une voix tremblante, Mme 
Boyd a imploré son mari: “Eddie, 
je t’aime. Reviens, je t’en supplie.
J'ai bien réfléchi." Un de ses en­
fants a dit: “Nous aimerions

Une “ conférence sur le 
dollar aurait lieu au . ' '

Washington. 12 (P A.) — Il sei Les économistes américains 
pourrait qu une nouvelle conferen- s'apprêtaient â préparer un ran­
ce sur la crise du dollar ’ ait lieu port parce qu’on craindrait de 
au printemps, entre les Etats-Unis,plus en plus que les slliés des 

“ jEtats-Unis suspendent leur réar-et la Grande-Bretagne.
Le premier ministre, M, Win-

mieux que tu sois en prison, papa, ston Churchill, se rendra peut-être 
et savoir où tu es." aux Etats-Unis pour discuter, avec

Le Star et le Telegram de To- le nouveau président, les vues de 
ronto ont publié hier des copies 1,1 Grande-Bretagne sur le raffer. 
photostatiques d’une lettre et. à missement des finances du monde 
cause des initiales suivantes, pla- occidental, 
çees sous quatre croix, “B C R D. ’. Il ne s’agit encore que d'un pro- 
ihiîïixi iava.lt 5ru î message jet et aucune date n’a été arrêtée, 
chiffré à 1 intention de Boyd. Mais Mais les économistes américains 

* d, j r* IJi’11 *'*gil; ^ «t britanniques préparent déjà les 
son initiale et de celles ries en- voies 
fants e£ que chaque croix repré 
sente un baiser.

Premiers essais 
atomiques sous 

peu en Australie

mement à cause de leurs difficul­
tés financières.

Cela semble d’autant plus possi­
ble qu'hier, la Grande-Bretagne et 
la France annonçaient les nou-

Racé jusqu'au bout des on-, 
pies (qui semblent vernis), le 
geste élégant, la parole facile.', 
l'esprit subtil, le sourire séduc­
teur, Maître Jean Martineau,! 
conseiller de la reine, nous ap-l 
parait comme le joyau le plus 
brillant de l’enquête sur la mo­
ralité.

Le chef de police a choisi 
comme représentant un des avo 
cats les plus raffinés du Bar­
reau : c’est un charme quand il 
s'asseoit — un poème quand il 
se croise les jambes — une ode 
quand il joint les mains... En 
somme, tout en lui est poétique,' 
cadencé, rythmé, équilibré.

Tel équilibre est trahi, même 
dans l’aspect physique du per­
sonnage. Il est grand et mince 
à la fois. Je ne T ai jamais vu en 
civil ; mais personne, mieux 
que lui, ne porte aussi bien la 
toge. Elle rehausse, en l’occur­
rence, la noblesse d'un visage 
relativement petit, oblong, sou 
ligné d’une légère moustache et 
coiffé de rares cheveux argen 
tés qui adhèrent aux tempes de 
fort près.

Deux tics affligent ('ea-is(en | 
ce de Maître Martineau.

L’un n'embarrasse personne:! 
cet avocat distingué aime jouet \ 
constamment avec ses lunettes. 
Elles sont magnifiques, il est) 
rrai. en grosse corne brune. 
Mais quand même... Il les ins 
folle sur le ne: : puis les enlève : 
puis les replace encore... Par­
fois, la manoeuvre est dis­
trayante !

L’autre tic est amusant : Maî­
tre Martineau taquine les jour-, 
nalistes. Ce sont de petites poin­
tes anodines, spirituelles et pas 
méchantes... Quelquefois, il va 
plus loin : N'a-t-il pas repris 
hier, son collègue Jean Dra 
peau qui parlait des "informa 
lions’’ publiées dans le De­
voir ”... Celui-ci s'est corrigé et 
a dit ’’reportages’’. Ce que le 
représentant du chef de police 
a trouvé plus conforme à to 
réalité. Merci.
- - * Ÿ *
Ce "reportage’’ sur Me Jean 

Martineau peut s’éterniser à 
l’infini — le sujet étant inépui­
sable. Coupons an plus court en 
signalant l’art exceptionnel que 
met cet avocat à soulever des 
objections.

Ces objections... elles pieu 
vent ! Il en a formulé une di 
saine dans la seule après-midi 
d'hier... Une par quart d'heure, 
en moyenne !

Des lecteurs pourraient 
s étonner, croire que Me Marti­
neau fait de l’obstruction, em­
pêche l’enquête de progresser...

Dénonçons immédiatement 
une pareille fausseté. Au con­
traire, le rôle de Me Martineau 
nest pas seulement de defen 
dre un client — mais d'aider le 
tribunal d découvrir la vérité.
Il s’y emploie de son mieux.
C est pour cela qu'il interrompt!

constamment Me Drapeau — 
afin que celui-ci demeure dans 
les limites de la légalité.

Au surplus, n’oublions pas 
qu’un avocat possède le droit le 
plus absolu de soulever toutes 
les objections qui lui plaisent 
— et qu’il emit nécessaires. Me 
Martineau utilise ce droit arec 
une hc “*'c(é consommée.

Et notons que ses objections 
sont extrêmement bien fondées. 
Voici quelques spécimens :

* Ÿ *

proteges
La police ne peut aller 

où vont les journalistes
Le chef Langlois admet avoir su, en 1949, que les bookies ne pouvaient 
opérer sans recevoir une "protection” — Il dit avoir vainement tenté de 
découvrir le “protecteur” — Comment un reporter de la “Presse” a visité 
un grand établissement où les agents de la moralité affirmaient ne pou­
voir mettre les pieds — La mystérieuse façon dont on a sauté, hier, par­

dessus une certaine période de temps
PAR FRANÇOIS ZALLONI ptnniition d* sauter, temporaira- 

r» i , , , ,, man», sur la période de tempsL.nSloT. i .dml. l«S u! COmPri‘» •n,r* la nomination du
, ‘ !!î ch,f Langlois comme directeur et

iiç sont pas nerveux. On lui dé­
clare que celle maison est la plus 
sûre en ville, quelle est ouverte 
depuis longtemps... "

Pacifique Plente. " f*11*** d* la Protection
d____  . , r, M® Drapeau demande au lé-Pourquoi ?... Me Drapeau mojn .

q.u* 'V '* dé- - Étiez-vous au courant rie
c! sou i‘.nn.nt r,!. n»n l’existence de maisons de jeu de
Cl soutiennent que non. cette nature ?

«... ..... -------- c u. pu, - ... , - Dens tous les cas, c’est un mys —Oui.
1er comme les historiens, cxpli- témoin un long reportage d un tère qui ne manque pas de pi- — Connaissiez -vous quelques 
que le juge. lourneliste de le PRESSE qui ra- quant. Tout laisse croire que les adresses?

_ Justement réplique Me eent^l,' *n comment il avait faits tamporairament passés sous —Oui.
visité, sans difficulté, la superba silence sont intimement reliés è v’

1) Me Drapeau parle des di/-on* rouv,rt portes (inclusivement) le renvoi de Me
férentes périodes dans le dircc- qu * n#, Pouvsiem le faire- - 
forai, du chef Langlois. Objec- ï"* recevoir de la ■ protection" 
li0„ de quelque part — qu'il le lavait
- Pourquoi avez-vous cette ‘°rf .b*»" ~ ««'M

manie de citer des périodes ? f, ,rouv,r ^Ul *••'* I* Pro-
Hpmnntler Alnvi TtCTtur .demande Me Martineau.

C'est une manière de par- Me Drapeau, pour se part, a lu

Afartinemi, ceci n'est pas un Y en avait il plusieurs '
cour* d'histoire.. maison de pari établie par Sam ,1a manière dont le chef Langlois —Voire Seigneurie, répond le

Quelle justesse de raisonne Nl'd,,m*1’ ‘“r la1ru# Metceife. a destitué son assistant d'alors. Me chef Langlois, c’est une siluation 
ment i Le chef Langlois rte se souvient Plante, qui dirigeait ta moralité, qui s’est développée au printemps

* * Ÿ PM d'hoir VU l'article en ques- og-OBTArP dc. 1!)4U " Mes ag®«ts -secrets
2) Me Drapeau veut savoir du î'*"- “T,* ,,.a* '•PMHé ««"ment, UN REPORTAGE .m avaient dit que les “bookies”

chef Langlois si ce dernier a’** *.®*n‘•'rets, eins: que les <■,, malin, au début de la troi allaient rouvrir leur portes... 
reçu les copies des rapports de • '.“H. . * ,™°' sième année de cette enquête, les J'ai passé l'information à Pleau...
l’escouade de la moralité. Ob-j ltè'j* lncaPab,,,5 avocats ont commencé par utili-Et nous avons constaté qu’en une 
jection d* m*“rt '* P'*d d*nl c,tt* mai' scr un temps considérable Inuil douzaine dc jours, il y avait une

— Telle question est absolu- **"’ „ „ „ 1er dans les registres pour trou dizaine de “bookies" qui roar-
ment inutile, affirme Mc Marti- u. ... « j u«, ver quelques dossiers de maisons'chaient. Mes agents secrets
ncau. C’est une perte de temps. '.‘t de paM’ ,"i°n "'T M\rm' <1l,',ls m' P®"'

L’interruption de l’woeot ” Me nrapoau.eite. après crla, lln vjdmt .‘L,ab,i*sf
provoque une discussion de dix à ceI, a. 1 A-l11- SJ CI la I IV Vtuss.-I sas* art.’.n , ........... usa*. vusin
minutes (montre en main), vi- du 27 avi il m(> de morobre oii d’etre accompagnés
sont à déterminer si la question c(,,f d. polie# P ? P Le journaliste raconte qu’une Ki d'' ^abdpé- ; ' r-es «gents rie
était utile ou non. î*. L"...maison de pari est ouverte ?Jeau ont'^rt® la même histoi-

reportagr publié dans La Presse aicn** a moins d’avoir une carte
-I.. nn  -s . fif» Ft W> M V Is i-<\ .1 * A • _ ......

M* Drap................. ..... fair. , d*J>a!l W'SZ're..
JnTrJ compcndr. à SM collègu.s qu’il a' c 0'ten,a| on sur la rue Met

ImZ J m m0tn? Ac "• tonal» pas du tout * connaîtra ^ s,u df la »«"«••• u?t por.
temps si la question arnit etc |qd,nti,* d„ ,8tnt4 dont n te parole de la police a affirmé
Posée sans plus de façons. . _ ;„taîîro.ni I. ♦.*.* d. ‘«u !* connaissalt ***» »•

Et le chef continue:
— Ce qu’il nous intéressait

- - — m.„ untnu.mant I. a.«t. h. H" " vuiinaissaii men la place. kLi,?*V0,r’ c é'ail Wmment les
Mois ,1 convenait que le prin- S «ai*. «I.»® ^ agents ht* pouvaient bootk,t>s av«^nt pu ouvrir

ape fût sauvé. mÏI MaX.../ I»* r* 1?^V * lit >' Pénétrer., le bookie porte les £?rtes t . Nous savions bien
^ AHOnJu adresses 14.5.5, 1457 et 1457 A. n<r qu.un booklc ne pouvait pas ou-

3) Me Drapeau demande au A, ** r» * . j Metcalfe... un gardien se trouve à'.l 11 t.snns recevoir de la “protec-
chef Langlois pourquoi il ne A,orf» M# Driptau a rtfuté d« la porte. Le journaliste, aecompa- 1,0,1 Heau et moi nous soin- 
gardait pas les dénonciations R00”*1, P,0, loin *on interro^atoi* gne d’un habitué, entre sans diffi l{les "jl W W serait peut-être sage 
anonymes qui lui parvenaient rt' * obttnu du jug» Caron la culte... il constate que les joueurs , les choses, pen-
ou sujet de la moralité. Objec-l ~~ ”—---- --------------------f ant #<n,,lo"wTail annonce officiellement son%

accord avec Eisenhower
New-York, 12. (P.A ) — Le sé-, juillet à Chicago, 

nateur Robert A. Taft a déclaré,! Les deux chefs républicains

riant quelque temps, afin rie de- 
i ouvrir le “protecteur".

Le chef poursuit toujours:
—y Mais voilà qu’au bout de 

15 .fours, les journaux onl com­
mence a écrire des articles 
Cela ma forcé à faire ries riécla- 
râlions, dans lesquelles je disais 

riiue je cherchais à découvrir qui 
ont C;a!j la tète de l’cnlreprise, qui

lion.
— J'espère, du Me Martineau, 

que vous ne reprochez pas an 
témoin d’avoir écarte de telles 
dénonciations.

— Parfois, répond Me Dra
peau, elles proviennent de gens 
fort respectables... uaicur i
des peureux! * ^ <1'1' S0"f aufourd’htii. que le général Eisen- pris le petit déjeuner, ensemble, à ®,a‘* .1° “protecteur”. Et i';i

— Ah' unii n«n..i. s „ . ™,wer ®l ll" son> substantiellement le demeure du général à rt'ni «outé que si nous ne réussi--ion.
que no s trainillnns sL3^ d acc0.rd ,sur .toutc:'' lM questions versité de Columbia. P‘>s. dans celle lâche, nous terme-

«onris o. *a fi .qU,,• îfrt*rt * paroi* n im- Annonçant qu il “prononcera un '• > maisons, pmemenl et
était parfois inwnuihïe^ri rfü. Port® ou dans la mesure de ses discours à la radio sur un réseau simplement Or vu ', mia sall, 
g creux*1 de *sia >ier° so*n noi» capac“^ pOUI<,fa,VOri,*rs,'a ^"V natio'lal'' ®‘ partout mi cela lui *''<>"• eu besoin dc po un autra

Rnalemehf le mo# infer iPa8nx -2“ cand,dat républicain a sera possible, le sénateur Taft a geste, ces maisons onl - rmé leur, 
vient- 10 •«(«r- la préaidence. invité lousé les Américains “qui P'"'"'Y riélles mêmes, quelque

Le sénateur Taft -s'est dit ron- ont confiance en son jugement" à ,cn»Ps -'Près nia déclaration 
e«.in. Üî.-Ca- ^qu unf dls : vaincu que le général "mettra à appuyer les républicains.
s„r dem’que' m®,s'*ur*1 exécution le programme républi- Eisenhower et lui ont convenu l-° cll05c e5» certaine
des letter nnL^esZ,aUSUle' «i"”- 'fl® diminuer suffisamment les de- u„ ......... . . ,

^ ’ Et il est “absolument assuré” penses du gouvernement pour que j| demi ml p ,Ue cn s,*rn4‘0'
— Oui, Votre Seigneurie ad-9u,E1*®nhowe|’ donnera un boni® budget soit dc $70.000.000.000 Fn sonimev,,,, ,,

met Me Martineau avec suavi-! gol,vcrn®m®nt »ux Etats-Unis. en 1954 et dc *60.000.000,000, Lan- que pour oi e ,,b V , dlt-e... Maps ca fait du bien ^ M. Taft a. qualifié, le candidat née.suivante, püssciü omT lets ZAcs d fa?.
temps en temps... 

Comme c'est vrai !
dp lait qu’ils

F. 7..

démocrate, M. Adlat Stevenson, “H n'existe fias entre non 
gouverneur de l'Illinois, de “rc- différends dc nature â compro- pouvoir cmïi 
présentant de la gauche et d'hom mettre aux veux du public l'uni- (jons-,

aient l'assurance rte 
nuer leurs opéra-

A Québec
me de gauche lui-même", té républicaine

Le sénateur a exprimé la con- nalour.
a ajouté le sé- Oui.

Québec, 12 (P.C.)

veaux déficits de leur commerce 
étranger.

La France a déclare un déficit p.,.i • u I ' -
commercial de 179.697,000.000 de . ? ■ Paii , rm,er\ archevêque 
franca, ($510,000.000) pour Jes huit t" aire d® Laodicee de Syrie 
premiers mois de 1952. Le déficit1 Honc* aPostoll9u® à Costa "
-J . 1 . t - , . S » tl IV tl n m les.*... 1 e. JL _ !

victjon que le général croit aux M. Taft désirait faire.connaître tion”' ' protec'
principes formulés dans une dé- se, vues après un tète à tète avec < >st him, , 

jclaration qu'a adoptée le comité le général. i 'mien'm.'.i,,
d’organisation politique au congrès l.e général et lui sont d’avis, il a fallu moHre le jour„^ 
républicain. a t-il ajouté, qu'il y a “une chose prcs.se JOUrnlU sou,

En réponse a une question, M. fondamentale cn jeu entre le parti 
Taft a précisé que les divergences républicain et le “Fair Deal ", le >-•* cho»*, allaient mieux quand 
de vues entre le général et lui, con- 'New Deal ', et le programme dc Langlois ast devenu directeur
cernent surtout les dépenses. Il M. Stevenson”, à savoir la lutte

37 archevêques et évêques au 
sacre de Si. Mgr Paul Bernier

u*. vouiu en oire pius long « de la liberté contre une socialisa-, . , , - ..................
S. Exe.;jet d’un hommage populaire *pon-'!«Jïïïïït ■U'1 connai,re 8ca ,ion insidieuse englolnnt tous les “ut ^ d hier apres-mo
èque ti-lUné. Dans l’impossibilité dffi. pr?.?rc,s “Pln,on* dan!' J®" riiscours. domaines du gouvernement Lmm,. u ? <ll'l'lan' t,u
îyrie et ter à la cérémonie nie suite de îst 'i D,Tmlcr® T01» QU® le moment ou il est devenu directe
Rica et; l’affluence de ncrsonnalités on î*naleur Taft et ,e Eiaen- ’La plus grande menace à la r ®n Juj11®» »B47 — les malao

n a pas voulu en dire plus long et de la liberté conl Quelques

000 de francs. " ’ ;d[ale .d® Québec, au milieu de fa cours pour ‘tradiiTre" leurs 'sentï-On se propose, pour l’instant, de 
prier les services administratifs de 
formuler les problèmes économi­
ques de l’Occident. Ce rapport, se­
rait transmis au nouveau prési­
dent après son entrée en fonction 
le 20 janvier.

De muta fonctionnaires améri-- ---------- — - -
cains sont d’avis que M. Churchill omentation a annoncé que les prix nombre 

: tiendra à discuter cçs problèmes du b®urre. du fromage, du sucre, canadien 
avec le président. S’il ne vient pas du bacon, de la margarine et des au défilé 

Onslow Australie 12 lui-mème, on assure qu'il délégué- ««‘«ses à cuisson seront augmen- cérémonie,— t^ craiL Vn Âu^ie nu.Ti ra M Anthony Eden, secrétaireJ „ cathédrale.
nremièrrx ér>rm.v1.. .ram:JÎU ^ aux Affaires étrangères, et M. R La Grande-BreUgn* et la Fran- LT.n) -
Fa Grude-BreUgnè *«e^SérouU*!A’ Bu,**r- chaneelier de l'Echi-;®» déjà rogné leur programme - LEtat ',e8t *ssocl^ 4 
ront vers I, finXmoU par suite ÎV^A* das P-chainS _secré-!de réarmement et les spécialistes

dernier, n’était que de 74,003,000 - 8ac^rd^ce' c* h1*1*"- ®n la cathé- mé deux larges haies sur le " ;vlctoir® d* ®®lul<i au congrès de le sénateur Taft.
AAn j. r_____ ’ /sa» ■ i/vt-, ». 11J —. _ j. i ........... .... V7 ' ■' —' r'“ ■ "1 —— —

minutes après le dé- 
idi, 
au 

leur

de la période correspond"antê,T;n!Pana<?a: ■ «f»' •* ViénitiïT dü!«r’anrnombrê'delitoÿëns'ant for" ïdZf«,A/CAa0"t^5n‘' ' ja'!,b,,r^ ,, sl Æieùre ’.''a'^ffmini d® 'l' s'ndre «'étaient pis'ouverlM
i fâiit les années précédentes.

Certains établissements opé­
raient encore, dit-il, mais sous le 
couvert de clubs à charte, contre 
lesquels il élait excessivement dif.

|ficile (dit le chef) de faire des 
; cayscs.

M. Langlois admet qu'il ne s’est 
jpas immédiatement occupé de cet- 

(,!lo question, en prenant charge de 
son poste rie directeur II l a fait 
deux ou trois mois plus tard.

! C'est-à-dire qu'il recevait les rap- 
I ports verbaux et écrits dc l’es-

La Grande-Bretagne a révélé pl“s imposante couronne épisco-: ments 'de" fie'r"té“'du 'témoignage i AdfillOUfir fl £111 Ml H P Hf* Ç0 lérloror nOMr 
iue ses exportations du mois p>*c 9ue notre ville ait vue de- dont notre compatriote vient d'étre UvlimilllC UC 9C fCuCrCr 001/1
l'août se chiffrent par 180,700,000 P“'!. i®s assises du congrès eu- l'objet de la part du Saint-Père “
livres, en regard de 207,800,000 charisti<lue d« 1338. | Lj meme scène s’est répétée.'
livres en juillet. ! Un prince de l'Eglise, 37 arche- aprts la cérémonie, quand l'ancien

Le ministre britannique de l'a- vèques *et évêques el un grand!cha.nc®lier d® l’archidiocèae de
''maintenir la paix dans le monde"

r .^ivé** sous Ie”0r»uPadu!olus 'air(a d EtaT “ du T^or desl^éricins craignent que^ de n^ 
cr.ndUerez Etats-Unis. velles reductions de leurs crédiUet*technkiens^e nombreux ,avants (Interrogé à ce sujet, à sa con- ^,8uerr,e gravement à la

Une équipe d’avfateurs mii^tait firenc* de Pr®**®- !® president d^ens® d® 1 Occident,
aur les T rente BeU? Ætuéaîri Truman • déclaré, hier, que de 0.n ‘gnor® <iu«lles mesures se- 
sur les nés Monu Beilo, situées à telj entretient concerneront né-™nt Proposées. U Congrès a voté

ngan, archevêque de To-i i ,UI 1 . ->vnum.in cron r
ronto, a présidé à la consécration Pé®ns de se fédérer pour "mainte- son election mettra le projet 

.. ’épiscopale de Son Exc. Mgr Ber- nir la pïix dan, ,e nionde'' branle rapidement
I Eglise nier. Fe prince de l’Église était 11 portait la parole de

tif très signifira- itssuté de Son Exc. Mgr Maurice nouvelle assemblée nu cnmmnat
élu ni?*?» 1?0'1.^*au ,dlPIom*tc Roy, archevêque de Québec, et de d® ■’“cier et du charbon, le pre-
r.ASu» i vHÎîaLA®*i Pîem'?.iSon Exc. Mgr Alexandre Vachon, mi,«r organisme ayant des pou- 
vanaaitn i accéder a la diamte archevéaur H'OltMua nui aaia. voir* sunra nationaux rtanx

. devant la L’orqanisation du Plan Schu-j,__ , . ,
du combinat man diffère du Conseil de l'Euro cnua,‘c dc moralité.

pc en ce que ses délégués sont . ,>uis Me Drapeau annonce qu'il
deux------------ ..... ..vu,.,,----- —--------- nommés directement par leur çon-1interrogera le témoin sur ___

a , - -- ofgmtéjarchevêque d'Ottawa, qui agis- voirs supra nationaux dans ITii»-vcrnement et ont le pouvoir de!Périodes du directorat de M. I,an-
ne nonce apostolique. . i salent comme co-conaécrateura. toire de l'Europe. Demain, l'as prendre des décisions au nom de glois. La première va de sa no-

M. Hugues Lapointe, ministre! Son Exc. Mgr Ildebrando Anto-!semblée étudiera un projet d’éta- 'Cnr gouvernement imination, en juillet 1947, jusqu’en
environ 80 milles de Onsfnw i»nrï 'els entretiens concerneront né- 'um Rt Ai®.voce d®» anciens combattants, représen- niutti. délégué apostolique au Ca-’biir une assemblée de deux cham I.es Etals Unis d'Europe qui ma!s !948- l a seconde part de
occidental de VAuxtralie^’enuis cessairement le prochain prési- des crédit» de $6,447,730.750 pour tait le T.-H. Louis Saint-Laurent,1 nada, a prononcé -!e sermon de bres pour les Etats-Unis d'Europe I on projette de former ne com cette data et se prolonge jusqu'à
le mois d’août 1951. est ,'rrivJ’e à ^LfA.paS eeh'nio .......................
ce port hier. ' - (au courant du projet).

Le navire, sur lequel ces avia- _____—__________________
leurs sont arrivés, est reparti pour !
les terrains d'essais atomiques' ArrîrlAnt* fntralc 
avec un groupe de 26 savants bri-l MCCIOenT* TOTaiS 
tanniques et officiers de service

militaire, économique et 'premier ministre du Canada, 
technique à près de 40 pays du-

' circonstance. Il s’est ......., r-- n
nos jours ou jusqu'à la date in-

programme d'aide à l'étranger 
. doit être continué durant quel-

il“’,t à deux Pe,*°nnos, iK,S".l5iSa2t,riÆ
sures i|2P2curîtéP ,trlctw me' f, Chicoutimi saires pour Perrn®Ur* »u,t P«y» de*U|fn hvH^nn «Ji.nrf-rt.na a. i.i Q ^‘•'ICOUTIrnl l’Europe occidentale de stabiliser

^ ^ li'dra\ion Sunderland, df 11* leurs finances dans un avenir nrn-R.A.F., qui s f.it son plein d es- Chicoutimi. 12. (P C.) - On a chain ' ^
aence à Onslow, hier, a truispor- j signalé deux accidents de la cir* — — i ^ -------------- -
té d’autrM «avants aux lies Icuiation à Chicoutimi, hier, lors- i•___r______

A Singapour, aujourd'hui, le'qu’un camion a tué un enfant et' L6WIS DreDOfe URfi
ou’un homme est mort lorsque son • *
auto a capoté.

Harry Jean, fils de 3 ans de M.J 
et de Mme Odina Jean, dc Stationl 
d'Hébertville, a été broyé à mort

pro
, ______ , , , Mt plu à rap-l “Je crois que l'assemblée a IA prendraient d’abord que les . - _____________ ...

, . ... - r-.- — ,.M- pnésime Gagnon, ministre P®1*» 1®» mérites de l'Eglise du une tâche d'une réelle importance pays du Plan Schuman chaque dl<i'l<'® dans la requête ayant don
Irant l'année qui ae terminera le “*« Finances de la province de Québec et U a interprété les es historique", a dit M Adenauer pays conserverait su propre sou n'' naissance à cette enquête.
:1er juillet prochain. Québec, représentait M. Maurice P0*1’* lue Sa Sainteté place dans "dont la réaliaation contribuera à veraineté. sauf pour les questions,
I On croit généralement que le Duplessis. Le Sénat canadien, la l'Eglise canadienne. U a vu aussi, renforcir l’Europe, à sauver et à spécifiquement confiées au Parle Rapport, à produire

magistrature, le corps diplomat!-dans le choix que le Saint-Siège sauvegarder notre culture et à ment commun par le gouverne Abordait la oremièr» H» 
que de Québec, l'administration vl®ot de faire, du nouveau nonce:rnttlnfenir la paix dans le monde,"jment des six nations. !riodes VI I anv ois irWi m.qf.
municipale, l’armée, la marine. »PO»tolique à Coita-Rica et à Pa-j L’assemblée du combinat com-l, ïre^projet vise à établir un Pw-i«çu un' certain nombre Vplain

les gouvernements-membreshier soir. (suite

frius grand secret entoure les al 
ées et venues d'un savant cana­
dien et d’un Britannique qui ae 

préparent i se rendre plus tard 
dans la journée, aux terrains d'es­
sais atomiques de la Grande-Bre­
tagne. à Monte Bello.

Ce sont M. W. G. Penny, direc­
teur des essais et M. O. M. So- 
landt, spécialiste canadien des fu­
tées dirigées. Ils sont srrivés à 
Singapour, hier soir.

La consécration épiscopale don­
ne toujours lieu à une solennelle 

tembre. une semaine plus tard cérémonie liturgique. Celle du nou- 
1 I a*#* ’ L® contrat des mineurs unis veau "Sî10* «Postolique a revêtu,areve OOUr IC ZZ ?ve5 lM bouiUères du nord expire au•,<Ju^dilu,• un. *clal Parilculter™ rw * 1* 20 septembre, un samedi ionr du fait de la presence d'un orince

, ,, . -, Washington. 12. (P.A.) __ M
par un camion comme il regardait John L. Lewis a convoqué auiour 
les travaux d excivation qui se d'hul son comité politique des mi- 
poursuivent près de s» demeure, neurs unis à une réunion qui aura 

Roland-Denis â ireault. un marinjlieu à Washington lundi pour re- 
en congé, a é é tué lorsque riuto-inooer les négociation, collectives 
mobile dans laquelle il avait pris’et préparer une grève possible des 
place a capote. mineurs amcricsins pour le 22 sep-

septembre, un samedi, jour . „
de congé, et les mineurs seront 11- dc 1 Eglise

présence d'un prince
----- 1---------------- .... ... S. Em. le cardinal

bres de ne pas se présenter su „ (ÎL®S Charles McGuigan, et de 
trsvail le lundi 22 septembre. s-, Ex('- Mgr Ildebrsndo Antoniutti.

M. Lewis a négocié séparément !d®l*gué apostolique au Canada, et 
un nouveau contrat de travail avec’d'un si grand nombre d'archevè-

et d'évéques.Quelques 
nu nord

producteurs de houille!
et du sud et avec l'indos- Trois chorales ont prêté leur 

trie de 1 anthracite en Pcnnsylva. concours et ont contribué à l'éclat
ni*v de celta fête religieuse.

M. Adenauer a lu i l'assemblée 
Je texte d'une résolution adoptée 
au Luxembourg avant-hier au con 
seil ministériel du Plin Schuman, 
dont il est le président. La réso 
lution demande à l'assemblée de 
rédiger un projet de constitution 
pour les Etats-Unis d'Europe d'ici 
six mois.

la page cinq)

L'approbation du projet est une 
lécessité absolue", a dit 

nauer,
"nécessité absolue' M. Ade-

Plusieurs délégués appuient le 
projet de fédération Hier, ils om 
élu M. Paul Henri SpAak, ancien
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DEL» LE, DEVOIR, MONTREAL, VENDREDI 12 SEPTEMBRE 1952

Garden-party
- à Outremont

!
. Sous la présidence d'honneur de:
- Mme Camillien Houde, mairesse 

de Montréal, et de Mme Romuald | 
Bourque, mairesse d'Outremont,

.Z. les Dames paironnesses de l'hôpi- 
'~ta! Ste-.Teannc d’Arc organisent! 

présentement une grande garden- 
** party d’un cachet tout particulier 
^ En eftet, cette manifestation per-i 
^.mettra de grouper pour la pre-i 
» mière fois des représentants des 
a. associations d’auxiliaires bénévo­

les des hôpitaux de Tlie de Mont­
réal. Autre caractéristique, ce sera- 
|a première fois qu'une garden- 
party aura lieu dans nie du parc! 
St-Viateur d’Outremont,

Cet important événement, au 
" quel sont conviées environ un mil-; 
• lier de nos concitoyennes les plus 

distinguées, tant de langue fran 
•” çaise que de langue anglaise, se 

" déroulera à 4h. de l'après-midi, 
mardi le 1(1 septembre

Par exception et en raison de 
-.l'essor remarquable de l’hôpital 

Ste-Jeanne d'Arc, présentement en 
' "‘i voie d'exécution d'un programme 

*'v d’expansion de ,$5.100,0(1», rue St- 
•Urbain, le Conseil municipal d'Ou- 

'■ 'tremont a gracieusement mis une 
' "f partie d’un de scs parcs les plus 

jolis à la disposition exclusive des 
' - Dames patronnesses. Celles-ci joui- 

ront ainsi, avec leurs invitées, de 
*•’ -la même inlimité qu’elles auraient 

•' dans un jardin privé.

elle et Adrienne Hamelin 
Mme Lamothe déclare que le

______________  but de la garden-party est de four-
* Mmt Sylva Lamotha, présidante "ir aux 'Jw™ groupements de 

das dames o.tronnesses de l'hônital [lam,’s patronnesses l’occasion de

Les enfants sont retournés à l'école ot la maman ratourne à sa 
machine é coudra. La couture chez soi ost économique et plus 
pepuleire que jameis avec les patrons perfectionnés st si bien expli­
qués et l'outillese de plus en plus agréable è manier. La garde-robe 
des petits qui est confectionnée par la maman a bien des chances 
d'étre plus ebendente et plus prstique perce que les frais de con­
fection sont portés au compte d'épargne plutôt que donnés é 

l'extérieur.

Jbe la âoie anglaise 
poux le couronnement

Pour les robes de la reine — L’élevage du ver à 
soie en Angleterre — Lo commande royale à la magna­
nerie de Lullingstone dirigée par Lady Hart Dyke — Il 
a jallu plus de 20,000 vers à soie pour fournir le tissu 
de la traîne que la reine-mère portait le jour du couron­
nement en 1937 — Méthode d’élevage qui n’a guère chan­
gé depuis que les Chinois la perfectionnèrent il y a 
3,000 ans — Cet élevage s’appelle en Orient: "la scien­
ce royale de la sériciculture" — Des milliers de sujets 
pont élever des vers à soie pour fournir leur part du pré­
cieux tissu à leur reine — Lady Hart Dyke et ses experts 
assistent aux conférences internationales des textiles — 

Comme toute» les reines du passé et celles des contes Eli­
sabeth portera, le jour de son couronnement, des robes 
de véritables soies naturell es.

POUR LES ROBES DE LA REINE

P.I.R.U. — Quand 1a reine Eli­
sabeth Il a fait savoir dernière­
ment à lady Hart Dyke qu’elle “se­
rait très heureuse si la magnane­
rie de Lullingstone pouvait four­
nir la soie destinée aux robes du 
Couronnement’-, elle a marqué 
une date importante dans l’histoi­
re lu remarquable effort fait par 
une femme tenace, pour mettre 
sur pied une véritable industrie 
en Angleterre.

Les tentatives faites au cours 
des siècles en vue de l’élevage du 
ver à soie en Angleterre avaient 
toutes échoué jusqu’ici. Aujour­
d'hui, après 20 ans d'efforts assi­
dus, lady Hart Dyke a prouvé que 
l’Angleterre est capable de deve­
nir un producteur de soie de pre­
mière qualité, et lady Hart Dyke| 
s'est mise à l’oeuvre sans l’aide de 
connaissances spécialisées, de ma­
chines et sans feuilles de mûrier

à tisser un petit “hamac” en soie, 
puis il s’enroule dans un fil de 
soie de 2 milles en forme de 8. 
Une fois que ce travail est termi­
né, les cocons, qui ont l’aspect de 
jaunes d’oeufs durs, sont mis au 
four de manière à tuer les chry­
salides, qui autrement se méta­
morphoseraient en papillons qui 
casseraient les précieux fils.

MILLIERS DE VISITEURS

Jusqu’à ce point, avec des soins 
normaux, n’importe qui, pour ainsi 
dire, peut fabriquer de la soie. 
Des milliers de visiteurs de tous 
les coins du monde ont emporté 
avec eux des oeufs de vers à soie 
et des graines de mûriers pour

L’âge de la retraite 
n’a pas de chiffre fixe

(par la Presse Canadienne) 
Nombreuses sont les femmes

A l’Union des latins 
d’Amérique

La fête des pommes aura lieu 
dimanche, le 21 septembre, dé lÛ 
h. du matin à 6 h. 30 du soir.
Messe à Marieville en chemin. Dé- 

quï'^de"nos'jours','"font” la "méme'Pft du C.E.O.C., 460 est rue 
erreur. Elles s’asseoient bien con*| ?he^*^^00^e, a Tr3JsP°rt
fortablement, et disent qu’elles ! «-^0^ Par autobus spécial pour
sont "trop vieilles" pour se lan-|membres et leur» invités. [vOYAGE D’ETUDES 
cer dans une carrière ou dans les Renseignements: M. Gilles Le
affaires, ou même pour poursui- PLateau 3901. __ | Le Dr et Mme Jean-Marc Bor-

bien d’autres-auraient eu le cou-!delei,u ont <luitté Montréal le 3

Carnet
mondain

vre leur carrière ou conserver un 
commerce. Elles se regardent dans 
le miroir, voient des cheveux 
blancs, quelques plis sous les yeux, 
et décident qu’elles ne sont plus 
bonnes que pour la berceuse.

C’est la raison pour laquelle 
nous voulons les convaincre du 
contraire en leur racontant l'his­
toire de quelques contemporaines 
11 y a quelques jours à peine 
on parlait d’une femme de Col- 
lingswood, au New-Jersey, Mme

carrières dans lesquelles elle a 
remporté du succès. Alors qu’elle 
était dans la vingtaine, elle pra­
tiquait le droit. Dans la trentaine, 

Kate Sawyer, qui -venait de célé-iglle se mit è vendre des objets an- 
brer son 99e anniversaire de nais ! tiqUes, et dans la quarantaine, elle 
sance. Mme Sa-reyer, dont les yeux'dirigea une chaîne de boulange- 
sont encore excellents, passe la ries
plus grande partie de son temps à: Un petit mot aussi o’Effie Smith, 
faire de la couture. Elle aime à de Guelph, en Ontario. Elle est 
se tenir occupée, et s’intéresse’âgée de 82 ans, ce qui ne l’em- 
activement à tout. Elle est fière pêche pas d’être une excellente 
de sa famille, et a trois enfants' artiste. Elle a appris, par elle- 
encore vivants. 21 petits-enfants,: même, à peindre des fleurs. Elle 
24 arrière-petits-enfants, et 3 ar-j,se lança dans cette carrière en 
rière-arrière petits-enfants. j 1932, et pendant de nombreuses

Il y a aussi la gloire de Holly- années, elle a vendu ses tableaux, 
wood, Adeline De Walt Reynolds,:Et elle nous dit: ‘‘Lorsque vous 
qui est âgée de 89 ans, et qui n’a!peignez des fleurs, vous avez tou-

rage, comme elle, de’se lancer septembre dernier à bord de l’Em- 
dans une nouvelle carrière à l'âge press of Scotland pour un séjour 
de 70 ans? jde trois ans en Angleterre, Le Dr

Il ne faut pas oublier, non Pjus’ Bordeleau suivra des cours à Tins- 
cette autre actrice, Florence Bates.! A. innAr».Elle ne fit ses débuts au cinéma tltut de Psychiatrie de Londtrtl 
qu’à l’âge de 50 ans. Et pourtant,!tout en poursuivant un travail ch- 
l’art dramatique n’est qu’une des nique en neurologie et en psychia-

pourtant pas abandonné sa car-: jours l’impression d’être au prin- coramencer leurs propres petites':, ri. -i_éma rnm- temn*"entreprises séricicoles. Cependant, nere d aclnce de cinema. Corn-, temps.

trie dans divers hôpitaux. Mm» 
Françoise-G. Bordeleau, licencié» 
ès lettres de l’Université de Mont­
réal, continuera ses études sur la 
littérature et le théâtre en vue 
d'un doctorat ès lettres.

DAVID-MARCHAND

Au mariage de Mlle Andrée 
Marchand, fille de M. et de Mm* 
Hormisdas Marchand, de Joliette, 
avec M. Pierre David, fils du Dr 
et de Mme Honoré David, de 
la Côte-des-Neiges, que bénira M. 
l’abbé Jacques Côté, samedi ma­
tin, à dix heures, en l'église Saint- 
Pascal-Baylon, MM. Jean-Paul La- 
pierre, Jacques Dorval, le Dr 
Pierre Marchand et M. Remi Mar­
chand placeront les invités.

Retraites fermées
Chez les religieuses de Marie

c’est après le stage du cocon que! p--»»- —— 
la tâche devient plus difficile et
c’est nnnr cette raison nue d'an-

d«» dams* patronnasses de l’hôpital
» Salnta-J.ann. d’Arc. SÇ ">**'* connaître de fraterniser

jet de nouer des relations qui per- 
—~ La garden-party du 16 septembre meltront d'accroître l’esprit d'en- 

réunira des femmes d'oeuvres, Traide.
^ sans distinction d’origine ethnique “L'emplacement choisi pour no- 

>—* «9 de croyance. Parmi les institu-jlre garden-party, dit-elle est non 
"■■fions, associations et organismes: seulement pittoresque et ombra- 
JSfwitcs à se faire représenter à;gé, mais il est facile d'accès pour 

celte fête en plein air, on remar-j celles qui s’y rendront en autobus, 
•que les Dames patronnesses des>n tramway ou en automobile. S’il 

hôpitaux St-Luc, Royal Victoria,! pleut, nous utiliserons le kiosque 
Verdun, Reddy Memorial, Queenj rie l’île. Les autorités d'Outremont 

; •'Elisabeth, Montreal General, Jew- ont pris les dispositions nécessai 
" Un, Hôtel-Dieu, la Miséricorde,
...' SJ^p-Justine, Notre-Dame de l’Es- 

perance, Notre-Dame de Montréal 
et Royal Edward, la Croix-Rouge, 
l’Assistance maternelle, la (Tint- 
lue du B.C.G., la Ligue de la Jeu­
nesse féminine, ainsi que les épou-

de les remplacer se sont révélés 
sans valeur). D’autre part, lady 
Hart Dyke avait affaire à un cli- 

ants.

faire des essais chez elle, au châ­
teau de Lullingstone, une des de

nicipaux de Montréal et d’Outre­
mont, des membres du corps mé­
dical de l’armée canadienne, d’un
certain nombre de représentant» j «« ;"a"e ! mât'des'oluV décourageant
de la colonie italienne, etc. .Réparatrice, 1025 ouest, boul. Mt-jmat des Plus üecourageanis.

Le comité d'organisation est R°yal> y sur* retraites fermées! j ady Hart Dyke commen(.a 
sous la présidence de Mme Sylva en septembre: du 18 au 21 pour1 - - •
Lamothe, présidente des Dames pa-| jeunes filles et du 22 au 25 pour 
tronnesses de Me-Jeanne d’Arc. 11! r Hcomprend aussi Mmes Prud'homme^'1™,6,8 P^ch^es par le Père Loren- 
St-Germain, Pierre Préfontaine, zo Gauthier, C.S.V.; du 26 au 28 
George Pearson, Charles Gobeil et;pour personnes de langue anglaise 
?™e6A"!“dI-ajn«-5Lu.i*IUe* cé'IPar »n Père jésuite. En octobre,

du 2 au 5 pour jeunes filles, par 
le Père M. J. D’Aujou, S.J., du 6 
au 9 pour dames par le Père An­
toine Pelletier, SJ, On peut s’ins­
crire d’avance pour ces retraites

c'est pour cette raison que, d'an­
née en année des milliers de' colis!

(et tous les produits susceptibles parviennent régulièrement au châ- 
i„, -—uL- „„ teau. Ces colis contiennent des co

cons envoyés par des séricicul­
teurs amateurs pour être dévidés 
en écheveaux de 2 onces compre­
nant 30 verges de fil de soie, et 
représentant le travail de 250 vers 
à soie.

Une vingtaine de jeunes filles 
meures historiques les plus an : de la région, ainsi qu’un certain 
ciennes d’Angleterre, qu’abrite; nombre d'apprenties d'outre-mer 
une verdoyante vallée du Kent.;qui étudient la sériciculture, dévi- 
La magnanerie était déjà bien éta-i dent les cocons. Une brosse rota- 
blie en 1937, quand lady Hart Dyke five trouve la bonne extrémité du
se vit récompensée de tous ses ef­
forts en recevant la commande de 
fournir la soie pour les robes de 
couronnement du roi Georges VI. 
Il n'y avait pas de temps à perdre. 
A l'époque, elle n’avait que trois

en écrivant ou en téléphonant à : employées, mais on travailla à

D». «m.ffeauwuM po,|r H8y.ss«WB%yrs
mes, dirigée par le Père Lorenzo ; courant, la soie fut prête pour les 
Gauthier, C.S.V., aura lieu mardi, tisseurs avant même la date pré- 
23 septembre, à 2h. 30. Cordiale j vue 
bienvenue à toutes les dames.

fil qui est alors moulinée avec les 
fils de quatre autres cocons, for­
mant ainsi automatiquement un 
seul fil très solide.

Autrefois, toutes les machines 
utilisées pour le dévidage et le; 
moulinage étaient fabriquées à l'é­
tranger. Mais, un jour, sir Oliver 
Hart Dyke commença à s’intéres­
ser à la question. Sir Oliver, qui 
est ingénieur, mit au point de 
nouvelles machines et même cer-

res pour assurer un service d'or­
dre parfait et pour faciliter le sta­
tionnement des voiture*.”

Un intéressant programme mu­
sical a été préparé pour la cir­
constance. Il sera exécuté par un 
ensemble Vie cordes ainsi que par

ses des directeurs ries hôpitaux de Marthe Lapointe, soprano, André 
Montréal, ries gouverneurs de Ste-j Turp, ténor, et Georges Lindsay, 
Jeanne d'Arc, des conseillers mu pianiste. ,

Partie de cartes
Lundi, le 15 septembre, à 2h 30 

dans la salle des Oeuvres des 
Franciscaines missionnaires de

Ci.', CARTES PPOFESSIONNELLES ET D'AFFAIRES

vril. de mai et de juillet, et beau­
coup des touristes d’outre-mer qui 
visiteront Lullingstone cette année 

Marie, 120 est, rue Laurier, aura : verront sans doute certains des 
lieu la première partie de cartes cocons qui fourniront la soie. Tout
du Cercle missionnaire liturgique ------J *------ ’■
“Marie Reine des Missions’’.

Les recettes de ces réunions de 
charité sont consacrées à l’entre­
tien des chapelles pauvres des Mis­
sions lointaines. Les dames et de­
moiselles abonnées, les amies des 
Missions sont cordialement invi­
tées.

.. , - , taines améliorations qui pourront
Il ne sera pas nécessaire de t»- £ort bien être standardisées. La 

vBiller avec tant de hâte pour jes demande en ce qUj concerne ses 
robes de la re ne Elisabeth. On:dé jd , t , „ ,n a Iabriaué 
fait l’élevage d’importantes quan- - M ...
iités de vers à soie à la fin d’a-

AS5URANCE DACTYLOGRAPHES

Horace Labrecque
•t Fils Lté*

COURTIERS D’ASSURANCES
Non» invito’’» les communauté* 
religieuse* à se prévaloir d* une 

*ervtoe«j particulier*
CH. 47 % 204. Notre-Dame ou«*t

Tél. Marquette «S83-fM4

AVOCATS

VANIER & VANIER
Anatole Vanier, c.r Ou» Vanter, ojt. 

AVOCATS
S7 OU RAT, RU» AAlNT-JACgUBS 

Tél. U Amour *B4!

Royal — Remington — Underwood - 
L. O Smith. Oo*

m
»ona "ttenclrux 
régulier et por­
tatif P r o t e 0 
r e u r * de ohé 
que* d u p 11 
cateura. calcul* 
U’urs et macht

A propos des pieds 
fatigués

des modèles plus petits pour les 
sériciculteurs amateurs. Ces der­
niers ont eu du succès sur tous les 
marchés où ils ont été vendus.

INDUSTRIE BIEN ANGLAISE

comme ’en 1937, quand la soie uti- Rien n’est perdu à Lullingstone. 
Usée pour les robes du couronne- La première soie grossière est mé- 
ment de Georges VI fut fournie;langée avec de la laine provenant! 
par les cocons envoyés par des; d’une exploitation d’élevage de la.; 
milliers d’enfants d’Angleterre et pins angoras. Le premier article, 
du Commonwealth, une grande tricoté avec cette laine et soie fut; 
partie de la soie des robes de la: un bonnet de bébé, qui fut offert à 
reine Elisabeth proviendra de co- la prinresse Elizabeth, pour le

■

- s--
, i

i

prince Charles,
Au cours de ces dernières an- 

j nées, des pays d’outre-mer se sont 
traîne que la reine porta le intéressés à la soie de Lullingsto-

ne. Des gouvernements, des entre­
prises privées et des centres de 
reclierebo se sont adressés à lady

gnait souvent,à son mari, soudeur 
de son métier. Et ses plaintes ont 
amené le développement d’un nou­
veau genre de soulier, que son 

à addition mari espère fabriquer prochaine- 
nir Vont» Ktiment, sur une base commerciale, 

service. iten»uB«. mcetinn eohat. ; Le principe du .soulier est le
N. MARTINEAU & FILS même que celui d’un balcon de 

mis Ri:* ai.n'RV {théâtre. Le soulier est parfaite-
ciur» vit* et unuftiMttte) Hs. aiisj mcnt aoutt-uu. mais il n’y a pas de

talon. C'cM très simple. La semel

cons également envoyés par ses 
jeunes sujets. Il a fallu plus de 
20,000 vers pour fournir la soie de 
la traîne que la reine porta le 
jour de son mariage. Cette traîne 
était, cependant, légère et délica-

Iæs talons hauts faisaient sont- te, et il faudra une quantité rie ____ __ ___ _______________
frir Mme Martin Friedman, desoie beaucoup plus importante nyâf Kne a donné ses conseils et 
Norfolk en Virginie. Elle s’en plai- pour les robes qu elle portera lors;Jvis concernant des proiets d'ex-1

de son couronnement. nloitation sérlcicole en Irlande et
v'usT serm tvi-tp- à Chypre. Elle a initié aussi d’an-
CHALEUR 1) El E jcîens combattants anglais, améri-

La méthode d’élevage du ver à coins et canadiens à la séricicultu-; 
«oie n’a guère changé depuisjre, et on voit souvent maintenant; 
qu’elle fut perfectionnée par les lady Hart Dvke et ses exoeris aux! 
Chinois il y a plus de 3,000 ans.!conférences internationales du tex-i 
Le château de Lullingstone s'est j tüe. 
révélé un cadre parfait pour cenîîènt1 “la”«eien- Avec la demande sans cesse

Je dé la sériciculture". Plu- croissante d» tous les coins du

BREVETS D'INVENTION

Brevets d’invention
MARWUKb UB COMMKRCS 

DK83XNS do FABRIQUE 
ou tou* pav»

MARION & MARION
Raymond-A. Robtc st Alfrod Bastion 

1510, rue .Drummond, 
MONTRKAi

ENCADREURS liê.'avec "un' suppor'rd'aluminiüm ‘ monde pour la soie de Kent. l’en-|j|
ou de plastique, supporte tout 1®{cblteau o„t *** a b U------— ---------------------------------- ‘-i*

Wisintainer & Fils
90S BOULEVARD PT-LAURENT

LES ENCADREURS
MANUFACTURIERS 

LAnc. 2204
Mouluir* — Cnrtr»'* ~ Miroir* 
Répartition* d* osdrr* et miroir*

:

-$p'
: ;|f;

v

LA COUTURE CHEZ SOI

été transformées en|trePrise de Lullingstone augmente 
rhamhrev'fVincubation où les oeufs sa production quotidiennement. ll| L*t pli* sent toujour* très *n f*v*ur d*ns plusieurs collection* à
t 11 SX 1111'1 - s* »** .... nA c’orriê nine sw ai nÔAmnmê et ' ■ > w a _____  _____ _ 11 * :____ __ !   -l/t-. * **_ ________ «____• ____

LAITERIE

^ Manuel dè l’Inventeur
- . ft formule.dii preuve

î % d'invention'Y /Sa

DACTYLOGRAPHES

"TOUT POUR LE BUREAU"
ü*ctylogr*ph««, maohl 
n*B à additionner, i 
écrlm le* chaque*, ft- 
hér**. pupitre*, ohat- 
•**. armoire* *te.. tto

Canada Dactylographe Enr. 
44 », ru* St-Jtcqu**» Momrèel 
TÔI. HA. 4MS R.-T. Arm*nd

CH. C9S» - IJ,, Holt. KOSKMON [ 
LAITERIE

Loturtii i>Hni.di«nD<-rnDCMM 
A. PATUNAUDE, proprietaire

MEDECIN

Klmrtclt, BifOIral* Huron, X

Dr Maxime Bnsebois
L.UM.U. F.R.CS.c

De la Faculté d* Médecine de Fart»
Maladie* génitale*. *U'lnor‘meaue* 

urinaire* digaaUvra circulât*dre* 
FR. U» «lé. eherbviMtté Mt

REPARATIONS GENERALES

Ach«tons chez les 
annonceurs du "Devoir”, 

nous y gagnerons.

FRontenar 1447

J.-A.-ALBERT JEAN
SatUdaoUon garanU* - Frix modéré* 

REPARATION H QKNKRALK8 
18 an* d'expérience 

Menuiierle, peinture, plâtrage, 
taplBMge, blanchiuage. etc.

224é. me DRLOR1MIKR, MONTREAL

FIANÇAILLES

M. et Mme Emile-J. Tanguay, 
d'Outremont, annoncent les fian­
çailles de -leur fille Jeanne, à M. J. 
A. (Jimmy) McEvoy, fils de M. 
Léo McAvoy, décédé, et de Mm* 
McEvoy, d’Ottawa.

CAMU-POIRIER

Le mariage de Mlle Jacqueline 
Poirier, fille du Dr et de Mme 
J.-A. Poirier, avec M. Marcel Ca- 
mu, Ls.c., fils de M. et de Mme 
Pierre Çamu, a été célébré jeudi 
matin, à 9 h. 30, par le Père Léon- 
Pascal Leblanc, O.F.M., cousin de 
la mariée, en l’église Saint-Enfant- 
Jésus du Mile-End. Pendant la 
messe, un programme musical fut 
exécuté par Me Aimé Sansfaçon. 
Une profusion de glaïeuls et des 
massifs de verdure avaient été 
disposés dans le choeur et l’allée 
centrale de la nef. M. Camu était 
le témoin de son fils tandis qu« 
M. Poirier accompagnait sa fille.

Mlle Andrée Poirier, soeur d* 
la mariée, était dame d'honneur. 
M. Pierre Camu, ph.d., frère du 
marié, ainsi que le Dr Paul Stan 
ley, cousin de la mariée, plaçaient 
les invités.

La cérémonie fut suivie d'un* 
réception au Cercle universitai­
re où les salons étaient décorés 
de glaïeuls. M. et Mme Camu par­
tirent ensuite en auto aux Etats- 
Unis.

On remarquait parmi les invi­
tés venus de l’extérieur : le Dr 
et Mme A. Tessier, de Sainte-Aga- 
the; M. et Mme Pierre Camu, d'Ot­
tawa; M. et Mme Lucien Séguin, 
de Mont-Laurier; M. et Mme Aqui- 
la Poirier, de Québec; M. et Mme 
Gilles Jutras ainsi que M. et Mme 
Raoul Lemire, de Nicolet; M. et 
Mme William Traversy, de Saint- 
André sur le Richelieu; Mme Her­
vé Morvan, d* Saint-François-du- 
Lac, ainsi que M. Raymond Plan? 
te, de Saint-Pierre-et-Miquelon,

LECRIS-COUDREAULT

Samedi matin, à 9 h. 30, en la 
chapelle du Sacré-Coeur de l’égli­
se de l’immaculée-Conception, le 
Père Wilfrid Gariépy, S.J., curé, a 
béni le mariage de Mlle Suzanne 
Goudreault, fille du Dr et de Mm* 
J.-Edmond Goudreault, avec M. 
Bernard Legris, fils de M. J.-Emil* 
Legris, décédé, et de Mme Legris. 
Une profusion de glaïeuls et des 
massifs de palmiers décoraient le 
choeur et la nef. Pendant la messe, 
“ 2, «>î, Pro8ramme musical. M. 
E.-W. Blais était lté témoin de 
son cousin tandis que le Dr Gou­
dreault accompagnait sa fille. 

Après une réception au salonrestent dans une "chaleur d'été" n.e s’af»t p'us maintenant d'une ch»qu* nouvell» saison. Mais aujourd’hui, Ils causant moins d* sou-, . ----- ------ -----^.ul.
nendanl environ dix jours avant s‘mP'e industrie locale dont les cis parce qu’ils g*rd*nt leur forma grâe* au mélsng* d* fibr*s syn- ‘“*u du Ritz-Carlton, décoré de 
leur éclosion. j possibilités sont limitées. L;..............

ASSURANC E 5

P6L___
les de mûrier, les vers, — qui ont 
maintenant la taille de grosses 
chenilles, — se préparent à faire 
leurs cocons; s’installant dans de

rtites bottes de paille préparées 
l'avance, chaque ver commence

Au Conseil canadien 
du bien-être social

Ottawa. 12 — Le comité exécutif j 
de la Commission française du: 
conseil canadien du bien-être so-j 
rial s'est réuni à Montréal le 10 
septembre sous la présidence de M. 
Lucien Massé. Trois réunions gêné- 
raies seront tenues au cours de ; 
i'année sous les auspices de la; 
Commission. L'une portera sur les; 
problèmes particuliers des fédéra-, 
lions d’oeuvres de charité des cen- j 
très moyens, une autre sur l'orga-1 
nisation générale des services so- ! 
ciaux dans les centres moyens, en- : 
fin une 3e traitera des problèmes1 

{des personnes âgées.

; La Commission propose aussi j

3ue le rapport du conseil canadien ! 
u bien-être social touchant l'as­

sistance publique et le chômage 
j mette l’accent sur les mesures qui 
j préviennent le chômage, par exem- 
iple. l'embauchage intégral.

Les membres de la Commission 
française se réuniront au début de 
1953 pour étudier quelques aspects 

Un* «neolur» tamblabl* f*lt »*u- a* 1* structure du conseil esns- 
|*un jeun*. Manches courtes *t dl#Ili dont an projette la réorgsnl-

i uussiuuiies sum lunuees. i.adv thôtiquas. C* sstin, par exemple, appelé "Csva'-e'-» r nf . fleurs d’automne, M. et Mme Le-
Hart Dyke * fondé l’industrie de la d* nylon •» 80% d’autres fibres travaillé**. C'**t un original de Sr's prirent l’avion pour les Etati' 

Après s’ètre nourris voracement|soie anglaise. Paula Brooks. Unis,
ndant plusieurs jours de feuil- _________ _____________________________

HEURES D'AFFAIRES : 9 HEURES A 5 H. 30 DU LUNDI AU VENDREDI — LE SAMEDI : 9 HEURES A 1 HEURE

Aubaines du lundi chez EATON

9013

i/nie
^ Assurance sur U Vie

manchet trois quart*.
C* patron No 9013 est offert pour 

l*t tailles juvéniles : U, 14, IA II 
•t 20; taillas adultes : ». 32. 34, 
34, 31, 40 *t 42. L* grandeur 16 
requiert 4 v*rgat d’un tissu do 39 
pouces do largeur.

sation.

Journée marial* eux 
Buiasonnets

Samedi, 1* 13 septembre, sur* 
lieu dans la chapelle des Buisson-

Saubegarîif
?•?! nets. 1. journée mariale mensuelle

patrona. ’’L* 
| Devoir”. 434 est, ru* Notre-Dame. 
1 (4* commandes doivent être faite* 
p»r écrit en ayant (oin d’inclure

en l'honneur de U Vierge du Sou­
rire,

La récitation du chapelet com-

«

Solde de matelats à ressorts "Blue Ribbon"

29"Groupe de 89 matelas — tous vendus habituellement à prix beaucoup plus 

élevé. Venez tôt pour acheter le vôtre Notez les raisons qui rendent cet

achat avantageux : •

Spécial en

vadatte samedi

MONTREAL

[*.- waposir pu.<«#Mf

un bon de poste ou un mandat d* mencers à midi. Cérémoni* des 
messagerie de .40. Aucun timbre malades à 3 h. et sermon du soir 

{o’eat accepté. Ecrire clairement, à 8 h.
tom, adresse, numéro de district Le prédicateur sera un Père 

Inoatal, le numéro du patron et la Montfnrtaln. 
grandeur exacte désirée (’es pa Invitation à toutes les âmes ma- 

'trôna ne sopt pas échangeable* riales.

220 ressert* en spirale (largeur 4'é”) Couchas d* feutra blanc d* 
qualité supérieur*. Coutil damassé importé d* Belgique. I oeillet* 
d’aératian. 4 peignées d* plastique. Choix de 3 largeurs J'3'’ - 4’ -4’*“.

t.ITKRIV (MT ni), ai: SKPTIKMK CHEZ EATON

*77 ouest, rue Ste-Catherlne, 
coin rue de l’Unlverrité

^T, EATON C?usure
OF MONTREAL
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le. . . . . . . . . . . . . . . ..  " ' aura Le cinéma doit être marqué du sceau! Cargo échoué près
une largeur de deux cents pieds
II' comportera deux voies principales de 32 
pieds chacune, et deux voies latérales de 30 
pieds — La Commission métropolitaine 

approuve le tracé définitif

de l'or dans le Québec
Miit on constat* un* biiw* dans 

l'axtraction d* l'amiant*
Québec. 12 (P.C.) — La produc­

tion de l’or dans le Québec a at­
teint 86,686 onces, en juillet, par 
rapport à 85,189 onces, le mdqie

A une assemblée extraordinaire blics, et cela, dans un délai de ?{Jn^ u "mlnfltSro 
qu’elle a tenue hier aj>rès-mldi! trente jours. oïébec n"nistère des mlnes du
dans la salle du conseil munici-; La première étape de la cons- ’
pal de Montréal, la Commission truction du boulevard consistera La production pour les sept pre- 
métropolitaine a approuvé le tracé dans l’expropriation de la lisière miers mois a été de 640,646 onces 
du boulevard métropolitain, entre 
la Côte de Liesse et le Bout de
nie.

Comme l’exige une loi provin­
ciale de 1922, la Commission avait-----—~
dû convoquer à cette réunion, tou- pieds de largeur et deux voies la- aj1c!^s due 1® production de-
' ‘ térales de 30 pieds chacune, sé-de laPn^„lir!mpe

parées par un terre-plein planté 2,423,057 onces a 2,483,541. 
d’arbres.

te* les municipalités de l’ile de 
Montréal qui sont au nombre de 
38. Seules les municipalités de 
Lachine et de Pointe-Claire se 
sont opposées à contribuer finan­
cièrement à la construction de la 
vole projetée, la première faisant 
valoir que le boulevard ne desser­
vira pas son territoire, de sorte 
qu’elle ne retirera aucun avan­
tage de l’entreprise, tandis que 
Pqinte-Claire a représenté que son 
état financier ne lui permettait 
pas de verser la quorte-part qui 
lui est attribuée, soit $84,000; la 
municipalité a même prétendu que 
cette somme pourrait la conduire 
i la faillite.

La section de Ville Mont-Royal 
de l’Association des manufactu­
riers canadiens a demandé que 
l’homologation des nouvelles li­
gnes projetées pour élargir le che­
min de la Côte de Liesse soit re­
mise à plus tard, parce que, au 
dire de son procureur, cette ho­
mologation porterait préjudice à 
des industries installées dans ce 
secteur.

Malgré ces objections, les plans 
du boulevard métropolitain ont 
été approuvés par le vote de onze 
des douze membres de la Com­
mission métropolitaine présents à 
l’assemblée d’hier. Le commissaire 
Louis-Joseph Gaston, maire de La­
chine, s’est abstenu de voter.

La loi autorise cependant toute

de terrain requise pour l’aména- par rapport à 625.230 onces pour 
gement de cette artère nouvelle la même période en 1051. 
à travers l’ile de Montréal qui ,
comportera 200 pieds de largeur, ^a production de 1 argent s’est

de la spiritualité, déclare Mgr Léger
Des “Cours de formation cinématographique’’, 
organisés par l’Institut Pie XI et Rr/x Film —

Le cinéma et la présence de Dieu
“Comme tout ce qui intéresse per parce qu’il a formé toute une 

l’homme, te cinéma doit être mar- génération, et qu’il ne l’a pas tou- 
qué du sceau de la spiritualité.” Ijours bien formée. Il y a eu un 

C’est dans cette perspective, cinéma prévaricateur, qui n’a pas 
soulignée par Son Exc Mgr Paul- exploité l'immense fatigue des 
Emile Léger au cours d'une confé-masses pour les conduire &
rence de presse à l’archevêché, choses plus élevées, un cinéma qui I 
hier, que seront donnés les “Coursla glorifié la fainéantise, le divor- L" ‘ ! Ca,#i rtp ouéhec 
de formation cinématographique" ce, la beauté charnelle sans aucu- , .. ril mouillait mmoc ------- i”««■««« - - ?Znpt‘ M0net0RexmFilmP*r ‘H” cînéïTqui ert parfois Xtnu'i Pmiron un

d.»d, »«• “JM?™ “8._ prfp.rt,mW».«««îJssu'lî&art «

des

de Kîle d'Orléans
Québec, 12 (P.C.) — Un cargo 

norvégien, le Mortf, s’est échoué, 
tôt aujourd'hui, sur un banc de 
sable de l'Ue d’Orléans et, lorsque 
la marée s’est retirée, le navire de 
6,000 tonneaux était presque à 
sec.

Un dirigeant d’une compagnie 
de remorqueurs a déclaré que le 
cargo, qui se dirigeait vers Mont­
réal, s’est échoué i la marée haute 
vers minuit 30, à un demi-mille du 
quai du village de Saint-Laurent, 

mil-

et prépareront la formation d’un 
Service de cinéma pour le diocèse 
de Montréal. On en trouvera plus

,, ... ... L'extraction de l’amiante a four-
Ces expropriations entraîneront „ 67,235 tonnes en juillet, soit _

ün* d suivïnt une baisse par rapport à 68,513 | bas le programme complet
t «tablis hier; le para-tonnes en juillet 1951. Depuis le 1 Dans son allocution, Mgr Par- 

k°ulevY,d 1er janvier, la production était à cheveque a présenté le cinéma 
coûterait $18,930,596; et la dé- U baisse et n’a atteint que 517.-; comme un phénomène social qui 
pense initiale serait de $12,184, 162 tonnes par rapport à 558.625 intéresse tout le monde: specta- 
496 puisque les travaux pourront jtonnes pour la période de janvier 
être différés dans plusieurs cas.jà juillet 1951.

Plusieurs problèmes commerciaux 
et économiques à résoudre à Londres

Le$ représentants des pays du Commonwealth 
réunis à Ottawa comptent que la conférence de 
leurs premiers ministres, qui se tiendra en 
novembre, apportera une solution à diverses 

questions
Ottawa, 12 (P.C.) — Les repré-1 Devant se terminer samedi, la 

sentants des pays du Common- conférence tiendra, aujourd’hui, 
wealth espèrent que la conférence un débat sur les problèmes de la 
de leurs premiers ministres, qui défense et sur les affaires inter­
doit se dérouler en novembre, à'nationales. Les représentants des 
Londres, apportera une solution à Etats-Unis et de la république de 
plusieurs problèmes commerciaux l’Irlande, membres associes de 
et économiques. | l’association, se joindront aux dis-

Ces espoirs ont été exprimés, i eussions pour la première fois, 
hier, par de nombreux délégués à ; Lors de la réunion d'hier, con- 
l'issue d’une réunion à huis clos sacrée entièrement aux relations l de l’Association parlementaire du
Commonwealth qui tient sa confe­
rence biennale à Ottawa.

teurs et producteurs. A ce titre, 
dit-il, le cinéma doit poser un pro­
blème spirituel. Comme tout ce

propagande, et nous devons pren- SOn„PÎÎ.Anj ^în£e„r-zlev' 
dre garde aux idées subversives . 0n atten(! )a marée haute, alors 
qu’il peut vouloir nous infuser. esPCllV WUIL/it ilV/UO illiUSCt* I i • |

Enfin, Mgr l’archevêque a rie-l bér*r ** c*rS± 
»olf

remorqueurs tenteront de li­

mande & l’Action catholique de 
faire campagne pour former les 
consciences chrétiennes à l’égard 
du cinéma. Il faut, a-t-il dit, que 
les chrétiens soient en mesure 
d’exiger un cinéma sain.

Me Victor Cartier, président du 
Comité diocésain d'Action catho­
lique, a ensuite dit quelques mots 
pour remercier Mgr Léger de ses 
directives.

Le programme
Voici la liste des cours qui se 

ront donnés à l’Institut Pie XI à

de la décision de la 
auprès de la Régi»

àm
BERKELEY HOTEL
11M ouest, rue Sherbrooke

commerciales et économiques du 
Commonwealth, M. D. Heathcoat- 
Amory, ministre des pensions de 
Grande-Bretagne, a exprimé l’es­
poir que les premiers ministres 
discuteront, lors de leur conféren­
ce, la nécessité de trouver des ca­
pitaux pour l’avancement du Com­
monwealth.

M. Shri M. A. Ayyangar, de 
l’Inde, a déclaré qu’il aimerait 
voir les premiers ministres con­
sidérer les besoins de l’Inde en

Décès de M. J.-H.
Ladouceur, de 

Shawinigan Falls
A Shawinigan, le 11 septembre. slaer.®r «?s °'solna ,«e ‘ en 

J l’âge de 76 ans et 5 mois, est mach.ner.e et en aide technique.
domictlié^à de là Traité et de Tob^o',

V l Ivalt /té a^nt du a déc'aré d»® la Pénuri® d® dollar

Il laisse dàas le deuil son épou-|es premiers ministres étudient 
se (Albertine Maisonneuve); un besoins de capitaux de tout le 
fils, Maurice, de Montréal; une Commonwealth, 
belle-fille, Mme Maurice Maison­
neuve 
petits- 
frères,
liette, _ _
Tréfilé, de Shawinigan; une soeur, jea(jer c c F.,’et Solon Low, lea- 
Mme veuve Wilfrid Laporte, de der du Crédit social.
.Toilette. Il laisse également ses

oui intéresse l’homme, il doit por­
ter le sceau de la spiritualité. Or, 
à l'heure actuelle, il faut bien 
constater que le cinéma peut in­
duire à une fausse notion de la 
vie. Il grossit tout, 11 fait voir le 
réel dans un prisme qui dénature 

i l’essence de la vie.
Pour le cinéma en général, Dieu compter du 26 septembre : Le ci 

n'existe pas. Si une réaction s'est néma dans le monde (Janssens 
produite dernièrement qui a pro- Van der Sande), Les catholiques 
duit des films plus spirituels, il et le cinéma (R. P. Verville, O.F. 
n’existe tout de même pas une M.; Mme Marie-Paule Vinay, Mar- 
Présence divine au cinéma. Certes, cei Clément), Influence du ciné- 
l’Eglise n’en veut pas faire une ma sur les individus (Mme M.-P. 
Somme théologique. Elle recon- Vinay). Influence du cinéma sur 
nait qu’il est un art, ayant pour la société (Marcel Clément), Le 
but de récréer, d’occuper les mo- cmema et la morale (R. P. Gay, 
ments libres, d’instruire. Seule- C.S.SP.), Le cinéma et la publi- 
ment, vu que l'Eglise a été fondée cité (Roger Citerne), La télévi- 
pour rappeler aux hommes l'exis- sion (Aurèle Séguin), Principes 
tenee de Dieu, elle ne peut que de critiques cinématographiques 
désirer un cinéma plus spirituel, (Jacques Mordret), Ces cours se- 
plus dégagé de la sensualité. Les vont suivis de la présentation de 
films doivent attirer l’attention quelques films, commentés par M. 
sur la présence de Dieu. Car, nous Jacques Mordret. 
le savons de reste, là où il n’y a On peut s'inscrire en s'adressant 
plus de Dieu, il n’y a plus d'hom- à l’Institut Pie XI, 2065 ouest, 
me. rue Sherbrooke, ou au Secrétariat

Il va sans dire, de plus, que TE- diocésain d'Action catholique, 1085, 
glise a la liberté d’utiliser le ciné- de la Cathédrale. Les cours se 
ma pour une propagande discrète, donnent le vendredi soir, de 8 à

Deux congrès de 
créditées en Alberta

En vu* d*s élections fédéral*»
Edmonton, 12. (P.C.) — Le par­

ti créditiste, espérant présenter un 
nombre suffisant de candidats aux 
prochaines élections fédérales gé­
nérales pour former un gouverne­
ment, a déjà convoqué deux con­
grès en Alberta.

Le premier aura lieu le 22 oc­
tobre à Edmonton, dans la cir-

Quatre morts et 5 blessés dans 
divers accidents hier à Montréal
Deux ouvriers tués eu treveil, 2 autres blessée 
— Deux enfants tués et 3 autres parmi les 
blessés —Le brume d'hier responsable d’un de 
ces accidents — Deux autres mort* et 3 blessée 

dans le nord du Québec et de TOnterio
Quatre personnes, dont deux en­

fants, ont perdu hier la vie et cinq 
autres ont été blessées dans divers 
accidents survenus à Montréal et 
aux environs.

Robert Reeves, 3 ans, 79 est, rue 
de Castelneau, a été tué par un 
camion qui reculait dans une cour 
près de sa demeure II semble 
avoir quitté le domicile familial à 
l'insu de sa mère et s’être glissé 
à travers lès barreaux d’une bar

rlmage, dans la cale du paquebm 
Empress of Canada, en face du 
hangar No 8, dans le port, M. Paré 
a succombé i son admission i 
l'hôpital. M. Robert Lapointe, 936L 
rue Cartier, a de son côté subi 
des blessures à la poitrine et M, 
Raymond Vallières, 8030, rue Mar» 
cotte, des blessures i l’épaule gau» 
che.

Un cheminot, M. C. Lalonde, 
1035, avenue Ogllvy, a perdu la

rlère cadenassée séparant la mai- vie dans une cour de triage dg 
son du passage de cour où était Pacifique Canadien, près du bon» 
à ce moment en train de reculer levard Décarie. Selon le chef de 
un camion de livraison de la glace police Gérard Cloutier, de Côte St» 
conduit par M Consolato Fotti, Luc, M. Lalonde a dû être heurté 
6706, rue St-Laurent. |dans l'obscurité par un train, son

Micheline Fournier, 10 ans, 58 corps ayant été retrouvé peu aprèe 
boulevard Clairmont, L'Abordé-1 minuit.
Plouffe, a succombé instantané­
ment et son petit compagnon de 
7 ans, Raymond Dubois, même 
adresse, a été blessé gravement, 
sur le boulevard Labelle, au re­
tour de la messe, par un camion 
que conduisait Gaston Lussier, 17 
ans, de St-Théodore de Chertsey. 
Le camion doublait un autobus au 
moment où les deux enfants pas'conscription de Jasper-Edson, rem 1H "„n, „„ -.portée en 1949 par un libéral, M. ?***■ devant ce dprPlcr véhiculé, 

J. W. Welboum Le deuxième se MPaiss^rumf». 9ui couvrait a 
tiendra le 1.5 novembre, dans Jes 1
circonscriptions amalgamées de ‘

Daniel Justras, 8 ans, 149, ru« 
Lemoine, Longueuil, a été blessé 
grièvement à la tête par une auto 
qui l’a renversé au croisement dt 
la rue Guilbeault,

Gilles Drouin, 3 ans, 48S8, ru* 
Messier, a fait une chute du se» 
cond étage de sa demeure et gît 
dans un état critique à l'tiôpital 
Ste-Justlne. 3/k Jjl

Tadoussac, 12 (P.C.) — Mme

Battle River et de Camrose, fon­
dues en vertu de la loi de répar­
tition électorale, adoptée aux Com­
munes'à la dernière session. Ac­
tuellement, deux députés créditls- 
tes représentent ces circonscrip­
tions, le Dr H. H, Byerstein et 'M. 
Robert.

. ______ ___ _____André Perron, de Sautl-au-Mou»
a "empêché lés uns et les autres! ton> * P«rdu 1* vie avant hier au 
de s'apercevoir à temps pour évi-l cour* d’une collision d’automobl» 
ter l’aceldent. !lps survenue à environ un mill*

Un ouvrier de 35 ans, M. Wil-!du village. Trois autres personnel
été blesséesfrid Paré, 3626 ouest, rue Notre- 

Dame, a été tué et ses deux com­
pagnons de travail blessés par un 
lot de billes de bois qui s'est ino­
pinément détaché d'une grue d’ar-

Au Texas

Le cinémo 10 heures, et sont répétés le sa­
medi après-midi, de 2 à 4 heures.

Le problème du cinéma, a pour- à l’auditorium de l'école d'Arey 
suivi Mgr Léger, doit nous occu- McGee, 220 ouest, aveune des Pini,

Les cours d'eau rentrenl dans leurs 
lits, dans la région montagneuse
Par contre, à Luling, sur la rivière San Marco, 
on signale de nouveaux dangers: un nombre 

indéterminé de personnes sont menacée*
A Détroit

Dix citoyens canadiens ont été 
condamnés à retourner au Canada

II* ont comparu devant les tribunaux améri­
cain* dan* une affaire de fraude de passeports

TW» tvn if 19 tT>r \ __- niir ma île

du même endroit ont i 
dans cet accident.

Timmins, 12 (P.C.) — M. Di» 
niel Bastlen, 28 ans, a été tué, hier, 
par un fragment de roc, dans 1s 
mine d'or Hollinger, à 3,950 pied* 
sous terre.

L'inspecteur des mines M. K. 
B. Wier, et les surveillant* de 1* 
sécurité et du sous-sol de la Cl* 
Hollinger font enquête.

M. Bastien laisse sa femme «t 
deux filles.
A TORONTO

Boerne, Texas, 12 (P.A.) — Les;bus ont été enlisés, des bestiaux 
cours d’eau rentrent dans leurs; noyés, des terrains bas inondés, 
lits, aujourd'hui, dans cette ré- et les communications interrom- 
gion montagneuse du sud-ouest du pues. Les citoyens se réfugiaient 
Texas. Les rivières et les ruisseaux! dans les greniers sur les toita ou 
en crue ont causé la mort de sur les terrains élevés, 
cinq personnes; deux autres sont On ne possède aucune estima- 
disparues et des centaines sont lion officielle des dégâts. Les 
sans foyer après ces pluies qui pluies profiteront aux terres de 
ont interrompu la sécheresse. ; pacage mais surviennent trop tard 

En aval de la région montagneu- ! Pouj' sauver les récoltes de coton 
se, par contre, à Luling sur la Pt ^ Kra'ns. 
rivière, San-Marco, on signale de1 Des hélicoptères et des chalou- 

traversaient de Windsor nouveaux dangers. Le secrétariat pes ont évacué une centaine de

beaux-frères et belles-soeurs: M. 
et Mme Ozanam Maisonneuve, de 
Montréal; M. et Mme Doris Léo­
nard. de Montréal; Mme Calixte 
Ladouceur, de Joliette; Mme Edou­
ard Ladouceur, de Montréal; Mme 
Trefflé Ladouceur, de Shawinigan.;

La dépouille mortelle est ex-

Six Pères Blancs 
Québec pour 

l'Afrique lundi

suit une enquête dans une affai- ria Desilets, 27 ans. sa soeur Ali- ont atteint jusqu'à 23 pouces en 
re de fraude de passeports. jee, 24 ans, et Herbert W. Hadland, 24 heures ont gonflé des rivières

et des ruisseaux qui étaient pres­
que à sec, à cause de la séche­
resse, Des tronçons de routes, des 
ponts de chemins de fer, ont été 
emportés, des trains et des auto­

convoi funèbre partira des salons 
funéraires à 8 h. 45.

toyens réfugiés sur leurs toits,
Au moins cinq villes, dans le 

sud-ouest et le centre méridional 
du Texas, ont été inondées par les 
eaux. Les communications inter 
rompues empêchent de savoir s'il 
y a encore des villes jnenacées psr 
les inondations.

San Saba, Fredericksburg, Blan­
co, Boerne, Seguin, Johnson City 
et Marble Falls ont été complète­
ment ou presque complètement 

■i a I •« r isolées par moment. Aujourd'hui,
------- nil rAVPr fl A rhnnto lel sinistrés retournent vers leurs

Trois des dix inculpés ont étéjEverett Eugene Glassco, Glendon » vlltol lie foyers alors qu’à certains endroits
arrêtes à 7 h. 30, hier matin, com-|W. M. Baillie, 41 ans; Mlle Anita „ les deux couverts menacent enco-

----- - 2---------------- ;------ McCann, 21 ans; Mlle Helen S Demain, au Foyer, ce sera com-re de crever.C.T.M. ef le DriX ^S,ld00?i 20 anî; M11« ?,'*? Bir- [üf. t®US 'M *utres fmedis, soit. Une autre inondation de nÆ sinn de Bukalad Ucanda ouand . . ... ^ tolon, 22 ans; Mme Adèle-V. Gi-un®, i°urnee de corvée. ,dre importance s'est produite dans
un fléchissement’de8santé Tobli- (|fiS hjMgft fjgc (fgniWSVI Loux’, 31 an'î'„ et Mlle Magdalena Lappel s’adresse à tous: pein-]s région de Beevtlle, à environ 
gea àrentrer Fan dernier Le Pè- UC* UIIICIi UC> HAHlWCiyiEngelmann, 19 ans, très, plombiers, menuisiers, jour-,150 milles au sud-est, près de la
re Réal Beaiilieu (Rimouski) vit > ■, j .. . , Ds sont tous accuses d’avoir nalmrs, etc., jeunes ou vieux. Il y côte du Golfe du Mexique. Il est
en Afrioue depuis 1918- il était j1)® ?on,seù du Travail de Mont-,soumis de faux documents à une a du travail dans tous les domai- tombé 10 pouces de pluie dans cet- 
l'an dernier sunérieur de la mis- J"®8 ’ ,doït M' Lamoureux est agence gouvernementale et d’avoir nés de la construction. Que ceux te région durant la nuit «t les ter- 
sinn d'Irambo à Mbeva (Tanganvi- le Pre!,d®nt» * Proteste vigoureu- utilisé un visa obtenu frauduleu- qui sont déjà venus se fassent rains bas ont été évacués, sion dlrambo, à Mbeya uanganyï sement( lorS de sa séance tenue sement. un devoir de revenir en suivant le

hier soir, contre la décision de 1s ' ‘

Les dix accusés se sont avoués 30 ans, tous de Windsor, qui ont 
coupables et le juge fédéral, Tho- comparu devant un tribunal spé- 
raas P. Thornton, les a condamnés cial d’enquête du service de na- 
à un an d'emprisonnement, res- turalisation de l'immigration. On 
pectivement, mais les a laissés en les a déclarés inadmissibles aux 
liberté sur parole à condition qu’ils Etats-Unis.
retournent au Canada et qu'ils y! Puis, on les a amenés devant 
restent. S'ils reviennent aux Etats- le jury d'accusation qui les a ^ •

Posé* aux salons funéraires *>u, «x Pè^, Bla^ABrique .em- t ** ^ ^ SO^Bl 06 h C0IW6
dr" f sSig Lm f^rS:»^ ^ &Ùx testeur feront alors purger| Ce. sept derniers accujés. se'
fe, am'on? Ueu glund. matin à 9 ^«ont des vétérans de ‘'«L»....................................^ les dossiers du tribunal, sont
h., en l’église Saint-Pierre, et de >a qui retournent pour la
là au cimetière de Shawinigan. ^ j
convoi funèbre nartira des salons Cèdres) quittait le Canada.en

1909. Il était supérieur de la mis-

Le maire s’inquièfe des 
projets d'amélioration 
du port de Montréal

Toronto, 12 (P.C.) — L* projet 
d’amélioration du port d* Mont» 
real, au coût d* $7,300,000, inquiè­
te le maire d* Toronto. M. Lwn» 
port.

Lorsque le St-Laurent sera ami» 
nagé, le transbordement des mtr» 
chandises, à Montréal, aéra un* 
chose du psssè, a déclaré M. Lam­
port, hier soir.

“Que le* océaniques atteignent 
Toronto et les autres ports de* 
Grand* Lies, voilà ce qui nous ln» 
téresse dans la canalisation du 5t» 
Laurent. SI nous n* devons pa* 
obtenir cela, mieux vaudrait n« 
plus dépenser d’argent à cette 
fin".

M. Lamport a exprimé l’eapol» 
qu’on entreprendra, • Toronto, de* 
travaux semblables à ceux que M, 
Chevrier, ministre des transports, 
a annoncés, hier pour Montréal.

Service pour j 
Henri Bourassa I 

chanté à Charlesbourg
Lundi matin, le 15 septembre» 

à 8 J»., les Patriotes d* Charte*» 
bourg feront chanter un service 
solennel pour le repos d* l’im* 
d’Henri Bourassa, décédé à Mont» 
réal le 31 août dernier.

Amis et patriotes d* tout* la ré­
gion de Québec «ont Invités à s* 
rendre à Charlesbourg pour faire 
une prière publique pour l’âme de 
ce grand Canadien disparu.

La prochaine aventure de

JACQUES HÉBERT
débutera le 15 septembre prochain

Un* chronique quotidienne renseignera le lecteur sur les 
péripéties de ce voyage à travers l'Afrique qui durera environ 
six mois.

Pour ne pas manquer ce captivant récit, retenez à 
l'avance votre numéro chex le dépositaire le plus près de chex 
vous. Ceux qui demeurent en dehors de la ville peuvent s'assu­
rer la lecture quotidienne du "DEVOIR" en écrivant :

Service des abonnements

434 est, ru* Notre-Dame, Montréal

TARIF DES ABONNEMENTS

QUOTIDIEN 6 MOIS 1 AN
CANADA .............................. 6.00 12.00
Montréal et banlieues ............ 8.00 16.00
Etats-Unis et Empire Britannique 7.00 14.00
Union Postale ........................ 8.00 16.00

Chez les dépositaires ; 10 sous I* numéro.

adop- 
ce sujet, le

ka). ■
Deux jeunes missionnaires ré, Commission du tranSp0rt de Mont. 

i cemment ordonnes «e joignent à réal d-augmenter le Fprix dej bll.
® P^r® Yves Méthot (Trois | t des tramways. Avant adon- 

Rivières), pour le Mwanza; le Pè­
re Maurice Boissinot (Québec), 
pour Bukoba, chez Son Exe. Mgr 
Lanctôt, P.B. Un 3e jeune, le Père 
Pierre Laframboise (2200 Chemin 
Ste-Catherine, Montréal), destiné à 

:Son Exc. Mgr G. Bertrand, de Ta- 
imalé, ira d’abord suivre un cours 
:à l’Université de St. Andrew’s, en 
Ecosse. •

Un frère côadjuteur, le Fr. An­
dré (J.-Paul Bessette, Magog) s’en

lets des tramways. Ayant 
té une résolution à 
Conseil a décidé d’écrire à là Ville 
de Montréal pour lui demander 
d’en appeler de cette décision à la 
Régie Provinciale avant le 20 sep­
tembre.

Chauffeur d'autobus 
tenu criminellement 

responsable
Gérard Marcotte, conducteur

d’autobus de 36 ans, de Shawini- Si cette demande de partiel]

mot d’ordre donné samedi dernier, 
par notre archevêque, S.E. Mgri 
Léger: “Que chacun revienne en 
corvée au Foyer en amenant avec 
lui uné personne qui n’aime pas 
le Foyer ou qui n’y est jamais 
venu”. Mgr Léger, qui aime beau­
coup le Foyer, désire que tous 
répondent à son appel.

crétant l’augmentation avant d’a 
voir rencontré les dirigeants ou-va chez Mgr Marcel St-Denis, au vrierï tel qu.u ivait été entendu”. 

Nyassa-Nord, exercer ses connais- j)e p]U5. ]e, membres de cet orga- 
sances techniques en construction, njame ouvrier ont nié que cette
mécanique, menuiserie, etc. ..................

Ce départ porte à 24 le nombre 
des Pères Blancs d’Afrique qui 
ont quitté le pays dans le dernier 

imois.

La vague de polio 
perd de sa force 

dans l'ouest du pays
vernement provincial d’instituer 
une enquête royale sur tout le
prqblème du transport à Montréal,
y compris la Commission de Trans-

Edmonton, 12. (P.C.) - L’épidé- fK)rt et !s «u*stion du "*tro’ 
mie de poliomyélite qui sévll dans L, d* lo Chambre
l ouest du pays semble perdre de ». »»_______
l’ampleur. Pour la deuxième jour-, d* commerce
née consécutive, on ne signale au- délégués au conseil ont pro- 
cun décès. testé aussi contre le mémoire de
s Ia Chambre de Commerce de Mont-

!de , . ' féal sur le code du Travail. Ils lui
'I?®: IJ1. n" tu AUnni« reprochent de vouloir faire renal-
ciécès dans cette province depuis tre )e fameux bill 5 dont on ne
* Le*d?recteur du service de. ms- veut Plua cn^ndr® par,er' 

i ladies contagieuses en_ Alberta, le

autobus, a Montréal, le 23 août. [Charité, non comme on 'la fait, 
Le garçon, Paul Voiselle, a été!habituellement pour se débarras*! 

tué quand l’un des autobus aiser, mais bien pour donner le! 
foncé sur un terrain de jeux oùlméilleur,' c’est-à^ire un peu de! 
l’enfant était à s’amuser. Mme soi-méme. 

augmentation ait été rendue né- Rosa Cyr, Agée de 53 ans, qui Que tous viennent donc, que 
cessaire à la suite des augmenta, voyageait dans l’autobus, est mor-chacun apporte ses outils de tra-! 
tiens de salaires accordées aux te à l’hôpital le 28 août, vail et son dhier
employés de la Commission. Des témoins ont assuré que L’autobus suivra le parcours

Le Conseil a aussi donné son ap-l’autobus de Shawinigan négligea ordinaire aux mêmes heures, soit: 
pm aux municipalités qui deman- d arrêter à une intersection. 8 h. 30: St-Denis et Jarry; 8 h- 45:1 
dent 1 uniformité des taux dans yingt-six passagers des deux su-Papineau et bout. St-Joseph; 9 h.: 
leurs limites. tobus furent blessés dsns l’acci- Sherbrooke -t Pie IX.

Enfin, le Conseil priera le gou-dent. j QUe chacun vienne donner un
Marcotte a comparu plus tard peu de son coeur, 

devant le juge Orner Legrand suri Qu* chacun vienne aider à alus 
une accusation d homicide invo-jpaUvre que lui, dans les person- 
lontaire et son interrogatoire pré-;nés qui habitent le Foyer et aussi 
liminaire a été fixé au 18 du mois p0ur Ceux qui viendront y vivre! 
courant- 1
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sous peu.
Venez faire une action que vous 

serez heureux de retrouver le jour 
de votre mortM. Morris présidera 

la campagne 1952 
du Coquelicot m CjljoH ah vovuocM. Aubrey B. Morris, homme lfl* ■ "■WH VII VOydlje 

d’affaires de 1a métropole, a de „ . .
nouveau accepté d’étre président!. Gérard Filion, directeur du 
général de la campagne du Coque-i D«>otr, s’est embarqué hier soir, 

■ ~ I Mont- * Dorval, pour Paris, à bord d’unI, poi
avion d’Air-France. |

B est porteur d’un vis* tchéco­
slovaque qui lui permettra de je, 
rendre à Pn

Dr N. Baster, dit toutefois qu’il n’y 1 ' , * K''"»' licot de 1952 pour le Grand-Mont-
a aucun signe de diminution de I* début de 195Z réaL C’est ce qu’a annoncé hier

| l'épidémie dans sa province. i . , Plus McDonald, commandant du
On a signalé cinq nouveaux cas Deu* nouveaux cas de polio ré- ; district de Montréal de It Légion ,

en Alberto, hier. Le Colombie-Bri- vélés hier dans Montréal porte à cansdienne. rendre à Prague dès samedi. De
lanniqne en compte six et le Msni-j 1T le total des cas de cette m*-; Le campagne annuelle de soua-iü, il compte obtenir des visas, 
tob* 13. Il n’y a pat de nouveaux Isdie depuis le début de l’année,, cription en vue de procurer les pour Moscou et Pékin,
cas en Saskatchewan. Le total des contre 50 à la même date, l'an- secours d'urgence aux vétérans M. Filion sers absent durant en-
décès causés par la polio en 1952 née dernière. On avait relevé deux dans le besoin et à leurs dépen­
dons l'ouest du Canada, se chiffre ! décès en 1951; on n'en a encore dants aura lieu au début de no-
par 103 aorta *4 L656 cas. i enregistré aucu» en 1952. vembre.

vlron six semaines. A son retour, 
il publiera une série d'articles sur 
ce qu'il aura vu et entendu. 1

Un hôtel Somptueux 
au coeui de* 
jÇauxentide*

* Vlvalr somptu*us*m*nt meublé <1* divans 
•t d* fauteuil* d* lux*.

* R*pas déllclaux préparés par un chef d* 
r*nom Pt sarvis p*r un personnel courtois.

* Chsmbros confortoblos ot blon meublées.
CLIENTELE CHRETIENNE ET CHOISIE.

L'endroit idéal pour congrèi, convontum, repos, 
voyages d* noce* «t vacances.

Retenez votre chambre en écrivant, télégraphiant au 
en téléphonant-

L'HOTEL CHEZ MAURICE
Dortour Msurlc* roilY, prtaMtol

Ste-AgaHie-des-Mont*, prov. do Québoc, Canada 
Téléphone : St*-Agathe, 326 A

11

2254

19999
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La carte géographique
ofricieïle du Canada

L’hommagB » Henri Bourassa

'Un des précurseurs du Canada 
moderne vient de disparaitre"
Écrit le ’‘Nouvelliste”, des Trois-Rivières — 

Le calme hommage de le “Presse”

Un autre cas où l’administration fédérale ignore le français

On trouvara plus bas un* belle 
synthèse du "Nouvelllstn" sur 
In carrière dn M. Bourse;». Tout 
l'artid» du quotidien trifluvien 
justifie admir»blem»nt son titr», 
et montre que "tout les Cana­
diens, de quelque origine qu'ils 
soient, doivent saluer en lui l'un 
dot grands précurseurs du Ca­
nada moderne".

On lira aussi un éditorial du 
journal "La Presse'',

lentement la disparition des pro­
vinces? C’est le point de vue ex­
primé par Thon. Maurice Duples­
sis dans scs grandes luttes autono­
mistes.

Mais le Canada enfin a conquis 
sa liberté. Il joue aujourd’hui un 
rôle dans le domaine international. 
Enfin débarrassé d’un complexe 
humiliant, il se rend compte de sa 
puissance et de l’aide qu’il peut 
apporter librement aux autres na

A PROPOS DES ENTENTES FISCALES

Les provinces ne survivront 
que si elles savent s unir

par Charles PELLETIER

La province d'Onterio vient è ton tour ds signer avec 
Ottawa un» entante fiscal» pour une durée do cinq ans. En 
retour d'un subside variable, qui ne pourra être inférieur a 
SIOl.SOO.COO et qui s'étcblira probablement è J137,200,000 
pour 19S2-53, elle laissera la champ libra au fisc fédéral en 
ce qui concerne l'impôt sur les revenus des corporations et 
dos particuliers. Cependant, contrairament aux huit provin- 
ctt qui avaient précédanunant signé das accords séparés» 
l'Ontario continuera de pareavoir ses propres droits sur les 
successions.

qu’ils ont réussi à diviser les pro­
vinces, en poursuivant avec chacu­
ne d’elles des négociations sépa­
rées et secrètes, ce qui leur a per­
mis de varier les arguments, les 
conditions, les appâts suivant les 
circonstances. N’ayant pu, dans 
une conférence ouverte et pléniè­
re, obtenir l’application des recom­
mandations fiscales du rapport
Koweü-Sirois, ils sont en tram 

La nouvelle, annoncée en fin de ger indéfiniment. Cette situation d’atteindre le même objectif en re-

Le gouvernement fédéral, ou plus préci­
sément le ministère des mines et relevés 
techniques, publie une nouvelle carte offi­
cielle du Canada. Comme la dernière édition 
de cette carte du pays tout entier remontait 
à 1928, la revision s'imposait de toute évi­
dence. De nouvelles régions se sont ouvertes 
à la civilisation au cours du dernier quart 
de siècle et le mouvement d’industrialisa­
tion qui a pris une telle ampleur depuis la 
guerre a fait de simples villages ou de ports 
de pêche des villes considérables.

Cette carte géographique officielle du 
Canada est anglaise. Elle n’est pas bilingue 
comme elle jurait dû l’être si la chose avait 
été possible. Et la carte française reste à 
venir, même si l’on parle de nous la donner 
dans un avenir plus ou moins prochain.

Voilà un autre cas où l’administration 
fédérale ignore le français et viole le bilin­
guisme officiel. Ce n’est pas une violation 
nouvelle puisque de tout temps la plupart 
des cartes fédérales ont été exclusivement 
unilingues et anglaises. Ce n’est pas une 
raison pour que l’on tolère la perpétuation 
de cet état de choses.•

Notre confrère Georges-Henri Dagneau 
du “Droit”, auquel nous empruntons cette 
information, fournit toute une série d’expli­
cations qu'il a visiblement obtenues de 
source officielle. Il s’agit d’explications 
techniques dont les hauts fonctionnaires 
anglais d’Ottawa sont prodigues lorsqu’ils 
n'osent pas combattre ouvertement le bi­
linguisme.

“Certaines difficultés techniques, écrit 
entre autres choses notre confrère Dagneau, 
empêchent la publication simultanée de 
deux cartes, l’une en anglaks et l’autre en 
français... Le problème, si nos renseigne­
ments sont exacts, vient de l’absence de 
toute carte géographique en français. Ja­
mais il n’y eut de carte géographique offi­
cielle de tout le Canada publiée en fran­
çais... Les cartes qui ont pu être publiées 
sous le régime français sont «oit incomplè­
tes, soit trop vieilles, soit enfin dépourvues 
de tout caractère officiel. Et depuis la con­
quête, les Canadiens français n’ont pas 
produit beaucoup de géographes capables 
de mener pareil travail à bien...

“Par aileurs, il eat impossible de publier 
une carte où toutes les indications suscepti­
bles de différer d’une langue à l’autre 
seraient doublées afin de respecter intégra­
lement le bilinguisme. Cela créerait des dif­
ficultés techniques quasi insurmontables, 
dont l'une des principales résiderait dans 
un sérieux problème d'espace. Il faudrait 
une carte dont les dimensions seraient 
telles qu’elle serait inutilisable...

“Pour la carte française, se posent de 
nombreux problèmes de traduction. Aucun 
précédent ne vient trancher le problème à 
leur sujet. Il faut donc les étudier l’un 
après l’autre et en arriver à une solution 
pratique. On cite le cas, par exemple, du 
“Great Slave Lake”, nom dont la traduc­
tion exacte constituerait à elle seule un 
problème linguistique, historique et géogra­
phique. Naturellement, dans un document

libération politique ! semai ne" a causé dans ~ le Québec | ne lui profite que troo lui conrant |
officiel nuhlié au nom de l’Etat canadien I L’im des derniers témoins des ne s'est pas imposé tout seul. Il y un émoi compréhensible. Dans pn au, antagonistes les uns des autres
° -, « If ?. U Jw, aU„n„0rf t i _ iff . Iff!' luttes politiques qui ont précédé la a e,u ^es^penseurs ^qui 1 ont pré-iuttes constitutionnelles qui se h-, budgétaire de $334.916,000 en qua- pour rgg[er séparément le cas d#

i d._ . ^ '' “ .... *- chacun.
A cette stratégie de la division, 

il faut opposer celle de l’union. 
C’est parce que les provinces n’ont

homme politique le plus influent intent qui pronie aujoura nui aument central, luntano .avau iou-lCionner les unes apres les autres pas constitué un front uni qu’elles 
depuis Laurier. C’est l’un des‘per- Canada tout entier. C est pourquoi jourj défendu de concert avec no-ides fonctions qui leur avaient été 
sonnages du vingtième siècle qui;tou* tiwTatoer'tre province le point de vue ^to- ronst.tut.on, mai

- . limes poiiwuues qui uni ureueuc Id “ '7" I--------  , *7 lUAiauvubJiréiii^Asx,» »***» «V ------C--------- - T ■
on ne peut pa*s se contenvCr (la peu Pres* disparition de Timpérialisme bri- paré. Parmi ceinc-là leCanada n e^vrent depuis une quinzaine d'an-tre mois, alors que les corpora

— uî— î~j.—a*-----• • .«•)_ 1- a* ni.,* /sioirtmvont ni r n lions municipales ne savent plu*
comment joindre les deux bouts et

de suggestions bien intentionnées, mais tannique vient d’entrer dans l'His- a pas connu de plus clairvoyant ni nouvoirs de taxa-!tions municipales ne savent plus
......................... ...........................toire Avec le décès d'Henri Bou-lde plus tenace qu’Henri Bourassa, uees autour des pouvoirs ae taxa i------------- "*

rassa le Canada français perd son1 H fut à l’avant-garde d’un mouve-tion convoités par le gouverne, que les provinces doivent aban-
us influent! ment qui profite aujourd’hui au ment central, l'Ontario .avait tou-,donner les unes après les autres

animeront tout un chapitre de $in? ciu >ls soient, doivent saluerj 
i’Histoire du Canada. Ils se font 
de plus en plus rares, car il sem-

non vérifiées. Il faut une solution scienti­
fique.”

Notre confrère Dagneau termine son 
article en disant qu’il croit savoir qtle le 
•sous-ministre des mines et relevés techni­
ques, M. Marc Boyer, songe à former un
comité technique qui ee chargerait de la,-- — - , . : , t r
"lourde tâche’’ de nrénarei* une carte fran !ble (*ue disparaissent lentement la lourde tacne ae preparer une carte iran ViSjoni |e courage et l’énergie qui
çaise officielle du Canada. ! caractérisaient les hommes d’Etat

% qui ont préparé la maturité de
Nous devons avouer que ces explications! 

officielles — et techniques — ne nous im­
pressionnent pas outre mesure. Nous en _____ _ ________  ___
avons tant entendu de semblables touchant] soit aiêûiTcomme un critique des- 
divers autres domaines de l’administration tructeur, un démolisseur qui jouait 
fédérale ! un peu le rôle de trouble-fête au

Nous aurions préféré une carte bilingue ™ intenue6 dans touffe pa^'p^le........ - - -
à deux séries de cartes parce que la cartel prestige de Laurier. Mais cette opi- multueuses. Dans la retraite vo
officielle du Canada est sûrement destinée]nion se fondait sur les passions lontaire où il s’était confiné après
à circuler largement à l’étranger et qu’il [ partisanes et ne tenait aucun sa sortie de la politique et quel-
est toujours bon de souligner le caractère ™mpte de la valeur des idées dans 
bilingue de l’Etat canadien. Qu’une carte liberation des politiques futu- 
bilingue soulève des difficultés techniques, 'De m^me que Papineau, par ses

luttes, a préparé la venue du gou­
vernement responsable, instauré 
par le gouvernement Lafontaine-

ônt dû céder à tour de rôle. Il 
appartient à Québec, .l’aîné de*

en lui l’un des grands précurseurs 
du Canada moderne.
(La Nouvelliste, Trois-Rivières, 3 

septembre 1952).

HENRI BOURASSA
Petit fiu de T nuis losenh Panl-I Autant les dernières années de tétêment et une persévérance di-

nee^ Ve* tribun He îosTeouras^a la vie de M. Henri Bourassa, dont «nés d’un mei leur but 1 applica- 
neau, le tribun de 1937, Bourassa, _ _ annoncé ,s mort subite en tion du rapport Rowell-Sirois.
lut longtemps considéré, ainsi que P,n * - . , ,7 fin de semaine ont été calmes, au

tant celles qui les ont précédées et 
qui ont formé sa carrière publi­
que pendant une quarantaine d’an­
nées ont été agitées, souvent tu-

ure province te putm uc ’“'““"^qu’eUes ne peuvent exercer, faute États fédérés, de prendre l'initia- 
nomiste. Et voici que, rompant de ressources suffisantes. Elle lui tjve en convoquant une conféren- 
avec la ligne de conduite suivie [permet notamment d'intervenir de ce (jes provinces ou tout au moins 
avant lui par MM. Hepburn et [plus en plus, sous le prétexte en amorçant des consultations en- 
Drew M Frost vient de baisser ie(>mm()de de sunoléer aux insuffl-, ^ les premiers ministres, à con»- 

*’ V sances des gouvernements locaux, !mencer par ceux quj COmme M.
pavillon devant les stratèges fede rfans le champ de la législation so- {,-ro.st n'ont signé un accord qu’à 
raux, qui poursuivent avec un en- ciale et dans celui de l’en-]'0r^ê-c0?Sr et en attendant

seignement. Alors que les revenus jmieux LorSqUe toutes les provin- 
devraient suivre les droits, ce sont ces ou du moins plusieurs d'entre 
les droits qui suivent les revenus. | enes se seront entendues sur un 

Voici que la province de Qué-|^anuxnd"fbre de^pointsjond^
Comme bien d’autres, il ne l’a Î!!L e®Lmc™i",and'entente * ftscafê «ocicr à’armes égalés avec le gou-

conciu d entente Ilseale vei.nement fédéral et obtenir ainsi

noua en convenons bien volontiers ; que ces 
difficultés soient insolubles, c’est ce qu’il 
faudrait d’abord démontrer.

Même si la carte bilingue devait être 
rejetée, le ministère des mines et des rele­
vés techniques ne peut invoquer aucune 
excuse pour publier la carte anglaise quand 
le travail de préparation de la carte fran­
çaise n'est même pas commencé. Si la tra­
duction de certains noms géographiques 
présente certaines difficultés, on aurait pu 
s’en aviser et se mettre au travail dès au­
jourd’hui. Il y a deux ans au moins que le 
travail de revision de la carte du Canada 
est commencé.

Nous ne doutons pas de la bonne volonté 
du sous-ministre des mines et relevés tech­
niques, M. Marc Boyer. Sans sa’ présence,

* # *

pas fait, sans maugréer. “Le nou­
vel accord, a-t-il dit, est le meil­
leur qui se puisse conclure à l’heu­
re actuelle, mais nous sommes loin

voir pas
avec Ottawa, la seule à n’avoir Pasi rr „ t satisfaisant oue renoncé à ses pouvoirs de taxation. [“tt^arran^gement^saUs a aj q^
Après ouinze ans d'rfforts la stra- ^out !e monde souhaite, soit une .............. ............... Tltésie fldériSe*? réussià' l’isoler ] répartition permanente et equita-

SLTKSWS W&Sn&g 8&BÈ Stfœff.’SS.'VS
****»?«* » »*—•

Baldwin sous l'Union et codifié par avec les connaissances qu il avait 
la Confédération canadienne, de acquises par des études personnel- 
même Bourassa fut le précurseur les, pour faire rapidement son 
du Statut de Westminster. i chemin dans le domaine des alfai-

Si Bourassa réclama la libertéj res nationales et même pour deve- 
entière pour le gouvernement ca- nir chef d'un parti, le parti natio- 
nadien, il n'a jamais pratiqué un naiiste, dont il entretenait le rèle 
nationalisme étroit qui aurait iso-[par ses discours et par ses écrits.
lé les Canadiens français au milieu „ , , , . . ,___ _
d'une masse anglo-saxonne. Bou- h faudra le recul du temps pour
rassa professa un nationalisme ca­
nadien. Il désirait la collaboration 
des Canadiens français et des An­
glo-Canadiens et il entretenait des 
amitiés nombreuses chez les par­
lementaires et les penseurs anglo-

que temps auparavant, du jour­
nalisme militant, le défunt pou­
vait certes évoquer de nombreux
souvenirs. est u mieux un palliatif

La nature l’avait doué d'un ta-tendant la formule d’une distribu-‘fiscal. Que fera le gouvernement
tion plus satisfaisante des sources Duplessis . 
de revenus et des taxes. 11 n'appor- ^ ÿ *
te pas non plus de solution au pro­
blème municipal qui dépend d'un

lent d’orateur dont il se servit,

transfert des taxes et revenus du|ra de lutter et qu'il saura déplo 
gouvernement fédéral aux provin- yer> dans son opposition aux ef

apprécier l'étendue et le caractère 
de l’influence exercée par M. 
Bourassa. Petit-fils du tribun po­
pulaire Louis-Joseph Papineau, 
dont le nom est resté attaché à 
la période des affaires canadien­
nes en 1837-38, député de Labelle 
aux Communes, 11 s’est identifié

phones.
Mais il désirait que le Canada

- .. . ,, ,, . s’affranchit de toute servitude à avec les mémorables discussions
il ne serait vraisemblablement même pas j-^.gard du gouvernement britanni , sur l’envoi de troupes canadiennes 
question d'une carte française. Nous som- que. Le premier peut-être il avait! au Transvaal au début du vingtiè­
mes disposés à lui pardonner beaucoup de! compris que les Canadiens pou-1 me siècle, la création d’une ma- 

nous le savons entourévaient d,!meur.er sujets de la Cou rine spéciale à notre pays, enfinchoses parce que ... . ______
de techniciens presque tous anglais et eus^nt
cophobes pour un bon nombre. Quand on|qUOi que ce soit à dire dans la po- 
parle de la difficulté de donner une bonne] litique canadienne. Ce point de 
traduction française du “Great Slave Lake”, vue a triomphé, non seulement au 
cela .nous, fait rire .Les . techniciens de<^al^ “‘“Seailnt
1 ancien mmwtere del intérieur* qui se trou-igroup^s sous ja couronne d’Eliza- pas leurs coups. L’assemblée d’Ot- 
vent aujourd hui sous la direction de M.lbeth II dirigent à leur gré leur po-ltawa en 1917, et dont la conscrip-
Tî m i n wm a à « Iv-CaIAJC X .. .. -^.1 J 1 „ * s  * i _ !____ * i m A Ant ! 4 Af a 5 ♦ cimisMit 1a rsoirtê A rlAHot.

la conscription militaire avant la 
première guerre mondiale.

Les personnes qui se souvien­
nent des luttes électorales aux-

ces et des provinces aux municipa 
lités”.

Pour en arriver à 'une solution 
permanente, M. Frost préconise la 
constitution d’un comité intergou­
vememental qui étudierait dans 
son ensemble la répartition des 
charges et des impôts entre les 
diverses administrations du pays. 
C’est ce que réclament depuis 
longtemps tous ceux qui vou­
draient voir les provinces et les 
corporations municipales en pos­
session de retenus suffisants pour 
leur permettre d’exercer pleine­
ment et en toute liberté d’action 
les fonctions dont elles sont char­
gées.

Mais le fait brutal, c’est que

Boyer, n’ont jamais hésité à angliciser le 
nom de “Trois-Rivières” pour en faire 
“Three Rivers”, traduction qui ne pouvait 
se justifier à quelque point de vue que 
ce fût.

II importe donc de censurer comme il 
le mérite le ministère des mines et des 
relevés techniques. Cela ne fera que forti­
fier la position de M. Boyer et lui permet­
tre de mener à bien son initiative de 
préparer une carte officielle française du 
Canada. Nos maisons d’enseignement, nos

litique tant extérieure qu’intérieu­
re. Ils peuvent même se constituer 
en république et demeurer associés 
dans une union libérée de toute 
sujétion au gouvernement du 
Rovaume-Uni.

S’il en est ainsi, le Canada peut 
mettre en pratique une politique 
extérieure propre absolument in-

tion était surtout le point à débat­
tre fut particulièrement violente.

Les activités de M. Bourassa s’é­
talent surtout exercées sur la 
scène fédérale mais elles avaient 
aussi eu pour théâtre la politique 
provinciale à Québee.

Après l’orage, il aura, commedépendante de celle de l’Angleter- son ancétr connu la aix au mi 
Contraire-re et de tout autre pays, 

ment à ce qui se pratiquait
temps de Laurier et même de Bor- 
den, l'état de guerre de l’Ansle- 
terre n’entralne pas nécessaire-;

lieu des siens, sans cesser toute- 
fois de suivre avec intérêt les évé- 

nationale 
Nous offrons

société», nos hommes d’affaires se doivent!1*"* ,"*5,“*^* J?” ?,**?*„*'[ notre sympathie aux membres de 
de réclamer avec insistance la carte fran- Notrc DÏV, ne souffre plu^aucun s* *amille <iui lui survivant, 
çaise du Canada qui aurait dû être publiée «ujettiuèmént ïl êubUt des .m ^
en même temps que la carte anglaise.

Pi«rr« VIGEANT

BLOCS-NOTES

; bassades, noue des relations diplo 
;matique avec tous les pays du 
monde et se permet des initiatives 
sur le plan international comme à 
l’intérieur de ses frontières.

(La Presse, le 2 septembre 1952)

Invitation à la Semaine 
sociale de Saint-Jeen

Ceux qui ont assisté en 1942 à

McCarthy et Eisonhower
Aux élection» primalroa américaines, Joseph R. McCarthy 

vient d'être choisi comme candidat républicain au tiège 
aénatorial du Wiaconeln. Il o pulvérisé ton adversaire, Leon 
Schmitt, par un veto d'environ 10 è 3.

C'ait un» élection parmi bien d'autrat, dira-t-on. Malt non.
McCarthy est le spécialiste de 

la “chasse aux sorcières”. Il a 
lancé de* accusations de commu­
nism* ou de philocommunisme 
contra è peu près tout ca que la 
politique américaine compte de 
noms respectables — et aussi, par

ment au U.S. News & World 
Repart des déclarations qui expri­
ment 1a Réaction dans toute sa 
splendeur. Le général, homme du 
"juste milieu”, est entraîné dans 
un clan de gros capitalisme, avec 
des partisans obtus qui le surveil-

ST1 gagne dans ces conditions, 
c’est que sa personnalité possède 
un rayonnement extraordinaire,

un heureux hasard, contre quel- lent et lui mesurent leur appui, 
ques espions ou quelques dupes 
de la Russie.

D’autrea ont accompli le nettoya­
ge efficace. Lui, il était l’aboyeur 
professionnel. Il a aboyé contre 
Dean Acheson ; at le général Mar­
shall lui-même i reçu un peu de 
aa bave. Il a‘ donné son nom au 
MacCarthélsme, c’est-à-dire à une sonné, 
politique de délation, de soupçon, ], . . .

*' “ ‘’“‘"“’ll'Élwpre.taciil

au monde entier comme un peuple 
vernement canadien, lequel est parfaitement adulte. Et c’est le 
suréquipé, et pèche plutôt par l’ex-; mécanisme au moyen duquel le 
cès Inverse Canada pourrait modifier lui-mê-

II ~rtoStetoLUrun l* XIXème Semahîe sociale duCiT
’ ™"n nüo nn0, ! annaraissfnn! nad*' temie à Saint-Jean, n’ont 

légal pour que nous apparaissions pas oubljé qu.ilg ont

Sans doute, on ne doit pas aban­
donner la direction politique au 
technicien, quelle que soit sa va­
leur. Mais dans le monde complexe 
d’aujourd’hui, que peut le poIlti-jr<' *''tuclle, l’aûtorlté de modifier

ou d’interpréter la constitution c en non épaulé par des techni-|c,n,diennev n,est.ce pas prépam
ciens ? Il donne une impression de 
chose vétuste et démodée, et les

me sa constitution. Chose curieuse 
paradoxale, c’est le Canada fran­
çais qui hésite le plus à franchir 
ce dernier pas. Donner au gouver­
nement fédéral seul, ou à la Cour 
suprême telle que formée à l’heu-

causes qu’il défend prennent Fai­
lure de préjugés. C’est ainsi que 
l’autonomie provinciale apparaît à 
beaucoup de braves gens, parce 
qu'elle fut trop souvent «appuyée 
sur des clichés, non sur des argu

que les masses américaines peiy ments précis et actuels. Devant la 
chent vert la droite, et que sa ma­
china a fonctionné admirablement.
U restera à savoir dans quelle me­
sure ses militants l’auront empn-

sion de revenir sur l’oeuvre qu’on 
honorera en ce jour. Le Devoir lui 
a, dès ses débuts, témoigné une 
très vive sympathie.

* * Ÿ
Il ne faut pas oublier, comme le 

soulignait Thon. Ernest Lapointe, 
que ce sont les provinces qui ont 
créé l’Etat fédéral. En ce faisant,
elles n’ont pas voulu se donner un C est notre espoir qu il continue majtre qui les ferajt marcher sous
la férule, mais confier à un orga-

forts du pouvoir central, autant de 
stratégie, de méthode et d’entête­
ment qu’il s’en trouve de l’autre 
côté de la barricade. Ce qui a fait 
le succès des centralistes, c’est

Rester ce que 
nous sommes

La province la plus française de 
l’Amérique continue à cacher son 
vrai visage et à dérober son iden­
tité sous une façade empruntée à 
l’américaine qui ne lui convient 
aucunement et qui, de plus, cho­
que les Américains eux-mêmes,

nisme central le soin de régler les 
problèmes d’intérêt commun et de 
politique extérieure sans interve­
nir dans les affaires internes de 
chacune et sans monopoliser pour 
ses seules fins toutes les sources 
de revenus.

Si la province de Québec, même 
au prix de certains sacrifices fi­
nanciers et de beaucoup d’efforts, 
réussissait ainsi à sauver la formu­
le fédérative, elle rendrait par là 
un immense service au Canada 
tout entier, car dans un pays aussi 
vaste et aussi diversifié que le nô­
tre, cette formule est la seule qui 
soit compatible avec la démocratio 
véritable. .

Tel devrait être l’objectif suprê-Pourquoi donc Québec ne se mon- ------------- . . -
tre-t-elle pas telle qu’elle est: une [me de la politique québécoise en 

anrnrA .i-J terre française et catholique, le matière de relations intergouver- 
1 Ontario a signe un accord sans berceau de ja civilisation au Nou- nementales canadiennes. Et cette 
«vol,- l’assurance ou’un tel orga- „ _____ i__ Saavoir l’assurance qu’un tel orga­
nisme sera mis sur pied. M. Frost 
accepte de concourir à un arran­
gement que l’on dit temporaire, 
alors qu’aucun geste pratique n’est 
posé pour amorcer une ’ solution 
fondamentale et permanente. H 
consent au provisoire, sans espoir 
défini d’en sortir un jour.

* Ÿ *
Et ce n’est pas le gouvernement 

fédéral, bien sûr, qui fera violen­
ce aux provinces pour empêcher 
la situation présente de se prolon-

veau-Monde? En dépit des campa- politique aura d’autant plus do 
gnes de refrancisation qui ont été chances de succès si elle est — 
courageusement menées au cours ainsi que certaines déclarations 
des longues étapes des trois con- faites au cours de la dernière cam- 
grès de la Langue française, nos;pagne électorale nous permettent 
villes et nos villages sont encore de l’espérer — non pas celle d’un 
tapissés d’enseignes et de locu- parti uniquement, mais celle da 
tiens anglaises. Par un engoue-1 
ment inexplicable, on s’acharne à 
détruire les traces de nos origines 
en plus d’un milieu afin de plaire
aux touristes étrangers; et l’on ________________
agit précisément pour leur déplai-! québécoise et de tout le pays, 
re le plus. I .

(Le Soleil) L'Actioo Catholique

toute la province : une véritable 
politique bipartisan», expression 
d’une volonté commune, centrée 
sur les intérêts supérieurs et per­
manents de notre communauté

L» ACTUALITÉ

Le pourquoi des douze sous

reçue et avec quel soin une orga­
nisation parfaite veillait aux moin­
dres détails. Une visité récente du 
président des Semaines sociales 
lui a permis de se rendre compte 
du travail qui se faisait pour ré­
péter l’exploit de 1942. Les citoy­
ens de Saint-Jean tiennent à leur; 
réputation. Us s’organisent pour 
que la XXIXème session ne le cède 
en rien à U XIXème. Il faut espé­
rer que prêtres et laïcs se ren­
dront nombreux à ces assises. Ils y 
entendront des cours instructifs 
sur l’important sujet de la sécu­
rité sociale et pourront nouer des 
contacts intéressants. Les cours et 
conférences auront lieu à la Cen­
trale catholique, angle des rues

na. km-» t Laurier et Saint-Jean. L’entrée àDès 937 notre ancien camara-ltoutes séances -t ~tuite
de Emile Benoist consacrait à lajceux qui veulent aider l’oeuvre
J. O. C. sou* ce titre : Un moteur | sont invités à s’inscrire comme

Bien des Américains seront hu­
miliés par le succès préliminaire de 
ce boucher politique. Mali son 
triomphe en dit long sur l’état 
d’esprit de l’Américain moyen — 
ou du moins sur celui du républi­
cain moyen.

Le général Eisenhower n’a pas 
appuyé la candidature du séna­
teur ; mais U a déclaré que si 
l’homme était désigné par 1* vote 
populaire, U l’asiumerait. On ver­
ra donc Eisenhower soutenir Mc­
Carthy. “Politic# mak* strange 
bsd/alloies’*. Les servitudes de la 
grandeur politique sont telles 
qu’elles écoeurent...

L’entourage d’Eisenhower ne 
sers certes pas de tout repos. Son 

Ylee-préaident, un aouth-

est apparue comme une vieille b*]'"."*
rouche du siècle dernier... ,rtWies 0Ù 11 * *UU de <*-

...Jet dos alita, un volume plein de membres bienfaiteurs en versant voiture toute neuve dQttsw* tll. ^ ,M prlncipaux 1. somme de $10.00 ou Plus. Ils re
-------- ----------— cevront en retour le volume de 1*

,, , , ., , ,, Semsine. Toute somme, d’ailleurs,finir les caractéristiques maîtres- quelle qu.elle soiti ,eri aceept*e
ses de l’oeuvre et les principales avec reconnaissance. Ces souscrip 
réalisations qu’elle avait déjà il lions sont nécessaires pour cou 
son actif ivrir **s tr,is d's '’organisation et

a o. i;™. nuKiis «surer 'a publication du volume.A ce livre, qui fut publié «uXil*, chèques doivent être faits au 
Iditions jocittot, Mgr Deschamps, nom des Semaines sociales et

Là-dessus, aucun groupe ne peut 
se substituer tu gouvernement, 
parce qu’aucun ne peut mobiliser 
et rétribuer comme il faudrait une 

chercheurs.éM^pe de i
M. Onésime Gagnon, le trésorier n’est jamais trop tard pour a’y 

provincial, vient se rallier publi-1 imttre. Maintenant que le centra- 
quement au mémoire de la Cham-llisme d’Ottawa tente d’acculer 
bra de Commerce de Montréal, re-;l’Etat provincial au pied du mur,, 
latlvement aux sources de taxa- est-ce que celui-ci n’entreprendra 
tion fédérales-provlnclales. pas de se défendre avec plus de

C’est un geste positif. I système, et est-ce qu’il ne lancera
On s’étonne, cependant, que le paa un appel d’urgence à toutes 

gouvernement provincial, qui est les compétences T 
en pleine bntallle depuis huit ans, André L,
n’ait paa mobilisé les meilleurs , _ ,
techniciens du Québec pour éta- . ***
blir ton propre plan. •

Il ne lui en aurait pas coûté 
>200,000 par année 1 

Des économistes, des juristes, 
des sociologues auraient pu rejeu-

Cap-dd-U-Maddldin*

alors auxiliaire de Montréal et 
grand ami de la J. O. C., voulait 
bien consacrer une élogieuae pré­
face.

En attendant que nou* puissions 
revenir sur le sujet, notons que la 
J. O. C. canadienne est aujour­
d’hui organisée dans quinae diocè­
ses et compte trente-deux fédéra­
tions, dont dix-sept féminines et 
quinte masculine*. Elle atteint ac­
tuellement vingt-cinq mille jeunes 
travailleurs et jeunet travtilleu-

trntr endurci, fallait dernière- la bataille est livrée contre le gou-

%

ses, auxquels U faut ajouter les 
U J. O, C. commémorera di-j »v*nt-groupes de la Jeune J.O.C., 

manche prochain, par- un pélerl- particuliérement adaptés aux jeu- 
nage au Cap de la Madeleine, son ne* de quatorxe à seize ans. 
vingtième anniversaire de nais-] Chaque année, la J. O. C. fait, 

nir les vieilles solutions et en sance. On compte que des milliers au milieu de aa besogne courante, 
trouver de nouvelles. et dea milliers de jeunes gens pir- unt grande enquête. Celle-ci poc-

Celt importait d’autant plus que ticiperont à cette manifestation, ters cette année sur les loisirs des vre mérite.
Nous aurons sûrement l’occa-jeunes travailleurs.

adressés au secrétariat général ou 
au secrétariat local. Les dames 
sont admises comme les hommes 
aux cour* et conférences. Tous 
ceux que le sujet intéresse sont 
cordialement invités. Ils seront les 
bienvenus. Pour le logement on 
est prié de s'adresser à M. le cha­
noine Messier, évêché de Saint- 
Jean (tél. 3800). (I.S.P )

Aux séances d'étude, on a’inté- 
ressers particuliérement à la jus­
tice, aux divers problèmes qui se 
posent à ce propros aux jeunes.

Mais nous n’avons le temps au­
jourd’hui que de signaler Its fêtas 
de dimanche. Nous reviendrona 
sur le fond de la question. Nous 
essaierons, en particulier, de dire 
quelle profonde sympathie l'oeu-

o. a

A une récente conférence de 
presse, un journaliste deman­
dait à M. Duperron, président 
de la Commission des trans­
ports : En admettant que vous 
savez justifiés de porter à dix 
sous le prix du passage en tram- 
way, pourquoi ne pas vous en 
tenir là? pourquoi ce prix de 
douze sous qui a l’air d’une 
provocation, et qui exigera une 
désagréable manipulation de 
sous ?

La réponse a été abondante, 
complexe, nuancée. Elle révèle 
une variété insoupçonnée de pe­
tits problèmes derrière une telle 
décision, et aussi elle ouvre sur 

. l'avenir du voyageur en tram­
way une perspective peu rassu­
rante.

Tout d’abord, s’il y a deux 
prix, un pour les billets et un 
autre en monnaie, cela pose le 
problème de savoir s’il doit ou 
non y avoir des bilLts. Quand 
on recevait trois ou quatre bil­
lets pour 25 sous la nécessité 
était évidente à cause des frac- 

• tiens de sous en jeu. Mais avec 
le passage à dix sous, le billet 
n’est-il pas inutile ?

Non, répondent les experts. 
D’abord, le paiement en mon 
furie ralentirait le service ; une 
forte partie des usagers présen­
teraient des pièces de 25 sous.j 
ou des billets d'un dollar dont' 
>1 faudrait faire la monnaie. 
Avec rachat de billets, on n’a 
pas de monnaie à faire pour 25 
sous, et la manipulation d’ar­
gent est réduite à un passage 
sur trois.

Une autre raison, c'est d’évi­
ter les fraudes. Une pièce dépo 
sée dans la botte peut fort bien 
être fausse sans que le percep­
teur puisse le constater. Si cet 
argument est fondé, il implique 
une asset pauvre opinion de 
{’honnêteté des Montréalais. A • 
cela les experts ajoutent une au­
tre difficulté: te paiement en dix

sous canaliserait vers les tire-, 
lires' des tramways, comme\ 
c’est le cas vers les téléphones 
publics, toutes les pièces amé­
ricaines en circulation et que 
les banques refusent au pair, j

Quant à la fraude,, le billet 
présente un grand avantage :, 
c’est que le faux billet est vite 
repéré par les inspections quotl-] 
diennes. Y a-t-il des faux bil-l 
lets,? Un commissaire affirme : 
que la chose est fréquente, maisi 
peu payante à cause de la rapi­
dité de la détection.

Un autre argument pour le 
double tarif: certaines person-, 
nés, comme les automobilistes 
par exemple, ne prennent que 
rarement le tramway ; n’est-il 
pas normal de les faire payer un 
peu plus cher ? Est-ce que cela 
compte? Oui, la différence re­
présenterait une somme assez 
rondelette dans un budget pré-’ 
seulement déficitaire.

Et puis intervient un facteur; 
psychologique. Quelqu’un qui 
n’a que trois rues à faire 
préférera peut-être marcher s’ili 
lui faut sortir une pièce de 
monnaie. Mais s’il a dans sa po­
che un billet, donc quelque] 
chose qui est déjà en somme dé1 
pensé et démonétisé, il prendra’, 
plus volontiers le tramway. Et] 
tout compte à une époque où 
dans toute l’Amérique du Nord 
le nombre des usagers du tram­
way décline.

Mais voilà des arguments as­
sez faibles dans l’ensemble it 
l’on met en regard 1* coût d’im 
pression des billets. Et cette dé­
pense est lourde, opine un corn- 

•missaire sans donner de préci­
sion.

Et alors, sans insister, comme 
s'il s’agissait d'un argument se 
condaire par rapport aux précé 
dents, le président apporte un 
outre motif. Si l’on abandonne 
les billets, et que plus tard -11 
faille y revenir, ce sera difficile

de rééduquer le public.
Mais comment, est-ce que cet­

te majoration écrasante pour 
les voyageurs n’assure pas au 
moins l’équilibre pour long­
temps ? Prévoyez-vous d'ulté­
rieures augmentations ? ,

Nous sommes à la merci Jt 
l’inflation, répond le président.
Si le coût d'opération continua 
à monter, si par exemple les sa­
laires augmentent encore au 
prochain contrat, une nouvelle 
augmentation des tarifs sera 
inévitable. £lors, les journalis­
tes se rappellent une petite in­
cidente du mémoire qu’on vient 
de leur donner: sans la muni­
cipalisation, c'est-à dire si le ré­
solu devait encore payer les 
taxes qu’il assumait au temps 
de la compagnie, le déficit se­
rait de plus de S0 millions au 
lieu de S3 millions, et l’augmen­
tation devrait être à quatre bil­
lets pour 45 sous au lieu dl 
trois pour 30 sous.

Donc, si après le 20 septem­
bre, nous n’avons pas la possi­
bilité de déposer notre dix sous 
dans la boite et s'il faut acheter 
des billets, la vraie raison, la 
principale, c’est que les com­
missaires veulent se réserver la 
possibilité d’une future aug­
mentation à 4 billets pour 4S 
sous. Alors, évidemment, il fau­
drait des billets, et non moins 
évidemment un double tarif. Le 
passage au comptant étant déjà 
de douze sous, il faudrait alors 
le porter à quatorze. Car les 
commissaires, qui supputent s» 
minutieusement et avec tant de 
sollicitude les réactions psy­
chologiques d'un p'u b I i c 
qu'ils entassent, compriment 
et pressurent à merci, les 
commissaires n'oseraient jamais • 
risquer de déplaire aux gens 
superstitieux qui hésiteraient à 
monter dans des voitures è 
treize sous. •

SANSOUCY
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LE DEVOIR, MONTREAL, VENDREDI 12 SEPTEMBRE 1952 CINQ

A L'ENQUETE SUR LA MORALITE

i opération
Me Drapeau demande: 
-Voulez-vous nous dire si

(suite de la première page)

géré que la meilleure façon de 
procéder serait de produire le dos­
sier entier de chaque maison de 
désordre et de chaque club. Les 
procureurs des requérants n'y 
voient aucun mal.

Agents secrsti
MML.STU demande enSUUe à ^t-entdd0entconcluarge! dm Tn 

* ljdn*iu • sens ou dans un autre, que le vice
—En plus des escouades spécia- commercialisé prenait, ou ne pre- 

Ji ées, aviez-vous des agents se- nait pas, de l’axpansion à Mont- 
cttls qui faisaient des observa- féal? 
ti!\s et vous rapportaient les faits? i ..

Martineau a immédiatement Un 1Ÿoe*l difficile à satisfaire 
form\é une objection. Il a dit que. Encore une fni« 
dans Ve ville de la grandeur de formule des objections- 
Montréal, celui qui est charge de J

signes de protestation. _ 
dit: "Je vous avouerai que 
moins perspicace qu'eux

uns qui furent donnés par écrit, ri Par.M^ £la"te- 51 que 50 poi
11 s'agissait, par exemple d'une1 Le luge demande à Me Drapeau: de Ils ont 
liste des maisons mal famées alors P0SSlb!e que vous dé- mutation
en opération. vmll?ï vos intentions? -Leur a-t-e

ue je suis.ai pris part. Mais j'ai suggéré trois le lieutenant Lemay avait servi LES DERNIERES OFFRES DE (anllire d'lMfi hanrip fliii raffinaitnoms dans l'escouade de la moralité de I ' >(( AritTCn TCVTIICC VHfMUIV UUIIV UQIIUG UUI ICIIIIlICIII
nvon« Hif —Au’ac*.!! A»*. moK «s. %a —u.._ iajk ^ | IlÀIILLJ *

illégalement de l'or, à Val-d'Or
—Tout ce que nous voyons, dit —Qu'est-il arrivé des officiers 1935 au 14 novembreLa plupart de ces rapports dit « ,, u* ce lue nous v

le témoin, ont été donnés verbale- , Martlne®u, c est que vous vou- de la moralité? "dans le beau temps où tout était
ment. Mais il y en a eu quelques- .“""f ^Iu* d<“ P01tls aux raP- ...................................................,----- i . a eu quelques ports re(jlges par Me p|ante

Mes savants confrères les con­

fis ont “résigné" en bloc, ain- ouvert", a dit le juge. Et le té-! Trois-Rivières. 12 (P.C.) — UneJ 
pour cent de l’escoua- moiiy en a convenu nouvelle réunion avait lieu mer-

demandé leur per- Plus tard, répondant aux ques- credi après-midi à l'évêché des Val d’Or, 12 (P.C.) — jonn ui- n une taverne d'un maea

.. « .-«.*.• s: fivürtSÆJ üs ttr t nxr ^ 1 “«
.„ rf** »« Dr.p«“- «■ ufiiciers m dû LÏÏTyîSi u5rsïSw« >» »*««» * KSi” Jnt 3ÏÏ““'“'Jîs, out y1®” Rrepa^ ,eur riùfense. nommes pour les remplacer? venant d’individus particuliers et Son Exc. Mgr Georges-Léon Pelle- Le juge J A. Dion a ajourné la bande de certains mineurs de Val

a, nommés P1..U co^cW  ̂ S

sont totalement inexactes. Nou^è 0" nV^pas moi. Pleau a ré-! La, crit«,U.. du "D.v.ir" üv*eSk ReSf à^lim^é^mSde:e'rMuftra^^ ^sîin”1 le mêmee*du0PbSarea0unSde*pÔsi*e Te
X. HSSÎte? • • maiS j'a‘ A un moment donné. Me «J'* ^
des agents secrets. , -Est-ce Pleau oui vous a de peau a demantle si le témoin avaitiV, ' rPiations ouvriérès des fabri U1 permft pasde!de raffinage contenant environ 700

ma^dé ces S ,TesHnlsi d tu certaines critiques publiées dans dc",re'at'°na ?n'ràvnnne subir son procès i livres de minerai d’une teneur d«
On saut, i mars 1948 mande ces sugges ons. ies jüurnaux au sujet de la mora T i -omnaiSie A^oriaïd Textiles Pendant ee.,eïps' Paul F l'n,ffe: S10 l'once, au titre de 65 pour

-Cest venu seul dans uté , (]1 est toujours question de ifedamrmuîédM !Un aviateur d« 37 ans- ''U1 devait cent d'or
i» i. a- 0» Canada. Limited, a formule qesjllussl comparaître.. . — ..................... .....  Me Drapeau exprime alors le de la conversation. . . la nériode oui a auivi lé renvoi ««i aussi comparaître plus tard en Le même imn

maintenir l’ordre' est obligé,"assez j—Jîon ,s,avant confrère, dit-il, sir que l’on interroge le témoin —Que,s sont ces trois noms? piantc\ ‘ offres définitives dont voici les septembre sous une autre accusa- reau local de 1':
souvent, d’obtenir des renseigne- f,rt,rnet,J,1 ne veut Pas connaître sur la seconde période de son di- —H s’agissait des lieutenants _ 0 j r^pond le ehe,£ Ijangiols principaux points; Uon analogue, a également vu sa et. au dernier é
ments de source secrète. C’est pour ldentdé des agents secrets. Mais rectorat 1--------- --------- ^ B ----------- ...pour
cela que des fonds secrets sont mis 
à la disposition du chef de police. 
A moins que le bien public ne le 
réclame de manière urgente, il ne 
faut pas forcer le chef de police 
à dévoiler l’identité de ceux qui 
donnent ainsi des informations se­
crètes au chef de police.

Lemay, Jarry et Jacques Quant'C’ètaiV des critiques sur dermal- 
ses questions le rapprochent tou- Le juge demande à Me Dra-à Pleau, il avait suggéré le lieu- j a0ns aui étaient censées être ou 
jours du sujet. En ce moment, si peau: tenant Gabriel Fiché. ,S™tes ët aue aorès^nouête nous
Ifh/itT'aT !épt°!?;d iF sera peut-être i —En ajournant la question que —Que s’est-il passé?, avons trouvées fermées.
°riil,;o«1 *Uês en|v;ous au sujet des rapports ^~^ourT1 su,s °P' —S’agissait-il d’articles isolés
produisant les rapports de ses; des agents secrets, est-il nécessaire posé 11 a P™ Lemay.
4 rf atv è c* c* nstv'rvèf f* ** .... i » _ _____ : a i ■ « .. L*1o ♦ T>1 ywvn /-«.«t «% .. Vagents secrets. Ce qui ne devrait d’ajourner aussi toute la première —C'est Pleau qui a choisi Le- 
pas être fait. période? may?

Me Drapeau répète ou’il ne s’aeit —°ui, répond l’avocat. La cho- -Peut-être C’est lui qui a
pas de connaître6 l’identité £ "des sc serait préférable. suggéré sa nomination.

^es, PJant.e et Drapeâu répon-agen{s secrets si ,65 rapports ne -En somme, votre suggestion ,.M« Drapeau intervient pournt à l’unisson qu’ils n'avaient sognt pas si^és. dit-ü pourquoi ne est d« sauter par-dessus la premiè-d‘re que 1 inspecteur Pleau, lors
cunement l’intention de deman- na, nr„ri„i;o Pf cVilo "e re période, tout en accueillant de son témoignage à la présente

enquête, avait affirme que c’était

dent
aucunement 
der i connaître l'identité des 
agents secrets du chef Langlois.

Et Me Drapeau poursuit son in­
terrogatoire. Le chef Langlois ad­
met qu’il avait des agents secrets 
à son service. Agents qui, au dé­
but de son directorat, lui ont four

gnés, l'avocat offre d'accepter une 
copie non signée que produiraient 
en Cour les procureurs du témoin.

—Seriez-vous satisfaits d'un tel 
document? demande le juge aux 
avocats

i» .a__ j xi» Le juge demande alors aux avo-. . —Nous le serions, répond Me j» «« » „„ni, pendant deux semaines envi- Drapeau. cats de M. Langlois.
- .... h u. i —Desirez-vous que votre client

ou d’une série d’articles ?
— D’une série.
— Où étaient-ils publiés

Le même immeuble loge le bu- 
l'assurance-ehômage

i j-— ——; -, - - ■— n, «n ueniivr étage, le maître deLeflüvriers au tïavail et ceux S*"8*. aV’u “ Un ."L °.ltean 1 Poste, M. Rodolphe Patterson, un 
Les ouvriers au traiau et ceux ,fovalf ptre ]e prlnelpai témoin de i célibataire, et la famille du con-qui reprendront le travail conser- |a défense dans la cause de cierge M Maurice Davignon alors 

veront leur emploi. Cependant, ces piouf fe, i J *a;,a”cc, Etats Unîs ' C’est
derniers devront se présenter * * * M* Patterson ^ui a éventé le pre-
d 20rHnreauUe?fli%P/po0ueoir du S’**4 la collaboration de la Sû- mier l'affaiîe' en entendant un 

P rete provinciale et de l’Associa- bruit suspect dans la cave de l’im-
U plupart des membres du bu !n°!îsf!s m.,nM du ï10i'd ou?st rtu meuble. Il a forcé les trois corn- 
rv ■ ■ .,1 1 .. C XX ^4 A 4 *» è Quebec qui a amené la mise au parses i en déguerpir malgré leur

rteiiY rcctanrniits Kl 1‘°1 “‘•'1'" MO.VCl ue i«s-deux restaurants, 8<K.iation mines> et ,e détec.
|tive Gérard Forget, de la Sûreté 
i provinciale, qui ont à leur tour 

9. Cas d'exclusion. 'mis en branle la Gendarmerie roy-

ron, des renseignements sur le vi 
ce commercialisé.

Avis de décès

—Mais nous, peut-êtpe pas... ré­
plique Me Martineau... Mon savant 
ami ne questionne le témoin de 
manière qu’à ne lui faire dire 
qu’une partie de l’histoire... Si 
c’était moi qui le questionnais, je 
lui ferais dire bien d’autres choses. 

Ah! non... reprend Me Dra-

BELANGER. — A Montréal, le 
9 septembre 1952, à l’âge de 76 
ans, est décédé M. le chanoine' „ . -
Auguste Bélanger, curé de Buck- peau- Mo" savant ami (terme ga- 
ingham, Québec, fils de feu Augus- !ant. «“«, les a',ocats ut(!ltsen Pour 
te Bélanger et de feu Philomène Parler d'eux...) ne peut pas aisser 
Beausoleil. La dépouille mortelle en,endre que nous limitons les re- 
est exposée au presbytère de P°nseJ du témoin. S il le croit, 
Buckingham. La translation des nous 1 ,"vlt.°"s \ laiss" parl" 
restes aura lieu vendredi, le 12 sa”s e®n^a,nJte’ à dlr?.,tout ce 9U’>1 
septembre à 3 h. 30, du presbytère ?aif^Y a aev,der son fd, comme ce 
à l’église paroissiale de Bucking-!Fut le cas pour Me Fernand Du- 
ham. Service samedi, le 13 sep- lresne’
tembre à 10 h. Et de là au cime- —Nous n’avons aucunement l’in- 
tière du même lieu. Parents et amis; tention de questionner le témoin 
sons priés d’y assister sans autre en ce moment, protestent en 
invitation. choeur Mes Cohen et Martineau.

Me Cohen se lève à son tour, de 
CARIGNAN. — A l’hôpital Hô- la manière pontifiante qui lui est

tel-Dieu de Montréal, le 11 septem­
bre 1952, à l’âge de 52 ans, est 
décédée Mlle Lucienne Carignan,

Sarde-malade, fille de feu Aiexan- 
re Carignan et de feu Albina 

Saint-Amour. Les funérailles au­
ront lieu samedi, le 13 courant. 
Le convoi funèbre

habituelle:
—Je ne vois aucunement l’uti­

lité de produire de tels rapports, 
dit-il. Si ces rapports diffèrent de 
ceux que rédigeait l’assistant- 
directeur (Pax Plante), on aura 
uniquement prouvé cette différen

l’objection de la défense? jenquëte, avait affirmé que c’était Réouverture des bookies ue gestes qu’ils auraient poses ne prjé(aire
—Oui, tout en nous réservant le Langlois qui lui avait dit de pren- ipuis. la déclaration de la greve, la-----------

droit d’ÿ revenir plus tard. Je sug-id«> Lemay - Par ailleurs, Pleau Me Drapeau continue: justice devra suivre son cours,
gère hue l’on saute par-dessus la "’avait pas parlé des trois noms “.Avez-vous etc mis au courant On a d ailleurs suggéré, des le > usine.
nSrinHo i suggérés Dar Langlois j que les-bookies recommençaient à! début des pourparlers le remplace J 9. Cm , . . ,PtmawioaR 1 3 tlB47l ?! luge** demandé' opérer? Avez-vous reçu des rap-ment du bureau et du fondé de! , compagnie se reserve le droit! ale, vu la nature de la cause et le
et mars uns. j $*' 2teS absolument certain por,s dans ce sens <*e vos agents pouvoir du syndicat. d’accepter ou de refuser ceux de lieu ou cet acte illégal s’est pro-

d’avoir suggéré 3 nom?’ ' 1 spéciaux? 3. Ritroactmlé. '«* employes, actuellement frappes duit. L’incident était survenu dam
- - _ En iqaq oui Mais nas avant ! Sans contester le bien-fondé du:«le condamnation, envoyés aux as- la nuit de vendredi à samedi et,

L’avocat produit alors un article: principe de rétroactivité, la corn- sises criminelles ou passibles de dès le mardi, la police mettait Is
• irtnanixi t-xx \rr\if ri nl'imrkn

dirigé son

donne des explications sur la pre­
mière période?

—Non. Il n’a rien à déclarer, ré­
pond Me Cohen. Nous n’avons pas 
d'objections à cette manoeuvre.... 
sauf que nous ne la comprenons 
pas.

Et Me Martineau ajoute:
—Nous n’avons aucune objec­

tion à ce que l’on discute du ren- — Avez-vous aussi suggéré le 
vol de Me Plante. En fait, nous choix des avocats de la moralité?

Absolument.
— Vous êtes certain de n’avoir 

pas imposé Lemay?
— Je suis certain.
— Mais vous avez 

choix sur Lemay?
— Oui.

L* choix des avocats de la moralité
Me Drapeau poursuit l’interroga­

toire

croyons que cette question ne re­
garde pas l’enquête et n’éclairera 
pas le tribunal. Mais nous ne for­
mulons aucune objection de fait, 
sinon de droit.

Mais Me Drapeau répond ceci:
—Non. Quand nous sautons par­

dessus la première période, celle- 
ci comprend la destitution de Me

Etait-ce Pleau ou vous-même qui 
deviez faire ce choix?

— La question était de ma juri­
diction.

— Alors, quelles nominations 
avez-vous faites?

— Aucune.
Il -n'y en a pas eu?
Pas à ce moment-là... Plus

u avuvat giuuuu anus un aruvic! > - : - .—
du Star publié le 21 septembre!P8»1',"1 s<> v01t dans 1 impossibilité poursuites, 
1948 et intitulé: “Les bookie’s se dc Impliquer vu Iétendue des 
préparent à ouvrir leurs portes", dommages quelle aurait subis de 

Le chef Langlois lit l’article, dé- la Parrt. des «révisles. Elle espere, 
clare en avoir pris connaissance!1 ulefols' offnr a s?s .employé» 
dans le temps et rapporte que ses!unc. compensation equitable et 
agents lui ont dit le contraire.

main au collet des suspects.

Encore des discussions

proportionnée à ses moyens.
4. Durée du contrat.
La compagnie est prête à signei

roai m» m.».;»».. i a » i llI> contrat valable pour un an, à• ef‘ poussf ^ d?‘ compter du jour de sa signature,
i mander, avec un scepticisme évi-;Ce £ontrat iomportera u"e aug.

- Comment les journalistes peu-!m|n c^atd®n$a liyi^*"re’ 
vent.^savoir que les bookies vont' t,0" niellât disposée à

percevoir, pour la durée du con-|
— Comment? reprend Me Dra ,rat' lps cotisations syndicales de 

peau — mais, mon cher maître.. !tout employé qui l’aura autorisée 
vous êtes d’une naïveté., j Pai' écrit. L’employé pourra entre

î>> - y-F-——...................... . - ™itaH - Ah ! pardon, réplique son col-! j? «I* .?» le, 30e ^ur Précédant
Plante. Nous commençons la deux-,“r"- lègue... la naïveté est bien la seule 1 explrallon «lu contrat, signifier
ième période avec le moment où — A un moment donné, avez- chose que je ne connais pas ’ par ^crit- a la compagnie, qu’il dé-
l’inspecteur Pleau prend charge vous nommé l’avocat Lamer à la; La discussion aurait pu s’éter- sir* cesser sa cotisation à compter
de l’escouade de la moralité. ^oralité? jniscr si le juge Caron, commençant de la d:lte d'exPil'atio1'du contrat.

...... ! "O "c lai pas fait. a perdre oatienco n’avait na« Hit -i û. Atelier fermé.
Nomination de M. Plteu —Vous n’avez pas nommé d’a- _ a quoi servent ces diseur La c°n)pagnie estime que ses

M. Langlois, répondant aUxques-|^t1,ef5,J?*rSUer de l,MC0tt#-.«»««.?-. Ne vaudrait-il pas mieux libres «J’a«Jhérer a
lions du juge Caron et de Me Dra- de fi v Héià Max m*™,,.» pr°t'cdpr au lieu de discuter? 1 uI"°,n de leur choix.

- — il y avait déjà Mes Mercure on en convient et le débat re- 7 lja compagnie se reserve le
et Lamer. prend. droit d’établir les charges qu’elle

— Dites-vous alors que les avo- jugera normales. Les griefs seront
cats de la police étaient aussi ceux Identité de ceux qui demendent réglés conformément à la procè­
de la moralité? des permit dure décrite dans le contrat.

— Oui. , , 8. Heures de travail.
— Mais n’est-il pas vrai qu’a- T _.“,..t;f:but d* Ia «ance. le chef Elles demeurent les mêmes, sauf

la pour un service (conversion)^où la
------------ .. -A------------ j—jip

peau, déclare alors qu’en mars 
1948, il a nommé l'inspecteur^ 
Pleau en charge de l'escouade de 
la moralité, le jour même ou le 
lendemain du départ de Me Plan­
te.

partira des sa- ce — et personne ne saura jamais 
Ions mortuaires de l'hôpital Hôtel- qui a dit la vérité. Si la présente 
Dieu à 9 h. 15, pour se rendre enquête tournait autour du rôle
à l’eglise des Saints-Anges de de Me Plante, la production des r _ . ^ ^ v.-.MUi.- ........................................ . -v
Lachine, ou le service sera cèle- rapports des agents secrets pour- Le témoin dit qu il avait 1 auto- vant parrivéc de Pleau, Mes La- Langlois a été interrogé sur ... un service i conversion i ou la
bre a 10 h. Et de là au cimetière rait avoir leur importance. Mais, nte voulue pour nommer un nou-mer et Mercure s’occupaient uni- manière dont les autorités munici-! compagnL sé réserve le ciroit dê 
de Lachme, lieu de sépulture, jusqu’à maintenant, aucune atta- veau chef a la moralité, mais qu il qUement des causes en Cour de po- Pales octroyaient des permis à les modifier selon les besoins (!/ 
Parents et amis sont priés d’y que n’a été prononcée contre Me;!"' fallait obtenir le consentement jice _ et non de la Cour du re- ceu* «lui voulaient tenir un res- - _ oesoins a/
assister sans autre invitation. ' Plante. Comme cette question n’est! du Comité exécutif pour hausser 

t AnmnTYTD » ci. Pas en jeu, je crois donc que la!le.grad® du titulaire.
LADOUCEUR. A Shawinigan, nroduction des rauoorts secrets

le 11 septembre, est décédé M? J."
Honoré Ladouceur, à l'âge de 76 a

J«u de cacht-cach»ans et 5 mois, et demeurant à 
rue Hemlock. Il laisse sa femme, 
née Maisonneuve (Albertine). Les 
funérailles auront lieu lundi, le 
15 septembre, à 9 h., en l'église 
de Saint-Pierre. La dépouille mor­
telle est exposée aux salons fu­
néraires Rousseau et Frères, 70, 
rue des Cèdres, Shawinigan. L’in­
humation aura lieu au cimetière 
de Shawinigan,

production des rapports secrets est M. Langlois déclare que c’est le
- - ............ 11 mars 1948 qu’il a suspendu Me

Plante de ses fonctions d’assis­
tant-directeur en charge de la mo- 

-.4 ralité et que, dès le 15 mars sui-Me Drapeau sourit tranquille-; van^ j] écrivait au Comité exécu- 
ment. H enroule sur un doigt 1 un (|f pour demander la ratification
des rubans de sa toge. Puis il dit:

—J'ai l’impression que mes sa­
vants confrères voient très bien 
où nous voulons en venir... Ils sa­
vent avec précision le but de mes 
questions!

du titre d'assistant-directeur qu’il 
décernait à l'inspecteur Pleau.

Question urgente

Me Drapean interroge le témoin: 
— Vous avez demandé que M.

corder? jtauraist.
— Pour mot, ils exerçaient leur1 Ceux qui avaient l’intention 

metier devant les deux Cours. id’ouvrir un lel établissement 
■ Avant la nomination de a-t-il dit, devaient obtenir l'auto- 

Pleau, ces avocaU s'occupaient risation, notamment, du capitaine 
effectivement des causes de mora- du district, de 1 escouade de la 
lité jugées en Cour du recorder? moralité et de la police juvénile
~ Rui 4i. • » , . u ;Si aucun des services indiqués ne

Ds étaient les avocats char- s’y opposait, le permis était ac- 
ges de diriger ces cause*? cordé

Oui.

...depuis 1892

- Vous en êtes absolument sûr? ! -î?efi?V.e. les autorités
- Oui... au meilleur de ma con. Yenfia,ent. particulièrement Pen 

naissance.
- Voudriez-vous vérifier ce

s)

Toc “«avant* ronfrèr***” font dps “' vous avez aemanae Que M. . * vwuoLes savants confreres font des |Pleau devienne assistant-directeur point et nous le dire?
----------------------------------------------- —deux ou trois jours seulement — Oui... demain matin

après la destitution de Me Plante? Autres sujets

ACCESSOIRES ELECTRK)UESlle-^5ndeen^m“ïï’t/alJfitiL<,,j'!, Ve”.,a fi" de 1« Chef.JÜTkinr n'îrometiriê faire à‘la
le C J- de- * A possédé le (Langlois a dit qu’il avait suggère prochaine séance et il dira égale-;

(Strictement en gro») rang d assistant-directeur? |la nomination du lieutenant Le-!ment si le bureau de l’identifi !

droit où tel restaurant devait être 
tenu. Me Drapeau vc*.it savoir, de 
manière certaine, si les autorités 
mentionnées menaient aussi en-' 
quête sur le caractère de l'tndi. 
vidu qui demandait un permis. Lc!| 
chef ne peut répondre avec pré-

Vne expérience de 50 années au service des
MARCHANDS

Pas nécessairement.

‘Le temple de Ut lumière"

aï---------- ïï.............. . ,may• parce 9ne ce dernier était cation judiciaire était saisi avec- Alors, quelle urgence y avait-^versé dans les questions de la ies autres s ' 8 *C

oÊLflND
7152, boulevard Saint-Laurent • Montréal

rend la bière
. plus douce

plus savoureuse ! r a ... /

il de faire nommer M. Pleaii assis- moralité 
ARCHITECTES tant-dirqpteur?
ENTREPRENEURS „ V* ? f*4,’’ : Martineau pose)-----------
COMMUNAUTES “"1 Q&^cessite y a-t-il de

INDUSTRIELS poser une telle question, demande-
_ . _ _ t-il? ... La question n’est pas

GR. 24654t'perüncnte au 5ujet de l’enquête...
Ue ne vois aucunement son utilité... 
et je m'oppose.

— Etant donné, répond Me Dra-; 
peau, qu'il semble extraordinaire 
que l’on suspende un officier haut ! 
gradé et que l’on agisse avec une ; 
incroyable célérité pour en faire ; 
nommer un autre au même grade 
que lui. je me demande si le té­
moin n’a pas à formuler quelque ' 
explication... qui serait à son avan­
tage.., Et dans ce cas, qu’il la don­
ne!

Me Martineau prend alors un ton • 
paternel — et suffisant — pour di- \ 
re à son “savant confrère":

— Laissez-nous, je vous prie, \ 
cette partie de la tâche!

Le juge tranche le débat en di- 
sant:

— Je crol* pertinents tous les 
faits relatifs à la destitution de Me 
Plante. Mais je ne crois pas utiles i 
les questions relatives au grade de 
son remplaçant.

services, de cette dc- | 
mande de permis.

“Lti vieille uuif.vpn <j I'ouibvv 
lit* iVi/f/w’ Notre Dit me

'ÏRANCHEMONTAGNE"
«l.es.fjfs tl'Uftvd Hfrniè’r»

TEXTILES EN GROS 
459 St-Sulpice, Montrtsol

BATTÎMES "STA-RIL"

AUTOUTE
n'exigent de l’eau que 3 fois par année 

dans une auto employée normalement

-durent plus longtemps

AUTO-LITE BATTERIES 
OF CANADA LIMITED
TORONTO 4 ONTARIO

É»

sheernin

La meilleure bien de riz jamais brassée

L*i suggestions du chef Langlois

Me Drapeau reprend l’interroga­
toire. Il demande au témoin:

— Quand l’inspecteur Pleau a 
pris charge de l’escouade, lui avez- 
vous fait des suggestions spécifi­
ques sur le choix de ses collabora­
teurs?

— Je crois que oui... Pleau n’a­
vait pas d’expérience dans la mo­
ralité... Il m’avait demandé qui 
nommer pour remplacer le lieute­
nant X ou le sergent V... Je lui ai 
nommé certains officiers.

— Voulez-vous dire en quoi ces 
suggestions ont consisté?

Me Drapeau ne peut pas con­
tinuer. Son “savant confrère",| 
Me Martineau, soulève une autre: 
objection... Il critique, cette fois, 
la manière dont 1a question a été: 
posée!

“11 s'agit de savoir, dit le juge, 
si Pleau a procédé tout seul à U 
réorganisation de l'escouade — 
ou si Langlois a contribué à cette 
réorganisation”.

—Je pose les questions le plus 
généralement possible, explique 
Me Drapeau. Que le témoin don­
ne donc les faits!

On procède donc de manière 
plus orthodoxe. C'est le Juge qui 
questionne cette fois:

—Y a-t-il eu réorganisation à 
l’escouade de la moralité?

—Oui.
—Par qui par . vous par 

Pleau ou par vous deux?

line invitation pe\formelle de la direction

JOS. LIBERiO '“P"

Nous avons le plaisir de vous inviter i choisir votre 

complet et paletot d'automne. Le plus grand choix 

de fins worsteds et dc gabardine importés vient de 

nous arriver dans une belle variété de riches cou­

leurs d’automne.

'64-50
FA 1% SCR MESURES

FACILITÉS DE 

AMICALEMENT

PAIEMENTS
ACCORDÉES

JOS. LIBIR10 Laforce
fc CIE LIMITÉE

JOS. L11ERIO 
Dctunatcur

77 EST, RUE STE-CATHERINE BE. 1976

“Maison fondée tn 1922"
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RADIO
MSFMI-I-

vous prêtent» 
le reportage des joutes 
éliminatoires à Toronto 

avec
MICHEL NORMANDIN 
les 12, 13, 14 septembre 
Montréal à Toronto

Poste

CHLP
1410 au cadran *DS-53Ffi

/4// m\

RADIO "Sans laisser d'adresse" en 
2e semaine, au Saint-Denis

VENDREDI, 12 SEPTEMBRE
SOIREE

Uni scène d‘"lnt*rm«no" — av*c Ingrid Bergman —, le film qui 
peste eu Champlain è compter d'aujourd'hui.

Disques récents
par AMa RIVARD

LA "CINQUIEME’’ DE BEETHOVEN
La plut populaire de toutes las symphonies a été souvent 

enregistrée, mais malgré l'embarras du choix le disque qui 
vient de paraître dans la collection Treasury of Immortal 
Performances, de RCA Victor, mérite d'être souligné. Car il 
s'agit da la transcription sur long-fil du célèbre enregistre­
ment de Toscanini, réalisé en deux fois, en février et mars 
1939. Il arrive souvent que le meilleur enregistrement d'une 
oeuvre symphonique est celui de Toscanini, et c'est peut-être 
le cas ici, malgré la date de l'enregistrement et en dépit du 
fait que la reproduction est un peu faible par comparaisons 
aux disques d'aujourd'hui.

Encore en 1950, au début de l’èrc, valeur de ce disque remarquable, 
du long-fil, des critiques plaçaient; (LCT 1041). 
au premier rang le vieil album Stokowski
“78” de 1939 et l’on peut dire quel
la transcription sur long fil pro- Léopold Stokowski et son orches- 
longe et renouvelle la validité de tre symphonique ont gravé sur

*.00 P.M.
I CEF-RacUo-Journa!

CBM-Mtl. Stock EXC.
I QKAC-Bon appétit. 
CKVL-Prog. Bradmg. 

iCJAD-Nou Telles 
; CFCF-Sérénadc.
! CHLP-Bptuo des HOU?.
6.15 P.M.
CBF-Bulletin mé-téor... 
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CKAC-Eatelle Caron. 
CKVL-Cftaasoanattt». 
CJAD-Ballroom 

I CHLP-Au Carrefour ds -
6.30 P.M.
CBF-Muaique mülltalre. 
CBM -Commentaires.
CK AC-Le forum des... 
CKVL-Nouvflles. 
CFCF-Nou Telles
6.45 P.M.
CBF-En dînant- 
CBM-Music won't. .
CK AC* Le» nouvelles de... 
CKVL-Chansonnettes. 
CFCF-Sport 
7.00 P.M.
CBF-Un hoinm« et son... 
CBM*Summer apotunnt. 
CP'CF-MoonllKiit Seren... 
CK AC-Croisade du Ros... 
CKVL-Soirée napolitaine 
CJAD-NouTelles.
CFCF-Beulah. 
CHLP-Solrée napollt...
7.15 P.M.
CBF-Métropole.
CK AC-Oncle Paul. 
üKVlt-Chansonnette»
C J AD-Dow Award.
CFCF-Jack Smith.
7.30 P.M.
CBF-Tambour battant. 
CBM-J. B. Priestley. 
CKAO-Hnllywcod tous..
( KVL-Nouvellea 
CJAD-HospltaJlty Time. 
CHLP-Sélections CHU». 
CFCF.Olub 15.
7.45 P.M.
CBF-Revue de l'actual...

CBM-Prof. M. MacKin .. 
CKAC-Cotetie et Hoiuud 
CM AD-Sports 
CHLP-Nouvellea.
8.00 P.M.
CBF-Studlo.
CBM-Haydn Symphoulea 
CKAC-Chans. de vac... 
C’KVL-Zezme 
CJAD-Llne-üp.
C'HLP-Sélectlona CHLP. 
CFCF-Cream of the Crop
8.15 P^.
CKA -Bue des pignons
8.30 P.M.
CBF-Nouv. dramat... 
CBM-Orcb. de Vancou... 
(JKAC-Faubourg à... 
C’KVL-Nous chantona. 
CM AD-Make Mine Music 
CFCF-Treasure Trail
9.00 P.M.
CBF-Aux rythmes de P. 
C'BM-Aux rythme» de P. 
CK AC-Le» Romanichels. 
CKVL-Swihh.. 
CJAD-Broad way's... 
CFCF-Football Rally. 
CHLP-Dllettante
9.30 P.M.
CBF-Plano à 4 malna. 
CBM-Vancou ver Theatre 
CK AC-Théâtre français. 
CKVL-Rüc«iuteur de...
CJAD-Steve Allen. 
CFCF-Temple 13.
9.45 P.M.
CKAC-Mus. tzigane. 
CKVL-Parl» swuir 
CJAD-Cavalcade de le...
10.00 P.M.
CBF-Radn*-journal.
CBM-P. Whiteman*, 
CKAC-Polnts de vue. 
CKVL-Parls Swing. 
CJAD-Nouv et tempér. 
CFCF-Pro Shop.
10.15 P.M.
CBF-Paul Toupln. 
CBM-Ncws roundup. 
CKAC-Concert pop... 
CKVL-Parla Swing.
CJ AD-Musical showeaae

Le public a littéralement enva­
hi le St-Denis la semaine dernière 
et a pu se rendre compte de l'ex­
cellent programme qui y était pré­
senté. Aussi, dérogeant ainsi a sa 
politique, la direction a-t-elle dé­
cidé de garder ce programme à 
l’affiche pour une 2e semaine, 
puisque des milliers de personnes 
n'ont pu encore prendre place

CHLP-Oeonrea CJuétarr 
CKAC-Bernle Cummins.
10.30 P.M.
CBF-BtUdlO.
CBM-Studio.
CKAC-Cauû. polltlqu*. , _
eKVL-Lu inonde ce »oir dans l’immense enceinte de ce po 
cjAD-Nouveiics. ipulaire cinéma pour v voir les 2

superbes films "Sans laisser d’a­
dresse", avec Danielle Delorme et 
Bernard Blier, et "Coeur sur mer”, 
avec le célèbre chanteur André 

Sans laisser d’adresse”

L'HLP-Nuuvellea.
CFCF-Woody Herman.
10.45 P.M.
CK AC-Revue des nouT.. 
CK VL-Pari» Swing. 
CJAD-Peggy Brook*. 
CHLP-lnteimede.
11.00 P.M.
CBF-Adaglo
CBM-Music from...
CKAD-Bonsolr les sport
CKVL-Mau de demain
CJAD-Sports
CFC F-Nouvelle».
f:HLP-Hè*ure polonaise.
11.15 P.M.
CKAC-Chanteur de gen.. 
CKVL-Here Corne» the.. 
CJAD-Nat Family Waek 
CF CF-Tennessee Ernie.
11.30 P.M.
CBF-Fin du Jour. 
CBM-Song Time.
CK AC-Orchestre.
CKVL-Nouvellee.
CJAD-Prélude
OFCF-A Date With Don
CHLP-On danse a Mont
MINUIT
CBF-Fin des émission* 
CBM-Nouvelle»
CK AC-Journal parlé. 
CKVL-Here Corne» the... 
CJAD-Nouvelle». 
CFCF-Fennessee Ernie. 
CHLP-Nouvelle».
12.15 A.M.
CKAC-Orchestre. 
CFOF-Mfl i About Mid.
12.30 A.M.
CKAC-Orchestre 
CFCF-Deegan’» Diary.
1.00 A.M
CKAC-Joura»l parlé.
1.15 A.M.
crcp-Stlll ot the Night.

Claveau.
est l’histoire simple et humaine

SAMEDI, 13 SEPTEMBRE
i.00 A.M.
CBM-Alarm Clock. 
CKAC-Meaee du jour, 
CKVL-Bonjour cultiv. 
CJAD-Nouvelle». 
CFCF-Gord. Sinclair.
6.15 A.cet enregistrement malgré son in-long-fil Victor un double récital, 

fériorité sur le plan de la repro- Le premier est composé de pièces cjAD-Pnraiiuid Home!
duction. Car il s'agit d’une inter- 

! prétation incomparable, que n’égale 
aucun des enregistrements plus rc- 

; cents. Il faut dire du reste que eet- 
! te reproduction est fort convena- 
! ble et permet de bien goûter cette 
' merveilleuse interprétation. Inu­
tile d'insister sur ce chef-d’oeuvre 
universellement connu. Notons que 
Toscanini dènne tout son sens aux

écrites ou arrangées par Percy 
Grainger. Le célèbre pianiste joue 
comme soliste avec l'orchestre 
quelques-unes de ces pièces; l’on 
sait que cel artiste a consacé une 
grande partie de sa carrière à la 
musique de folklore, et Stokowski 
interprète ici quelques-uns des ar­
rangements que Grainger a com­
posés sur ses airs favoris

6.30 A.M
CKAC-Rêveli provincial. 
CKVL-Horloge miiAlcalo. 
CJAD-Debout Montréal. 
6.45 A.M.
CJAD-Prog. S.-Coeur.
7,00 A.M.
CBF-Radlo-Journal. 
CBM-Nouvelles.

_______ ____ . ___ . Ce grou- CKAC-Journ*! parlé.
thèmes qui évoquent la lutte de,pe comprend des arrangements de cKiaT-Mven1**- 
l’homme contre le destin; le début ! Country Gardens, Shepherd's Hey,1 cHu>-Revue ‘meu-opoi. 
du mouvement final, la grande Moily on the Shore. Early One 7 ^5 
marche de triomphe marque pro-jMorning, ainsi que deux composi- cBF-oùèrâ de quatsoiu.

! bablement un sommet dans l’art 1 lions originales de Grainger; Mock CBM-conowt comer, 
de Toscanini et la brillante carriè- Morris et Handel in the Strand; cjNSD-Mmicaa^iock 
re de l’Orchestre N. B. C. 1 cette dernière composition met en , pj.

I relief le talent du pianiste qui joue ‘ ,
! Cet enregistrement tient sur un J comme soliste avec l’orchestre. cbm-Noutou»™*1 
i côté du disque et l’autre face corn-, „ v t r , Hisnue c»- ! CKAC-Nruv.inkporte des enregistrements par', l aune tace m! n^que. hto- Cjad-Noviv, n t«np.
! Toscanini d’autres oeuvres de Bee- ; D'.WH SW'

1 âtfntwn «n i vtca bien connues. D aborn deux LK.vL-»eveu.! rOuo«rtù« pî^éthée . si Préludes de Chopin, dans des ar- 7.45 AAA.
qu’une transcription de l’Adagio îû1nle*^eJlt'uq 
«r rfn Hrherm Hu Ou/ituor nn tfi. lui-meme. le Prelude en Mi mi­

neur. opus 28, no 4, et le Prélude 
en Ré mineur, opus 28, no 24; 
deux oeuvres de Sibelius; la Ber­
ceuse, tirée de sa musique de scè­
ne pour La Tempête, de Shakes-

__ ___ peare. et Valse Triste, de la musi-
» h. 36 p.m. : !.. théAtr. fnuiyxl» — | que de scène écrite pour Kuolema.

A r ami-tic: "Mort dtin rat” de J an , r-irnpfplt- PP spponrl récital sp de Kertog et Jean Mercure. i "* Jarneteit, ce second recital se
x ; termine par les Danses tyrolien-

» h. 30 p.m. : Rfve, Réalité - Démis- [ nés, de Schubert, et la Danse aile.
«ion hebdomadaire de CBFr a l'mten- mande no 3, de Mozart (K. 605).
«Sïi.,nî“^Lt8?*ï!££ip/. î/interprétation toujours dynami-féminin. Cette semaine, grande parade r c.de modes avec le» plus récente* cré*- i Que et brillante ne Stokowski a été___ __________ _
tiens de Pan», Londres et Rome. ! reproduite avec une remarquable CFCF-Oord. Sinclair.5 h. 30 p.m. : Carica-Tour* — Jack rifiôlitô <1 \ï CJAD-Muslque.
Der et aea ainuaantes caricatures pour nacuu.. itao). 8 30 AM

Pianistes d’autrefois CBF-Rvthn»» et...
CBM-Marchee.

Un long-fil Victor, de la collée- ^J'.u'uvrcTde p«ec, 
tion Treasury of Immortal Perfor- 9 0g A M

et du Scherzo du Quatuor no 18, 
opus 135. Là aussi de magnifiques 
interprétations, qui ajoutent à la

slque tetgane. 
clo-Mortn.

Texte» d'Em cat Pallas-

CBF-Opéra de qtiat’aou*. 
CBM-Conccrt Corner. 
CKAC-L'Oratoire. 
CJAD-Mueiqti*. 
CHLP-NotureUe*.
8.00 A.M.
CB F-Rad l o-Journal.
C BM - Radio-J ournai.
CK AC-Nouvelle». 
CKVL-Le réveil. 
CJAD-Nouv. et sport*. 
CHLP-Radio S.-Cw*ur. 
CTCF-Nouv. et aport*.
8.15 AM.
CBF-Elév. matutlmde». 
CBM-Dévotion». 
CKAC-Louls Bélanger. 
CHLP-Revue métrop.

Jack 
pour

le* enfanta et le» grand».
SAMEDI, 13 SEPTEMBRE, A CBF

3 h. p.m. : L’Heure de l’opéra — 
"L'AmtoO PTitr” de Ma.scagnl. “L'E- 
iUlr d'amour’' de Donlaettl.

é h. 30 p.m. ? Orchestre de U NBC — 
Direction: Walter Hcndl.

7 h. 30 p.m : A travers le terni
mances, reproduit des enregistre-

, -r- r,___ ~ _________ - np< , _ ____________ _
Oérard Martin. Clément Loequell rt sept grands pianistes qui étaient | CKAC-Journal parlé.
Anne Hébert ont écrit trola dialogue» en m m p | dp Ipnr carrièep il v a i CJAD-Nouvellee.sur: "L’art de plaire, hier, aujour-, ^[.^/‘^fcKVL-Aml» de Ch&rlorte
<Thui et demain.'BU quart de siècle, et dont quoi-.cHL-p-cnan*. rtu *<n,v— 

a h. p.m. a u volette — Direction:iques-«ns comptent parmi les plus'crcr-No school today.
Ann* M‘1<’11'lcillèbr«’s interprètes de Chopin. 9.15 A.M. 

s y. 03 pm. : (ilixne — Ann» Dere- Voici la liste, avec la date des en- CBr-P»nt»t*iee. 
ei»*in» et rovcheitre de Oeorae u- registrements. Vladimir de Pach-_ . , . -»• • i LKAC-uaaino de» jeune*mann joue le Nocturne en Mi mt- cjad-yout Favorite...

neur, opus 72 (1927); Moriz Ro- 9.30 A.M.
senthal: Préludes nos 3, S et 7 i cbm-MuMqu».
(1935); Ignace Jan Paderewski; | CJAD-The Chicagonn». 
Mazurka en Do dièse mineur, opus 19.45 A.M.
63 no 3 (1930); Mischa Levitzki: oJAD-suver Sirinmi. 
Scherzo no 3. opus 39 (1929); Al­
fred Cortot: Berceuse en Ré be'mol. 
opus 57 (1926); Serge Rachmani-,. ^ 
noff: Valse en Do dièse mineur, '

CBP-Radlo-JournAlments d'oeuvres de Chopin par cbm-houvS»*,

SUR NOS ONDES
VKNDRBDI. 11 srrriïMBRK. A cnr mon doubt» "
1 h. p.m. . Chali-d'oenvr* dr U mil- ; w h. 30 p.m. : l* Fin du Jour — Jush 

•'V't „ ..... 1 Whni n .WI olmwon».• h, 30 p.m.: Nouveauté» dramatl- a t'UArA ne* — ”1. Obaewlon” de Jean Laaare. VKNumtDl. A i RAC
10 h. 15 p.m : Paul Toupln — L’écrl- fl h. 30 p.m. : Le faubourg à m Usm*.

tram nou* prapone de» "Entretien* avec a h. p.m. : Le» Romanichel» — Mu-

penaon.
0 h. 30 p.m. : Soirée à Québec — 

Musique de folklore eue la Terrasse 
Dufferla 4 Québec.

COMPTABLES AGREES

BfUNGER & DàHMÉ
CmAptoblci Agréé*

10 outsl, ru* Sl-Jacquti 
IE. 3475

Chartré, Samson, 
Beauvais, Bélair 

* a Ci«
PAUL aONTHIKK. Mioclè » Utr» 

ptirUcullwlïo
MontrMl,

Comptable» agréé»
«iuéhoe. Rnuyn RlmousM

RAYMOND, CHABOT, 
MARTIN & Cis

CompUblti agrééi
J. Raymnnd.c.» U. Chabot, c.».
Q. M«rUn.o ». Jtcquea Pué. e s

137 Sf-Jacqutt O. HA S14I
Montréal t. Qué.

P.-A. GAGNON & CIE
OomptablM aatéé» 

Cha.rt.rod Atxxmataau 
RENE OAUNON C.A

IMMIUBL» OIS TRAMWAYS
II» uu.it, RPR CRAIO 

vu. UAritatu ****

LAVALLEE, BEDARD. 
LYONNAIS, MESSIER. 

GASCON
Cwngtahlat agréé»

a UtklIM.C A K. Bfdardx: A. 
a LyoDDala.C A R- Mooot.r.UA.
U OUOOB.CA. J- Luorl.r.O.A 
J. DMmarala.0A P -Rb Oroula, L’A. 
O. MauWr.CA P -L Kota.ux.OA 

R 8*n.c»l,0A 
Jaan Oaudiaau. c.A. 

RDIPICB K INT 
10 aat, rua St-Jacguo», 

MONTREAL. • Tél. MA. 70S5 
Sharhrooka Traia-RivIérM

LUCIEN VIAU
n

ASSOCIES
CHAS DKSROCHKS. C.A. 
t’ERNAND RHEAULT, CA.

159 o., rua Craig, MA. 1339
(RDIFICR UK» VRAMWATat

VIAU & ROBIN
CompUblfs agrée*

LUCIEN D. VIAU, C.A.
H -LIONVX ftOKHN. O A.
Jacquet-R OH\DILLON O.A

opus 64 no 2 (1927); Joseph % ^ poUea.
C K VI.-Chanson r.ett»»,
C4 AD-Nour.tl»».

. , , j CHU-Mouvaüa».11 va de soi que, sur le plan de ; ciw-Suppw a«b.

vinne; Polonaise no 6. en La bé­
mol, opus S3 (1936).

sur disque "45”: No Strings At­
tached, de Hsyman, et Wing-Ding, 
de Singer (49-3890).

(Annonce Archambault)

4924, a*. Verdun.
YO. 0643

VERDUN

CANADA
MINISTERE UES TRANSPORTS

SOUMISSIONS
,-»KS SOUMISSIONS CACHETEES,

Adrettérs au eoUMigné et portant 
sur l'enveloppe la suscclptlon : "Sou­
mission pour ssAtôme d’éclûlrajtc i, 
l’aéroport de Québec" aeront reçuea Jus­
qu'à midi, heure avancée de l’Est, mer­
credi le 24 aeptembre 1952, pour la cons­
truction d’un ayttéme d'éclairage d’aé­
roport comprenant rinatAllattou rie feux 
de piste de moyenne intensité sur la 
pute d’envol WI-24 à l’aéroport de Qué­
bec, Ancienne Lovette tP.Q ).

Le« plan*, devis, conditions applica­
bles aux ouvriers employé», la lormuie 
de contrat, la formule de soumission 
et l'enveloppe de retour peuvent être 
obtenu» en •‘itdreMtani à l'Ingénieur 
régional de» vole» aérienne», ministère 
de» Transport», aéroport de Mo,itré*l.
Dorval (P.Q 1. contre paiement d'un 
chèque accepté de $23 fait avt nom du 
Receveur général du Canada. Led’t 
chèque sera retourné au soumUatonnal- 
re lorsqu'il aura fait remis# de» plana 
et devt» en bon état. Lee renselgne- 
menu supplémentaire* requit au sujet 
de l’Interprétation de* plan» et dcwU 
peuvent être obtenu* en s'adressant à 
l’Ingénieur régional de* vote* aérlen- 
aes susmentionné.

Chaque soumission doit être accom- 
DRtfnée d'un dépôt de garantie de dix 
pour cent (10 p. 100 > du montant de 
ta soumission, une telle garantie devant 
être sous la forme d'un chèque visé 
mr une banque canadienne à . harte, 
fait à l'ordre du Receveur général du 
Canada, ou d'obligation* du OotL’ern *- 
tient du Canada, au pair, ou d oblt/n- » «• **»• ® _

Mo» Mn, rondltlon pur ). Oouramo- ~,rmn‘ J* l!' ^ h. M, 4 h. SO. 1 h i S JAPtSJSÎÎ* <1u
V» ,ur nn. -. Il h s C*nSÆC2frt» polttiyu.

14 S h. 08. ■•l.» famine aux CNOr-Mmle by *Htl«.

1* reproduction, plusieurs de ccs . 
enregistrements portent leur date. .
Mais l’art de ces grands virtuoses
nous est ainsi conservé et la trans- cx»c-Bon «prêtât.
cription sur long-fil a grandement,cjad-B»ilroom. 
amélioré les surfaces. C’est donc *uoc**' ’
un disque d'une belle valeur docu- ® p-m- 
mentaire et artistique. (LCT 1038).CBF-orch. i» nbc 

L’Orchestre Boston Pops joue a» •porti*
i«» /licrtnM Vo Q7***«n* Ât. CKVL-Nouvedlaa.

CFCF-NouveUe*.
6.45 P.M.
CBM-Aif. Cowartl Trio. OKAC-Nouv«U«a. 
.rcr-Tmee Sun». .
7.00 PM.

, CBM-Sksrche» tn Son*». 
CRAC-Cr du Rowur*. CICVU-ChMwonnetMfcIA GAZ tnt 

ARTISTIQUÊ inHn?-ynUp«u*rt« tout.i CHIJP-Un p«u ne un 
CTCF-AU Canndlan.

7.15 P JA.
CBM-Rkportlnc Hom»

HORAIRE DES CINEMAS C^tD-BsUroom.
■7.80 PM
CBF-A t raver* le temp*.AAZHT-DKNI8 • Samedi et dimanche:

“Sam laisser d'»dre*»e‘\ 12 h. 10. ;
3 h. 35. 6 h. 40. 10 h. W. «Coeur «ut cK^ilAadloXaaàttfe 
met ”, i h, 3fV. 5 h.. 8 h. 23. Bemamt: rJAD-CovinitcnrAmM «San» 1*laser d’âdre»»#". 12 h. cm^Bil mu^ttî
5 h. 13. 9 h. 43. "Coeur *ur mer". OHLr mu*etw.
3 h. 23. 6 h K>. "Parade de mode*”*. 7,45

10.00 A.M.
CBF-Tante Lucille. 
CBM-Hlts and Encore*. 
CKAC-Joumal parlé. 
CKVL-CaU Me Uncle. 
CJAD-Nouveile*.
CHLP-A l’opérette.
CFCF-No school today.
10.15 A.M.
CB F-Les plus beaux 00... 
CKAC-BonJour maman. 
CJAD-Ballroom.
CFCF-No school today.
10.30 A.M.
CBF-Musique variée. 
CBM-Chlldren’s Theatre. 
CK AC-Sous lew pont*... 
OHLP-Coin des enfant». 
CFCF-Charlie Fair Calls.
10.45 A.M.
CJ AD-Juvenile Club.
11.00 A.M»
CBF-Tante Lucille 
CBM-Calllng all Child... 
CKAC-Journal parlé.
C K VL-C hanson nette*. 
CJAD-Nouvellee. 
CHLP-Coln des enfant*. 
CFCF-Nouveiles.
11.15 A.M.
CBF-Le* plus beaux co... 
CBM-Calllng all Child.
CK AC-Lew Ami» de l'Art. 
CFOF-Today’s the Day. 
CJAD-Make Way...
11.30 A.M.
CBF-Boite à mu*lque 
CBM-Jazs.
CKAC-Muslque. 
CJAD-Muslc from the... 
CHLP-J oc Héllan.
11.45 A.M.
CBF-Mélodle*.
OHLP-Livret de p***ec.
MIDI
CB F-Musique léger*. 
CBM-Nouvelles. 
CKAC-Noux-elles. 
CKVL-Chan*onnPtte*. 
CJAD-Nouv. et piano. 
CHIJP-Votre go fit et 1*. 
CFCF-What’s New?
12.15 P.M.
CBM-Sports College. 
CKAC-Ptano.
CJAD-News Qui*.
12.30 P^l.
CBF-Révell rural. 
CBM-Stamp Club. 
CKAC-Muslque légère. 
CKVL-Edition spéciale. 
CJAD-Nouvelles.
C PCF-Stars Over Hol.
12.45 P.M.
CBF-Radlo-Joumal. 
CBM-Songs of the Weet. 
C J AD-Show Time.
1.00 P.M.
CBF-Plano.
CBM-Radlo-Journal. 
CKAC-Nouvelles. 
CKVI*-NouveUes 
CJ AD-Nouvrtles. 
CFCF-Nouveiles. 
CHLP-Radio-journal.
1.15 PJ*.
CBF-Radlo-journal. 
CBM-Brnest Taylor. 
CKAC-Fleum et jardin». 
C J AD-Armstrong Theatr* 
CKVL-Chan»onnette*.

SOIREE
a.00 p.M.
CBF-A la volette.
CBM-A la volette. 
CKAC-Lèo Le Sieur. 
CKVL-Tom. Duchesne. 
CJAD-Qunamoke. 
CFCF-Twenty Question*. 
CHLP La bonne chanson
8.15 P.M.
CKAC-Le trio des petit*.
8.30 P.M.
CBP-Mag. des sports. 
CB^f-CBC Sport Psg*. 
CKAOLt* enronique. 
CKVL-On danse à Parla 
CJAD-Heure chrétienne. 
CHLP-Velllée du terroir. 
CFCF-Mike Shayne.
9.00 PM.
CBF-Nouvf41e*. 
CBM-Nouvelles. 
CKAC-Le» montagnard». 
CKVL-On danse à Pana 
CJAD-Olands Muaical. 
CHLP-Concert.
CFCF-Top Ouy.
9.15 P.M.
CBr-oiuu». 
cBM-aipay Trail». 
CKAC-Cauaarfr pottttqu» 
cJAD-PamUl» Hardy.
9.30 P^
CBF-8otré* R Québec. 
CBM-Soiree à Québec 
CKAC-8uccêe américain* 
CKVL-On danse à Pari*. 
CJAD-ln*p. Heaths tou* 
CKLP-Saludos, Amlgoa.
C PCF-Defence Atorney.
10.00 P^
CBF-Mustqite légère.

Bchoon

CFCF-Home and school. 
CHLP-Votre goût est...
1.33 P.M.
CBF-Heure de l'opéra. 
CBM-World News. 
CKAC-Vos étudiante... 
CJAD-Concert Pops. 
CFCF-Harry James.
1.45 PM.
CBM-Concert favori. 
CKAC-StudlO.
2.00 P.M.
CBF-Heure de l opéra. 
CBM-Story of Music. 
CKAC-Journal parlé. 
CKVL-Hita of the day 
CJAD-Nouvelle*.
CHLP-Heure polonaise. 
CFCF-Nouv. — R. FlEJl...
2.15 P.M.
CKAC-Club 730.
CJAD-Hayward Quertet. 
CFCF-Alouette vs Ham.
2.30 P^l.
CBM-Folk Song T.me. 
CJAD-The Chicagoan*. 
CFCF-Le» Brown 
CHLP-Votre goût...
3.00 P.M.
CBM-The Music of Moz. 
CKAC-Jo\irnal parlé. 
CKVL-Rythm Rodeo. 
OJAD-Nouvelle*. 
CHLP-Votre goût eat-.
3.15 PM.
CKAC-Olub 730
C.J AD-Gordon Jenkin*.
3.30 P.M.
CJAD-Freddy Martin. 
CHLP-Muslque.
4.00 P.M.
CBM-BBC Bandstand.

"Colorado" aux 
Variétés lyriques
La dix-septième saison des Va­

riétés Lyriques sera inaugurée le 
25 septembre prochain avec l’opé­
rette à grand spectacle Colorado. 
“Grand spectacle”, l’expression 
n’est pas trop forte car MM. Lio­
nel Daunais et Charles Goulet, 
dont nous n’avons plus à dire la 
solide expérience, ont voulu que la 
saison débute avec un “fracas” de 
bon aloi et le choix de l’oeuvre de 
Claude Dufresne et Jacques La- 
rue (musique de Henry Rys) leur 
a précisément fourni la formule 
désirée.

Deux actes et vingt tableaux... 
ceci indique déjà l’importance du 
déploiement scénique qu’exige 
“Colorado”. Douze interprètes et 
des ballets... ceci précise encore 
l’envergure du spectacle qui con­
duira les spectateurs au pays de 
l’or où les hommes sont des 
“durs”, les drames rapides, les si- 

j tuations toujours en force. Bref, 
de l’action à répétition. “Colora­
do”, de dire M. Charles Goulet, ça 

; claque comme un fouet. Ça bouge 
sans arrêt et la musique et les 

j choeurs et les airs principaux ont 
jun entrain endiablé qui, telle une 
' fusée, démarre en trombe pour ne 
cesser qu’à la finale”.

L'affiche comprend les noms de 
MM. André Turp, Yoland Guérard, 
Paul Berval, Jean Dueeppe, Ber­
trand Gagnon. Roland d’Amour. 
Gérard Paradis, Camille Duchar- 
me et Mmes Thérèse Daly, Olivet­
te Thibault, Jeanne Desiardins, 
Carmen Morenoff. Une distribu­
tion du tonnerre!

"Colorado” a connu un succès 
sensationnel à Paris. C’est une 
grande nouveauté pour Montréal 
et l’on imagine que les amateurs 
s'empresseront au Monument na­
tional. Les Variétés Lyriques leur 
ont préparé un spectacle qu’ils 
n'oublieront pas de sitôt.

d’une jeune femme abandonnée 
avec son enfant par un séducteur. 
Rarement à l’écran, un tel sujet 
a-t-il été traité avec autant de vé­
rité et interprété avec autant de 
justesse et de sincérité.

I En programme double: “Coeur 
sur mer”, une brillante . comédie 
musicale avec le chanteur roman­
tique André Claveau. Ce film 
tourné presque entièrement dans 
des décors naturels, a tout pour 
plaire au public : gaieté, musique, 
chant, et une attachante histoire 
d’amour.

AU CINEMA DE PARIS
; "Le Quai des Brumes”, un chef- 
d’oeuvre du cinéma français, est 
gardé à l’affiche au Cinéma de Pa­
ris pour une 2e semaine. Admira­
blement réalisé, photographié, dé­
coré et joué d'une hallucinante fa­
çon par tous les acteurs, “Le Quai 
des Brumes” est un témoignage 
de l’intelligence et de la techni­
que française. Jean Gabin, Michèle 
Morgan. Michel Simon et Pierre 
Brasseur forment un quatuor sen­
sationnel. Pas un seul excès, une 
admirable sobriété de ton et de 
gestes; une lassitude et une déses­
pérance infinies. Dans l’ordre du 
réalisme, “Le Quai des Brumes" 
est peut-être ce qu'on a fait de 
plus fort.

Paul de Marky
Le programme que présentera 

le pianiste compositeur hongrois 
Pau! de Marky, à l’Auditorium du 
Y.W.C.A., angle des rues Crescent 
et Dorchester, samedi, le 13 sep­
tembre à 3 heures p.m., est le sui­
vant: Andante et Variations de 
Haydn, la Sonate en Si mineur 
ainsi que trois Etudes de Chopin, 
deux oeuvres de Debussy, Rose 
Briar et General Lavine Eccentric. 
Le pianiste exécutera aussi deux 
de ses compositions: Valse Etude 
et “Desert Shadows", et terminera 
son réciltal par la Valse Mephisto 
de Liszt.

Ce récital sera précédé de com­
mentaires donnés par M. W. Max­
well Ford.

FOYER UCORDAIRE 
FOYER HEUREUX

Cercles Lacordairc
1344 Shtrbrook* E«t 

Glffird : 3309

F. Tagliavini 
à Montréal

CKAC-Journal parié. 
CKVL-Samedt Swing. 
C J AD-N ouvell**.

Dans quelques jours Montréal 
; pourra voir, entendre et applaudir 
i pour la première fois le célèbre 
ténor de renommée mondiale, Fer- I rucio Tagliavini, en personne. Jus­
qu’ici oh ne le connaissait que par 

; ses disques, par les retransmis­
sions de ses représentations au 
Metropolitan de New-York ou par 

I les films. C’est au Metropolitan 
ctaï’-R»dîo“NÔtr«-D»m. Opera que Tagliavini fut acclamé 
4 15 P M ; en janvier 1947 comme l’un des
CKAC-Kréntrantta eoe... j»lu* F®.nds «»or* contemporains. 
CJAD-club «00. Depuis, les critiques unanimes des
4.30 P.M. ' Etats-Unis, de l’Amérique du Sud
CBM-Saturday Seronad». et de l’Europe se sont trouvé tous 
CKAC-ciub 7M. | d'accord pour reconnaître en lui

“l’un des plus éminents maîtres 
de l’art vocal de tous les temps”.

Naturellement, en dehors de 
l’opéra et des concerts, le cinéma 
s’est emparé aussi de lui. Taglia­
vini a tourné dans cinq films, et 
notamment dans le Barbier de Sé­
ville, qui connut un grand succès 
à Montréal, et dans Voglio Vivere 
Cost. En outre, il vient d’ètre en­
gagé pour jouer le grand rôle 
d’un film anglais-italien, qui sera 
tourné vers la fin de l'année.

TTJjfJÏÏLL-
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«HiiiUMlonnalre rcfuwnut de Muner un 
contrat «U» condition» établies dans ss 
soumission, s'il en est requU. nu de, 
compléter ledit contrat A ta aautfar- 
“Yü.îf «1« «m-l $Y ,J, , h »

LA 8CALA : "Brlgad* xotant* \ 12 t* 
15. a h. 30, 6 h. «S. 10 h. "La plulï 
qui ehant*". i h. 30. 5 h. 03. 8 h. 20

•MualqtM
«'BM-Prairie Schooner. 
CKAC-OUbert Daria**. 
ckvl-Oh «lad** à Pat». 
CJAD-Robt. Q* War... 
CHiF-ttianaon» d* yen. 
CFCF-Bal. al the Sham.

CKVL-Chansonnetfcea. 
CHLP-Qrands succès. 
CPCF-Ben. Goodman.
4.45 P.M.
CBM-Tun# Tracks. 
CKAC-Olub 730.
CK VL-La chansormett*. 
CJAD-Who Am I?
5.00 P.M.
CBF-Heure du thé.
CBM-Maple Leaf Stake*. 
CKAC-Joumal parlé. 
CKVL-La chati0onn*U*. 
CJ AD-Nouv*lle*.
CHLP-Grand.) suocéa. 
CFCF-Nouvelle*.
5.15 PM.
CKAC-Olub 730. 
CJAD-Taraan,
CFCF-Request*.
5.30 P.M.
CBF-InfcecuatlonaJ Oup. 
CKAC-Ooquetci mua... 
CJAD-Blng Slng*.
5.45 P.M.
CKAC-Carnet d* coup...

10.15 P.M.
CKVL-On danse à Pari*. 
CHLP-Char le» Trent*. 
CJAD-Lac St-Loulê.
10.30 P.M.
OBM-Saludo» Amlgoa. 
CKAC-La tribune de» ai 
CKVL-Le monde oe soir 
CHLP-Charlee Tr*n*t. 
CJAD-Nouv. et «porta. 
CFCF-Tommy Dorsey.
10.45 P.M.
CKAC-Journal parlé. 
CKVL-On danse à Pari*. 
CJAD-Dtck Jurgen* and 
CHLP-Intermède.
11.00 P.M.
CBF-Adaglo.
CBM-Thlrtecn and Terry ; 
CKAC-Bonsolr le* sport* 
CKVL-Journai. 
CJAD-Sporte.
CHLP-On danse à Moal. 
CFCF-Nout. «t sport».
11.15 PJ .
CKAC-Chanteur d* ten... j 
CJAD-Prelude to mldM. 
CFCF-Ôpin a Record 
CKVL-Let.’s Have a Party
11.30 PM.
CBF-La fin du jour. 
OBM-Her*'» Juliette. 
CKAC-Oecar Dumont.
(TK VL-Nouvel le*. 
CJAD-Orch. de dan**. 
MINUIT
OBF-Fin de* émission*. 
CBM-Nou v. et ferm. 
CKAC-Journal parlé. 
CKVL-LeC* have a party 
CJAD-Nouvellee. 
CHLP-On ri»n»e à... 
atCF-Nouvélle*.
12.30 AM.
CKAC-OrchMIr*.
1.00 A.M.
CKLP-r.nn.tur».

TELEVISION
Poste CBFT

$T DI.XI.V

DANIELLE
DELORMEoJ** J

VENDREDI, 1* SEPTEMBRE
2.30- 3.30—“Rêve, réalité".
3.30- 4.00—Women’s Program.
3.30- 0.00—"Carie»-Tour*".
8 00- 8.15—L'actualité.
8.15- 10.00—Film (français).

SAMEDI, 13 SEPTEMBRE 
5 30- 0.00—"Tic-Tac-Toc”.
8.00- 8.15—Revue d«î* sport».
8.15- 8.30—Film (English).
8.30- 9.00—Documentaire Turbo pro­

pulseur.
9.00- 9.30—Film (françai»),
9.30*10.00—Sport*.
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............  " " " /MtStHte, “™

________'inoiXej'
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Hecrtuirei Wlm,ter. de, Tranaporta. 

i Ottawa. Ontario I» i wptambr. i»}a.

con du bonheur”. 1 h. 88, 4 h. 88. 11

18

septembre : nécitat du plant.ta i Commerce.
Paul, 8e Marky, a l'auditorium du 88, T. ». 88. 80 «apterobee et * oc- 
Y.W.c .A. ( tobra i “La nuit du 14 Janvier"
aeptembra : Un récital de ,Ç»MeUe; piece policier» en trota audieuoea, 
Merola. me»*o-K>prano. .«lie du d. Ayn Band Au Th4»tre du Nou- 
Plateau. reau-Monde laatla du Oaeù).

18 au 30 septembre: Paatlval du “Mlm 4 octobre: Oulomar Novaee. pianiste 
maudit, k Saint-Laurent. | au Plateau i Musical Art Séria»).

10. U. U et 13 eeststnbre : Le dan-l'*. 1S »t 14 «eptembre ; “Ne un di­
et twite ta «mtalne ! “Oentiemen aeur «pagnot Joae OrOco et u : manch.", de Homal n Coolua, au
Prêter Blonde*”, au Hts Majeaty'a.l troupe, au Ht» MaJeetV». „ Theatre du «lire

18, 1» et 30 septembre "Crime et M 71 et 18 aeptembfe - “La Toaca", M septembre au 13 octobre "Colo- 
châtlmem". par le Théâtre Martet.i ' Ruoletto'', '‘La Travtau" et "Ca-1 rado". opérette d» Henry Rja au» 
chea lu Compagnon». vallerta Ruetlcana”» au Palali du Vwtet4a Ljrtquea.

Sic... ky 0»t >0tll»

UFF fMIV im»V»CAHZ» 
Anything («n Hogpen ... And W»!

TROUPE DE 200 ARTISTES 
CE SOIR à 8 h. 30
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Matinée.; tamodl ot dimanche 
(Dernier .pectacle en matinée I. 01- 
mtnche té «eptembre. Pa. de «pec- 
taclt en totrée le dimanche 14 aept.)
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Plan de recrutement adopté par la Ligue Nationale
Dans le but d'empêcher 
le monopole des recrues

Chicago, 12 (P.A.) — La Ligueà Buffalo lundi prochain pour dis- 
. Nationale de hockey a adopté hier cuter ce programme, a dit" M. 
un plan de recrutement révolu-Campbell, 
tionnaire destiné à empêcher un
club d’accaparer un nombre, Le président de la ligue Nationa-
anormal de recrues.

Le plan de recrutement est te 
premier adopté par la ligue. Il a 
été inspiré par les plaintes de 
certains membres de la ligue à 
l’effet que certains clubs tenaient 
les recrues de talent prometteur 
à l’écart du marché des joueurs

le estime qu’environ ÎÜO joueurs 
seront ainsi libérés si la proposi- 
t on de réduire les listes de réser­
ve est approuvée.

M. William J. Tobin, président 
des Eperyiers de Chicago, a annon­
cé à la réunion que MM. Arthur M. 
Wirtz et James D. Norris avaient 
acquis les intérêts de sept action-

en surchargeant leur liste de ré- n»irM des Eperviers. 
serve. M. Wirtz a été élu président, M.

Norris, vice-président, et M. To- 
' bin, vice-président et gérant géné­

ral du club.
Norris et Wirtz détenaient anté 

rieurement des intérêts dans le

M. Clarence C. Campbell, de To­
ronto. président de la Ligue Na­
tionale, a expliqué le nouveau 
système. Il prévoit que:

Les équipes de cinquième et 
sixième places dans le classement 
final de la ligue auront deux 
choix dans le premier recrutement, 
tandis que les équipes de quatriè-

Ligue de» Laurentidea

club de hockey Détroit et l’Olym­
pia de Détroit, où le club joue ses 
parties.

M. Tobon a d t qu'il conserve 
ses intérêts dans les Eperviers. La

me, troisième, deuxième et pre- nouvelle organisation donne au 
miere places obtiendront un jou-!club de Chicago la propriété du 
eur chacun. Au deuxième recru- Stadium de Chicago, patinoire des 
-tement, chacun des six clubs ob Eperviers. 
tiendra un joueur *

Joliette et Lachute 
gagnent

Dans les éliminatoires de la li­
gue senior des I.aurentides hier 
soir le oJliette a défait le Mont­
réal-Est 2 à 1 oour égaliser les 
chances de la série semi-finale de 
5 de 9. Un circuit de Bill Clovins- 
ky a assuré la victoire au Joliette 
dans la 10e manche. Halpen a été 
le lanceur gagnant et Latour le 
perdant. J. Mullins a- obtenu deux 
doubles et Claude Robert deux 
coups sûrs pour le Joliette. La 
prochaine joute de cette série au­
ra lieu à Montréal-Est samedi 
après-midi.

A Lachute, le club de l’endroit 
a défait le Valleyfield B à 0. Le 
lanceur Scaterbery a retiré 13 
frappeurs au bâton et il a cogné 3 
coups sûrs. Le Lachute mène 2 à 0 
dans cette série quart de finale 
de 4 de 7.
Montréal-Est - 0000000100—1 4 2 
Joliette 0010000001—2 9 3

Daviault, Latour et Valois; Hal 
pen et Busma.
Valleyfield . . 000000000-0 7 0 
Lachute . . 40021200x—S Î3 1

Nette et Trovato; Scaterbery et 
Anderson.

le classement des équipes Ligu« Proyinci.i.
St-Hyacinthe élimine le club St-Jean; 
Québec et T.-R. sur un pied d'égalité

Ufae Nationale

Brooklyn ..
New-York .
8t-Loult>
Philadelphie
Chicago
Cincinnati
Boston
Pittsburgh
Ugne Américaine

New-York .. 
Cleveland .. 
Chicago .. .
Boa to u . .. "m .
Philadelphie 
St-Loule 
Détroit ..

Les choix de recrutement de­
vront être faits une semaine avant 
l’ouverture de la saison régu­
lière. Cette année, chaque club de­
vra soumettre ses choix avant le 
2 octobre et le recrutement aura 
lieu à Détroit, probablement le 5 
octobre, date où on présente la 
joute d’étoiles

André Corriveau à l’essai dès 
lundi avec le club Canadien
André Corriveau, qui s’est ré-nal. Il jouait alors au centre, mais 

Chaque club de la ligue aura vélé run des meilleurs compteurs il a ensuite été converti en un 
une oî? • P10**?1?0 22 ]oil-de la Ligue Senior depuis trois ailier droit,
eurs, 20 joueurs et deux gardiens ans, aura un essai avec les Cana-' Comme les Canadiens ont un 
de buts. Le prix de recrutement djCnS En effet, il se rapportera besoin urgent de joueurs de cen-

-..................... ...... tre, il se pourrait bien que Dick
Irvin TutilLse à cette position 
durant la période d’entrainement.

29 joueurs seront à l’entraîne­
ment avec le Tricolore dès la se 
maine prochaine. Voici la liste des 
joueurs qui s’entraîneront avec les 
Canadiens, le Royal, le Buffalo, le

sera de $10,000 et une recrue;à Dick Irvin lundi, au Forum, 
sera gelee pour un an. Un jou-a]ors que commencera Tentraine- 
eurs pourra être vendu à la fin ment des joueurs du Tricolore, 
de 1 année, mais le vendeur devra x i t
obtenir lui droit de désistement au . 0n sait ?as ?! Corriveau fera
coût de T7 500 1® saut avec les Canadiens la sai-

M. Campbell a dit qu’on a pro. son prochaine, mais on peut s'aL 
posé de réduire la présente liste ten(ire c*u i* uuj.i, *c -<=
de réserve de 40 à 25 joueurs. convaincre Dick Infin 9“ “ ff.106; Victoria et le Cincinnati la semai- 

La ligue Américaine de hockey cal‘bre .pour ** Ligue Nationale. -ne prochaine: 
sera oriée d’adonter le nlan dp rp- Depuis ses débuts dans ie
:rutement m s de l’avam par la hockey organisé, Corriveau s’est AVEC LES CANADIENS 
L N H Une conférence entre M fait valoir. On se souvient qu il a Gardiens de buts: McNeil, Plan 
Campbell, M. Emery Jones, présl- déjà formé une dangereuse ligne te Hodges et Evans, 
dent de la ligue Américaine, et son d’attaque avec Georges Bougie et Joueurs de defense: Bouchard, 
bureau des gouverneurs aura lieu -lean-Paul Bisaillon avec le Natio- Johnson, Harvey. St-Laurent, Mc

Pherson, Long, Irwin et Lowe.
Centres: Lach, Reay, Mosdell, 

McCormack, Masnick, Edmuson.
Ailiers droits: Richard, Geof- 

frion, Ourry, Mazur, Litzenberger, 
Corriveau.

Ailier gauches: Oimstead, Me- 
ger, Gamble, Moore, Kilburn.

Knutson et Killoh ont été invi­
tés à l’entraînement, mais on dou­
te fort qu’ils se rapportent à Dick 
Irvin.

AVEC LE ROYAL
Gardiens de buts: Broadbelt. 
Joueurs de défense: Léger, Har­

mon, dune, Rousseau, Finkbeiner.
Joueurs d'avant: Douglas. Malo­

ne, Piamondon, Locas, Perreault, 
Desaulniers, Denis. Bowness. Bur- 
chell, Proctor, Fryday, Martin, 
Pronovost, Yvora. Swartzack, Da­
vis. On ne sait pas encore si Cam­
peau se rapportera à l’équipe de 
Morin.

AVEC LE VICTORIA
Bouchrd, Roche, MacNeil, Hol­

lingsworth, Higgins, Lépine, Doro-

- Les Giants de New-York L'avance des Dodgers 
T triomphent des Pirates réduite à 31 parties
H. New-York, 12 (P.A.)—Les Giants' Brooklyn, 12 (PA.) — L’avance 
*“-He New- York se sont de nouveau des Dodgers de Brooklyn en tête 
T*! rapprochés des meneurs de la li- de la ligue Nationale de baseball
- ;?ue Nationale hier après-midi, en a été réduite à 3/4'parties, nier 
' triomphant des Pirates de Pitts- : après-midi, lorsque les meneurs 
“burgh 5 à 4, réduisant ainsi à 3Va i perdirent 11 à 7 aux mains des 
—«arties l’avance des Dodgers de 'Cubs de Chicago. C’est dire que la 
“Brooklyn, qui ont perdu 11 à 7 [victoire des Giants de New-York 
• contre les Cubs de Chicago. (contre les Pirates de Pittsburgh

Dark et Lvars ont tous deux p. * a r.^uit la marBe ^ une par' 
frappé un circuit mais ce fut surjt'e complète.

. . une erreur du receveur Joe Gara- Hank Sauer a cogne son 37e cir- 
giola que les Giants comptèrent leicuit et porté le nombre des points

- point victorieux. ! produits par lui à 120. Andy Paf-
A la 7e manche, les Giants en ko a également frappe un circuit. 

« - ivant par 4 à 2, les Pirates rem- Bob Rush a enregistré sa 15e 
C “ Mirent les buts, avec un seul hom- victoire, contre 12 défaites. Smal- 

•ne de retiré. Hoyt Wilhelm, le I ley a frappé son 5e circuit de la 
lanceur des Giants, vint remplacer saison.

■•Lanier. Il retira d’abord au bâton! . 
e fameux frappeur Bell, puis en 8e défaite, conJJ® 13 victoires.

- iit autant avec le champion des.Chicago . . . 'S l
Z. .ùrcuits, Kiner. Brooklyn^ 00005W20— 7 7 4

- Maglie fut le lanceur gagnant. Rush, Hacker et Atwell; Loes,
îenerchia compta le dernier point Wade, King, Moore, 
ies Pirates sur un circuit. Branca et Campanella.
Pittsburgh . . 010100110-4 9 1 
New-York . . . 11002010X—5 8 0

Pollett et Garagiola; Maglie, La- 
~ nier, Wilhelm et Yvars.

Le jeune Billy Loes a connu sa Frampton, Hebentbn, Ander­
son, Kowalchuck, Ferguson, Thom-

Landrum.

Jim Hughes passe 
aux Dodgers

Trois victoires 
consécutives 

pour Rochester

; «e^My^t^nn^l^^^de 8 à il^prendN,
Tâchât du lanceur droitier James a.var^JLffiJflp de 4 de 7 pour le 

' Hughes, âgé de 28 ans, de Gouverneurs ^ *
club-ferme de Montréal. Hughes,

Rochester, N.-Y., 12 (P.A.) — 
Les Red Wings de Rochester ont 
affligé une cuisante défaite aux 

Les Dod- Chefs de Syracuse hier soir, par le

AVEC LE BUFFALO
Crowdis, Pidaony, McNeil. Le­

vitt, Pillotte, Talbot, Pennell, Moo- 
*fre, Pruneau, Goold, Rose, Mac- 

kay, Kubenic, Kaiser. Kobussen, 
Pargeter, Tessier, Rochford et 
Young.

AVEC LE CINCINNATI
Bouchard, Keating, McAvoy, 

Bartlett, Pearsal, Rogers, Leacock, 
Marshall. Sinnett, Grigg, Broden. 
Nadon, English, Lapointe, Paw- 
chuck, Achtymichuk, Scullion et 
quelques autres._________

..' dont le dossier affiche neuf vie- g“e ."JOOOOOOOI—2 8 1.........................les Syracuse . on51000x_8 u j

de la li-
fnternationale.

— toires et sept défaite^ pour les l^L,,er
Royaux devait se rapporter au “ r laeck Lovenguth et Dres- 

-.club new-yorkais aujourd hui. ch^; Fasholz et Bûcha.
^ V v V ’ -_
“* Des rumeurs veulent aussi que 
SJe troisième but des Royaux, Don 
—Hoak, passe aux Dodgers ces 
njours-ci. Hoak prendrait le chemin 
—de Brooklyn à la fin de la série 
CTTMontréal-Toronto et le joueur d’in-

Lortie conserve 
son championnat
Paul Lortie a conservé 

-térieur Wilson, actuellement avec cjj^pionnat mondial hier soir au
Lie Saint-Paul, serait envoyé aux - - ---------
'Royaux si le Saint-Paul est éliminé 
-par le Milwaukee et si les Royaux
jpaasent en finale.

ÿ * *
, Ainsi, les Royaux perdraient 
-deux étoiles. Déjà, Walter Alston 

décidé que Roebuck lancerait 
contre Vic Lombardi ce soir, à 

«.Toronto. M. Guy Moreau, gérant 
•^général des Royaux, a déclaré hier 

soir, en annonçant le départ de 
Hughes, que “ce départ ne de- 

-vrait pas trop affecter les Royaux, 
» car Alston compte encore sur John

stade Exchange alors qu’il a dé­
fait Lou Klein. Lortie a pris la 
seule chute de la renwntre au 
bout de 34.10 minute». La ren­
contre fut ensuite arrêtée par 
la loi du "couvre feu" dans le 
deuxième engagement.

Ted Evans a également conservé 
son championnat du Canada con­
tre Harry Madison alors que le 
match a été déclaré “no contest" 
dans le troisième engagement. Les 
deux lutteurs furent disqualifiés.

Dans un combat par équipes, 
Maurice Robert et Léo Lemay ont

Podres et Art. Fabbro comme lan- défait Fred Carone et Yvon Ra 
ceur* de relève." jcicot, tandis que Paul Gaudette a

annulé avec Ray Lortie.
Programme double 
au parc Vaillant
Dimanche, à 1 h. 30 de l'après- 

midi, dans un programme double 
qui saura sûrement plaire à tous 
les amateurs de balle molle, le 

■«lub féminin Chic-N-Coop rencon 
trera les "Bouffons" de l’Ouest 

A cette occasion, la première

Harry Lumley échangé 
contre quatre joueurs 

des Maple Leafs

son, Kachur, McCready, Castelai- 
ne, Swartz, Cowan, Toppall, Ab­
bott, King et Cotnoir.

Dans le monde 
du base-bail

AUJOURD’HUI 
Ligue Internationale 

Coupe du Gouverneur 
Montréal à Toronto (soir) 
(Montréal mène 2-0; série 4 de *1) 
Syracuse à Rochester (aolr) 
(Rochester mène, 2-0; série 4 de 7) 

Association Américaine 
Coupe du Gouverneur 

Milwaukee à St-Paul (aolr) 
(Milwaukee mène 2-0; série 4 de 7) 
Kansas-Cltv à Minneapolis (soir) 
(Kansas-Cttv mène 2-0; série 4 de 7) 

> tamale
Cincinnati à New-York (2)
St-Louis à Brooklyn (soin 
Chicago à Philadelphie (2, soir) 
Pittsburgh à Boston (2, soir)

Ligue Américaine
Philadelphie à Détroit 
New-York à Chicago (soir)
Boston à Cleveland (soir* 
Washington à St-Louis (soir)

G. P. as si
94 M
K> 50 
7« S3 
m Ts
92 7*7 
90 78
30 103

a. p.
83 57
83 56 
74 96
72 97

71 70 
5( «J
48 91

Peliles annonces
MAISON DE CAMPAGNE 

A LOUER
Maison en pierre, meublée, système 

huile, grand terrain. 30 St-Louis, St- 
Kuatache. HA. 2373. 9-9-52

Chicago. 12 (P.A.) — Les Black 
Hawks de Chicago, de la Ligue 
Nationale de hockey, ont annoncé

. ____________  „ . hier qu'ils ont échangé leur g|r-
balle sera lancée par une haute djen de buts, Harry Lumley, con- 
Peraonnalité de St-Henri, et sera („ quatre joueurs des Maple 
retue par le conseiller municipal Leafs de Toronto.

- Brunod Lépine; le frappeur sera En dernière place du clasaement 
'."M. Victor Hill, propriétaire du l'an dernier, ies Black Hawks ont 
* ■restaurant Chic-N-Coop. obtenu le gardien de buts Al Rol-

. Dans la deuxième joute au pro-uns, le joueur de défense Gus 
“ gramme, le puissant Indian Room, Mortson, le joueur de centre Cal 
■■•«lui n'a connu qu'une série de vie-Gardner et Pallier droit Roy Han- 

J>lres dernièrement, recevra le nigan.
•Trii* d( it p0iice. M. William J- Tobin, président

Cette partie devrait être des du club de Chicago, déclare que 
Plus Intéressantes, car elle mettra cet échange s est déroulé à a 
aux prises deux clubs de toute suite de pourparlers avec Connie 
première force. Smythe.

TARIF

Annonces classifiées 
“Le Devoir" — BEIoir 3361

434 Notre-Dame est
(Commandes prises Jusqu'à 10 b 

g m pour l« inur mémr Pour It 
lamedl Jouqu'à 3 fc. te vtndruAl), .

ANNONCES JRULNA1RES - Tarif 
minimum d« 39c pour 2 Hfn«t (12 
mote)

Compter • mou A ta ligna. Oaa 
paru* (Sa ligue compta pour uua li­
gne entière Les abréviation» ini­
tiale* comptent pour un mot; laa 
mote compneéa pour autant de muta 

-Chaque nombre pour un mot. Ajou­
ter 4 mote par insertion pour indi­
quer le numéro de la caaa Pour ica 
réponece devant être expédléea par 
la poste ajouter 9e.

GROS CARACTERES - Une ligne 
es caractère gothique U pointe (19
lettrée ou i ■) équivaut à 9 l

gMÜ‘ _____________pour condoléances, ate., t 
mot minimum Ml oenta.

Pet Dlff !
•933
.0» 3 Vil
.576 8 j
.547 12 '
.486 20» a
«« » | Les Athlétiques de St-Hy»cinthe 
275 ont exécuté un ralliement de qus- 

lire points dans 1* neuvième man- 
jche pour venir de l'arrière et vain- 

Pet DUilere le Canadien de St-Jean par 
5 à 4 dans la septième et décisive 

J4 mute d’une série semi-finale de 4 
tîs ion! de 7 des éliminatoires de la ligue «vec deux coups de circuit. Pas 

«u Provinciale. zek en a réussi un et Bush a obte-
■50, jï!, Ta5,ior , -xJi - - nu trois coups sûrs. Carpentier et
3,5 *414 c«ur Leswright dans la neuvième Wotuchowicz ont lancé pour Saint-

Hyacinthe. Plus de 4.000 pertonnesj 
ont assisté à la joute.
St-Jean 100101109— 4 9 1
St-Hyacinthe 000000104— 3 < 0

Taylor, Leswright 9 et Uribe; 
Carpentier, Wotychowicz 9 et 
Sosh.

* * *
mais c’est Taylor qui a subi la Québec a égalisé sas chances 
défaite. Quatre buts sur balles et;ivec !e club Trois-Rivières, hier 
deux simples ont produit les qu*- s0jr par une victoire au compte
neurième StHyicinth* dlns H de 5 à 4. La aérie semi-finale de

Pour le St-Jean, Cayavec a brillé;1* * 3'3-
Québec .. 
Tr.-Rivières

quatre de sept est maintenant éga-

100010120 — 5 13 
000000013— 4 12

Babydlo, Lague 9 et McCardell; 
Wingo et Traoous.

. KyU «st vondu 
aux Stampqdqrs
Boston (AJP.) — Les Bruina d» 

Boaton, d* la ligua dt hockey Na­
tionale, ont annoncé la venta du 
joueur de défense, Walter (Gua) 
Kyle, aux Stampedera de Calgary, 
de la Ligue Semer d» l'Ouest du 
Canada. ,

Kyle, âgé de 21 ins, arelt été 
obtenu per lea Bruina de Boston 
l'hiver dernier, des Rangers de 
New-York. Cea derniers avsient 
obtenu en retour, le joutur d'a­
vant, Paul Ronty.

L'enveloppe 
de paie

GROSSIT
CONSTA

Il n'y a pas plus d'amployés à la Commission do 

Transport on 1952 qu’il y on avait on 1947| copondant, 

entre ces années, le coût d'opération a augmenté de $10,506,296. La liste do pote 

annuelle révèle quelle part de cette augmentation prennent les salaires, qui ont augmenté 

avec le coût de la vie.

1947 .......

1948 .........................................................

1949 .........................................................

1950 .......

1951 . . .....
1952 (a Boat dos talairu octuotfsmant an vigwur) (

$ 13,272,699 

$ 14,136793 

$15,219,951 

$15,511,253 

$17,103,695 

$ 20,267,000

Cette année, la Commission sa trouve en face d'un déficit de plus de 3 millions; la 

tableau ci-dessus en fournit l'une des principales explications.

Le coût d’opération annuel a. augmenté d’année en année et cette augmentation se chiffra actuellement è
m

$10,506,296 par rapport à 1947; il est estimé que l’augmentation dos salaires représente, è effe seule, 

environ $7,000,000 de cette somme.

\ du r»v4nu /

En 1947,
(•< salaire prenaient 34% 
du rsvsnu Mal.

du r»v4nu

Actusffsmsnt,

Ht prannsnf 67% 

du rsvsnu.
eff

l'ougmantafion gMrofa dot prix s# dm tahirm plaça 
h Commituon da Transport sa focs d’un défkH actual 
da $3,011 £66 par annès, es qui oblige la Cammiuiaa 
à ougmantar la prix dm biitah.

Commission 
de Transport 
do Montréal

MTC-IFI

%
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Le centenaire de Laval

PA NS LA LIGUE AMERICAINE

Les Indiens de Cleveland ne sont plus 
qu'à une demi-partie des meneurs

Ha ont blanchi les Athlétiques de Philadelphie au compte de I à O hier 
après-midi Sénateurs 4, White Sox I — Deux circuits de Walt Dropo 

et un simple de Jim Delsing donnent la victoire aux Tigers
T,es ln- ter.Cleveland, 12 (P.A.)

diens de Cleveland se -...........
prochés à une Vi partie des me- nières _____
neurs de la ligue Américaine de Philadelphie 
baaeball, les Yankees de New- Cleveland

ln'^ui n a, I’®’!"antiu^ d’env°yeri Masteraon et Grasse; Dobson, 
, ° A"5!'L*i„.Ie^t}ieusûrd*ni,e4^dw'lstobb* et dollar, Johnson.

Ip M’
. . 000000000—0 2 0! Ti»»r« de Détroit victorieux

York, nier après-midi, lorsqu'ils C Byrd "et Murrav^G arda* et * Te 1>- D(Hr,oit' 12 (P-A.) — Deux cir- 

ont blanchi les Athlétiques de Phi- bets. ’ cuits de Walt Dropo et un simple ar? ■ vJel
ladeiphie 1 à 0. Le seul point de la i tin frappeur de relève Jim Del- solxante

L'Université Laval décernera de 
nombreux dociorals ‘
Des personnalités du monde entier seront 
honorées par l’univarsité québécoise — Liste 

des décorés
Québec, 12. — Le lieutenant-] sée de paléontologie de l’Ecole su. Des music,ens: 

gouverneur de la nouvelle provin-] périeure des mines de Paris, un M. Wilfrid Pelletier, du Metro- 
ce canadienne de Terre-Neuve doctorat ès sciences; !politan Opera House, directeur de

| lion Henri-Capitant, un doctorat Au Kiwantt St-Laurent 
I en droit.
; i?. Père Joseph Delos, O.P., con-
j seiller ‘ecclésiastique à Pambassa- 
] de de France près le Saint-Siège 
! et autrefois professeur à la Faculté 
]des sciences sociales de Laval, re- 
jcevra un doctorat ès sciences so­
ciales;

Les problèmes de 
nos pomiculteurs
"Si le

La foudre et le feu 
ruinenf un fermier.

Beaumont, Que., 12 (P.C.)—La 
grange, un poulailler et un ban- 

cultivateur n'a plus au- gar propriété de M. Edouard Vê.

ainsi que plusieurs des plus grands 
noms de la vie culturelle et de la 
science dans le monde voisinent 
avec les noms d'illustres chefs d'E­
tat, d’éminents prélats, de grands 
diplomates dans l'historique pal­
marès d’honneur du Centenaire de 
l’Université Laval.

Le recteur, Mgr Ferdinand Van-

Sir Robert Watson-Watt, émi 
nent savant anglais et inventeur 
du radar, qui a joué un rôle si im­
portant durant la dernière guerre, 
recevra un doctorat ès sciences;

M. Léo» Va» der Essen, histo­
rien, secrétaire général de l'Uni­
versité catholique de Louvain, en

dry, vient de révéler les quelque,Hn dottora*: lettres:
' noms consignés dans cfi .. : Lems, professa?!' de lit

partoe fut compté par Bobby Avi-I Sénateurs 4 — Whit* Sox 1 sinl?- à 8c manche, pour faire ’,a".nare.1\le P“ls ‘"iposant ne wu i Angleterre un doctorat ès lettres-’ 
la, à la 4e manche! lorsqu'il frap- Chicago, 12 (P. A.) _ Un deux- compter le point gagnant, ont il-^..1 histo.lle -^cula.re de la pre- AnS'eierre, un doctorat ès lettres, 
pa un circuit. buts de Jackie Jensen et un trois lustré la victoire des Tigers de n?lere université française en Ame- pes médecins:

Mike Garcia n'accorda que deux buts de Jim Busby ont assuré une Détroit sur les Red Sox de Bos- j1,?11®' ^‘a remlfe “C ces doctorats:
coups sûrs pour remporter sa 20e victoire de 4 à 1 aux Sénateurs de ‘on- au compte de 5 à 4, hier, dans « honneur se fera au cours de professeur Léon Binet, doyen 
victoire de la saison. Tous deux fu-l Washington, hier après-midi, con-:1» ligue Américaine de baseball, .lune des plus brillantes cerémo- de la faculté de médecine de Pa­
rent cognés par Ferris Fain, le tre les White Sox de Chicago Les Tigers ont frappé 12 coups h'fs de la dernière journée des ris. membre de l’Académie de mé-
mellleur frappeur de l’Américaine, dans la ligue Américaine de base Sûrs pour infliger aux Red Sox f®!fs principales du_ centenaire.]decine de Paris et chef de la délé-

tant raison qu’il y a 10 ou 15 ans j,ina du rang st-Roeh à St-Joseph 
R. Père Arthur Caron. O.M.L, de se plaindre des bas prix de ses|(je Lévis, ont été la proie de la 

doyen de la Faculté de droit ca-, produits, il faut tout de même corn-joudre et des flammes hier soir, 
nonique de l’Université d'Ottawa,] prendre que son attitude courante au COurs d’un violent orage, 
un doctorat en droit; de “plaignard'', qu’on lui reproche

tant, vient de ce qu'il soit le seul' Outre ses bâtisses, M. Vézina 
de tous les producteurs qui n’ait perd toute sa récolte et une gran- 
aucun pouvoir sur le facteur prin- de partie de sa machinerie ara- 
cipal de sa production, c’est-à-dire toire. 
en son cas, la température. C’est! , . . . .
pour de telles raisons que la ré- Le mois dermer, un incendie 
coite canadienne de pommes pro- semblable détruisait 1 ecole du 
met, cette année, d’être de moitié ! rang, voisine de la demeure de 
inférieure à la moyenne des bon- M. Vérina. 
nés années.”

l'Orchestre symphonique de Qué' 
bec, recevra un doctorat en mu­
sique;

M, Raoul Jobin, du Metropolitan 
Opera House, et premier ténor de 
l’Opéra de Paris, un doctorat en 
musique:

C’était le 3e blanchissage consé-iball. leur 10c défaite consécutive,
cutif de Garcia. La série de trois points, à la 6e Le lanceur de relève Dave Ma-

CVst la 8e victoire d'affilée des!™a11’.?',î!1' w111,8. j de ,an‘ dison, des Tigers, a affronté un
Indiens, leur plus longue série rie ,e !J‘aalelson des Sena- scui frappeur à la 8e manche, Ted
la saison, insurpassée dans cc cir-i ,ur?’ ct Jo* Gobson, des Sox. qui Lepcio, qu'il retira au bâton, assu-
CUit. ! V<,nt fcordé.1q,ie fluatrp «►“P* rant la victoire de son club.

sûrs chacun. Masterson a mainte-, Boston 001000030—4 8 3
nant dix victoires, contre sept dé- Détroit . 00200102x—5 12 3
faites,
Washington . . 000103000—4 4 1 ! McDermott, Benton et Wilber; 
Chicago 010000000—1 4 1 iTrucks, Madison et Batts.

Deux des cinq coupa sûrs des In­
diens ont été frappé par Luke Eas-

Avi* légal
Province do Québec,
Diitrict de Montréal 

No 320 M2
DAME ALICE LEGRIS, ména­

gère, épouae commune en biens 
d'Evariste Presscau, contractcur, 
de Ste-Roae, Co. Laval, diatrict 
de Montréal,

DEMANDERESSE

EVARISTE PRESSEAU, contrac

Les meilleurs trotteurs du pays 
au Parc Richelieu, "

soit celle du lundi 22 septembre, gation de la Sorbonne, recevra un 
En communiquant les noms des] doctorat d’honneur en médecine; ®s s<hences; 

futurs docteurs Mgr Vandry a, Dr J. A. McFarlane, doyen de là M- Louis Porreau, ingénieur ci- 
rappelé que c est le gouverneur; Faculté de médecine de Toronto ! vil. do5,en dcs ingénieurs diplô- 
general du Canada qui recevra a un doctorat en médecine- ’ mes de l’Ecole polytechnique de
cette occasion la plus haute dis-] Dr Charles Herbert Best de Montréa1’ un doctorat ès sciences; 
motion universitaire québécoise,iruniversité de Toronto, directeur M- R- E- G- Goûts, directeur gé- 

le doctoral honoris causa de 1 Uni-!du département de physiologie et néral du Conseil canadien du bien- 
versité Laval. Voici le palmarès] du département de recherches mé-!être social, un doctorat en scien. 
d honneur du Centenaire de Laval] dicales Banting & Best, et codécou- ces sociales; 
comprenant. ivreur de l’insuline, recevra un' .Madame D. B. Sinclair, sous-mi-

Le lieutenant-gouverneur de la: doctorat ès sciences; ; nistre adjoint de la santé et du
province de Terre-Neuve, sir L. C.l Professeur Henri Hermann doy- hien'Ctre à Ottawa, un doctorat en 
Outerbridge, qui recevra un docto-:en de la Faculté de médecine de sciences sociales;

Telle est l'explication qu’a four- , „
m uesire uetauw cnei tror--'*■ d«vant & club K i wants- des confisenes. On songe i lem- 

ehestre'aux'concert^svmphoniauesNi'Laurent, M. Nolasque April, Picker au sucrage des tabacs à ei­
de Montréal un doctoral en mu- agronome ct pomiculteur, direc-l jfarettes; Meme la pectine, tiré» 
sique mU Iteur de l’école moyenne d’agricul-!d« la Pelme du fruit, trouve divers

q ' ! tare de Ste-Martine. M. April avait emplois, comme pour envelopper
Des industriels: j été invité à traiter de pomiculture, médicaments expédies aux ar-

'à l'occasion de la campagne kiwa-;”1®68- EnLh' "oublions pas le cl- 
Str James Dunn, president de nienne de vente de pommes pré-j dre et le calvados.”

sentement en cours. ; Les convives ont pu en effet ap-
,„ Mwen penman nre. des problèmes de nos pomi- précier da ralais, le cidre de la

sident de l’Ontario Paper et de la CU,î*urs' “'i'1*.1114» YiÇnt de ce Que]cidrerie de M. April, tout en écou- 
Quebec North Shore ^in doctorat'?ette p.roductlon reclame une In ! tant avant sa causerie la première 
yueoec iNoun snore, un aoctorat tervention manuelle constante. Les artiste au programme des déjeu-

diverses variétés de pommes ne ners kiwaniens de l’automne, MB* 
prospèrent que par la greffe, Ten--claudette Jarry, chanteuse et a«-

un doctorat ès sciences;
M. Arthur Albert Schmon, pré

semencement en pépins ne don­
nant que des pommiers sauvages.

“Un autre grand problème est la 
perte de nos marchés extérieurs, 
que nous sommes cependant en 
train de retrouver ou de rempla 
cer par d'autres.

“Il y a en effet, bon espoir de 
placer ailleurs nos excédents de 
récolte, car la pomme n’est pas 
consommée seulement en nature.

cordéoniste.

Les fameux trotteurs, Jerry A.ichp

rat en droit honoris causa; jLyon, en France, un doctorat en' w- Ptnmett Murphy, sous-minis- Elle sert à fabriquer des compotes, 
n . . , ... -médecine; tre des travaux publics à Ottawa, du jus de pommes sous forme slm-
Dcs mintshes fédéraux: i Dr Alexandre Brunschmg, de]un doctol;at ès sciences; ;ple ou sous forme concentrée et

le très hon. C. ». Howe, minis- l’AmericanCollege of Surgeons, M Pr®sii----------------------------- -------------------------
Ire du commerce et de la produe- Pr?feaseuÇ de clinique chirurgicale de"‘. 1 Institut caandien des]
lion de la défense un doctorat a la Faculté de médecine de l’Uni- comptables agrees, un doctorat es torat en droit; 
d'honneur ès sciences; versité Cornell, à New-York, re-|*c*®nc®s financières; _ M. George P. Gilmore, ehanee-jversité ______ , _ ____ ____ _ . , ... _

Filon."Paul "Martin!’ministre de cevra un doctorat en médecine; ! M. W E. Mackintosh, viee-clian- lier et président de l’Université 
Hanover, Morris Mite et Hasty Hasty Pete sera conduit parson la santé et du bien-être un doc-' »r Robert James, gouverneur de relier et principal de l’Université-McMaster, Hamilton, Ontario, un 
Pete, qui ont été inscrits dans le propriétaire, Del McTavish, di-! torat en droit. ' T American College of Surgeons, Queen’s Kingtson, Ontario, un doc-! doctorat en droit,

teur, de Ste-Roae, Co. Lavai, dis- derby trol National, pour une] manche. | professeur de chirurgie à la Fa-
trict de Montréal,__ ! bourse de $5,000, sont arrivés à la Des ambassadeurs: jculté de médecine de l'Université

J:A.DtSY C*
MONTREAL

DEFENDEUR piste du parc Richelieu. Ce* trois 
Vue action en séparation de coursiers seront en excellente con- 

otent a été instituée en cette cause dition pour la classique de diman- 
le 4 septembre 1952.

D. di FRANCESCO,-------------------------------------------------------
Procureur de la demanderesse :

CANADA
Prévint» d» Québtc,
Diatrict d» Montréal.

Cour supérieure
No 319144
LEOPOLD DALLAIRE,

Ce trotteur vient de remporter , . , -de Toronto, et chirurgien en chef
d éclatants succès à la piste Roo- : _ le 1res honorable Francis M. au Toronto General Hospital re- 
sevelt, à New-York. Les experts Fonte, haut commissaire d’Austra- cevra un doctorat en médecine- 
des courses sous harnais croient|Iie au Canada et doyen du corps! Dr Charles Oberling directeur 
que ce coursier sera difficile à i diplomatique à Ottawa, recevra un! de l'Institut du cancer de Villejuif 
vaincre s’il ne ‘‘casse'’ pas. : doctorat en droit; en France et professeur à la Fa-

t , ■ , j- , , i Son Excellence M, Victor Doré, culte de médecine de Paris un
La classique de dimanche four- ambassadeur, ministre du Canada doctoral en médecine- 

mva des épreuves très contesté*».]en Suisse et en Autriche, et an- Dr Louis-E. Phaneuf de-TAmer- 
j En plus de Morris Mite et de .1er- cien surintendant de l'Instruction ican College of Surgeons nrofes- 
ry A. Hanover on verra vourir e publique de la province de Qué- Seur et chef L département de 

(fameux Projectile, qui dct.ent le bec, recevra un doctorat ès scien- gynécologie au Tufts Colîàw Me 
Le* AJouett** prendront l'avion|^p„ar.c.,îll,®h!l‘*u; cm socules;.......................................;dical School, de Boston, un8docto-

Les Alouettes à 
Hamilton demain

à destination de Hamilton. Même]1’1® a d.®j* ,®?,uru le n,il1® ®n 2:0<, Son Excellence M. Sean Murphy.i rat en médecine-
/'la mil Ifiiii* fmt arrivA eaJ DOUt-Qe*L lit. drnbâSSddOUr d’irlîindp AU (^AnaHp. TXr ATs,,„nn xtrLEOPOLD DALLAIRE, gara- après ce qui leur est arrivé sa-|“u amoassaaeur d'Irlande au Canada, Dr Newell W. Philpott régent

giste, de la Pointe-aux-Trembles, i modi dernier, les Oiseaux rouge* A leur arrivée à la piste locale ^e(•ev^a.u,; doctorat en droit; ide l’American College of Surgeons,
P« ***** le «oût de voya-:,MAf;e^u*rrcoursi*raPd« ^ Nutol, .gou- professeur à la Fafulté demédel

IRMA ROB'.LLARD, épouse corn- ecr. - ,munt en biens dudit LEOPOLD * ------------ Jos- Cauchon. de Qui bec. ont im-
i Doug Walker, après la pratique 

DALLAIRE. et dûment autorisée d’hier, a déclaré que les Tiger 
par ce dernier * ester en justice, cats de Hamilton sont dans la 

Demandeurs, j mauvaise jungle s'ils s’imaginent 
pouvoir plumer scs bipèdes aussi 
nus que les Argos de Toronto 
l'ont fait la semaine dernière.

Louis Allen ct Fank Nagle sont 
toujours avec les Alouettes mais

— vs
ARTHUR ROY COLOSINO, des 
mêmes lieux,

Défendeur,
• et

YOLANDE DALLAIRE. épouse

pressionné les connaisseurs dans 
leurs exercices de délassement. 
Jerry A. Hanover, tout frais de sa 
victoire du derby de l'exposition 
de Québec, est un imposant com­
pétiteur,,qui recevra également le 
support de maints amateurs. Quant 
à son compagnon d’écurie, Morris 
Mite, U est toujours le coursier

Le sénateur Jacob Nicol,
verneur et bienfaiteur de’ TÛni- : cTnc'ïri’Uiüveraitt'McGiiret‘chef j 
versité Laval, sera fait docteur; du département d’obstétrique au 
d honneur en droit: . Royal Victoria Hospital, à Mont--

L honorable Jean-Paul Sauve, réal, recevra un doctorat en mé- 
mimstre de la jeunesse et du bien- decine; 
être social de la province, recevra] 
un doctorat en droit; Des juristes:

Des chanceliers d'universités: M. Julliot de la Morandière.
,,k „ „ ™ . doyen de la Faculté de droit de
L non. juge O. S, Tyndale, juge-Paris, recevra un doctorat en

Tfc&peéi Moàubi

Le cambouis peut occasionner de coû­
teuses réparations à votre moteur et 
accroître vos frais d’entretien. La 
Marvelube “Heavy-Duty” empêche les 
dépôts gommeux de se former ... elle 
diminue la chaleur du moteur ... elle 
combat l'effet des acides de combustion 
corrosifs... et protège le moteur à l’àide 
d’une pellicule lubrifiante très résistante.

eommimp en hien« rtiiiîl’t îrihnfi!'1* n’aiironl Pa« l’occasion de faire;d endtirtnce remarquable qui fut en chef adjoint de la Cour supé1 droit; 
< omnium en mens (niait Annul __ _____ ___  s. ___ Houro anpl.n __i;__ j.
Roy leurs débuts demain. Allen est un un des meilleurs trotteurs à cou-i Heure et ancien chancelierfnlnxinn et le PBrirti *,"ul ueuuis ui-iiidiii. Alien est uni un ucs meilleurs trotteurs a c__
Rte'ÛR GENERAL de la provin-,îloqueur R11* .aura‘t causé une rir^sur les pistes canadiennes. | l’Université McGill, recevra

de Me Georges Cresteil. bâtonnier
ïUR GENERAL de la orovin- l"usc uue iu iur irs pisies canoaienne.v ,. .cv-ev*. un du Barreau de Paris, un doctoratde Ouéboc ès-ouilitéP i-bonne impression lors des prati- Aussi la tâche de découvrir le doctorat en droit; endroit;

1 Mi.-rn cause !Rue* ma‘s le Pil°l<’ Doug Walker gagnant éventuel de cotte fameuse ^ SonExc, Mgr Francesco Barbadoi Me Xavier Janne d'Othée pro- 
^VIS utilisera probablement le même classique s’avère-t-elle des plus i>ejo. évâque de Salamanque, fesseur à la Faculté de droit de

Il eat ordonné au défendeur de aliRn®q'®nt que lors de la déroute difficiles. . (chancelier de l’Université Pontifi- l’Université de Liège, en Belgique,
comparaître dans le mois complète à Toronto, samedi der- . . , ca'e de Salamanque, en Espagne, président du groupe belge de TAs-

eptem
Cartitr, Barctlo A Rlvard,
Procureurs des demandeurs.

Frank Nagle, un quart-arrière I’’0*' ^aucnon «nl n« nombreux claies; 
possédant une bonne limitation 1 »upportenri, ce qui ne fait que rMt blessé à une jambe e1Psèia au' ®°?'pli<1.Ver ■« tâche habituelle àyjOtfjecteun et presidents

Provinc» d» Québec.
Diatrict da Montréal,

Cour supérieure
NoSI92U

IDA BROCHU,
Demanderesse

ATHANASE COLUN.
Défendeur.

Une action

(repas. Nagk. demeure sur la liste-Wil ilfÆ Jf'? Journt®, d’urnuemter;
-de personnel de l'équipe cepen.,^^ ‘de^a^Te"» ïueX'.^- , . - . ,

Un troisième Américain devra joindre" Rc"’ chu?k écîiriès titut Uca‘holique0'deCParis, un doc-
S, Exc. Mgr Emile

culture juridique française un doc- 
| torat en droit;

Me Mario Rotondi. professeur : 
de droit de l’Université de Milan,' 

Blanchet. ®n ltalia. et membre de l’Associa-1

J’ai bien fait d’adopter __

" Marvelube <§?)
! nécessairement réchauffer le banc 
à Hamilton demain pour réduire 
le nombre à la limite permise de 
huit. Walker n’a pas encore arrêté 
son choix sur ce troisième jou- 
eu. Charlie Hubbard, un extérieur, 
n'a pas été trop fameux ju»qu'ici|

Blondeau, de Québec.

ction en séparation de et il sa peut que Walker lui pré- 
corpe et de biens a été instituée|fère Tom Hanlon, un nouveau ve­

nu qui n'a pas encore pris part à 
une joute régulière. Walker dé-'

Wladek Kowalski 
relève le défi de 

Buddy Rogersles parti
Montréal, le 9 septembre 1952, .une jviuiu ivguncri-. v»<imvi ur- , . . ,, , ,

Roland LANGLOIS, 'cidera du huitième joueur améri- , j ct’ai"P,on n'jnûial des poids-pi 
Procureur de 1a demanderesse, cain à Hamilton. lourds a la lutte, Wladek Kowalski. E-

S. Exc. Mgr Patrick McCormick, 
évêque d'Atenia, recteur de l'Uni­
versité catholique de Washington, 
un doctorat ès sciences sociales;

S. Exe. Mgr Paulo di Tarso Cam 
pos. évêque de Campinas, recteur 
de l’Université pontificale de Sao 
Paulo, Brésil, un doctorat en droit 
canonique ;

Sir Hector Hetherington. princi 
al de l'Université de Glasgow, 
cosse, un doctorat ès lettres;
T. R. Père Francesco Ceuppens,

BRADING
c'estla 
bière 
des 

bières!

de Windsor. Ontario, a relevé le 
défit de “Nature Boy” Buddy Ro- O.P., recteur de l’Angelicum.'à Ro 

. gers et a accepté de mettre son ti-]me, un doctorat en théologie;
| tre à l'enjeu contre le rapide gla- Dr R. C. Wallace, ancien princi-] 
- : diateur du Camden, N.-J., dans pal de l’Université Queen’s, Kings- 
; ! une rencontre de deux chutes de ton, Ont. un doctorat ès sciences;

I trois, mercredi soir prochain, au M. Andrew Steimrt, président de 
Forum. l’Université d’Alberta. Edmonton,

Rogers avait demandé un match- Alta, un doctorat ès sciences éco- 
revanchc à Kowalski et lui avait nomiques-
promis que s'il était battu, il se' M. Louis Chardorniens. recteur 
retirerait de la liste des préten- de TUniversité catholique de Fri- 
dants logiques pour une période' bourg, en Suisse, un doctorat ès 
indéterminée et donnerait une sciences;
chance aux autres aspirants, tel-l M. Harold W. Dodds, président 
lement il était sûr de pouvoir de TUniversité de Princeton, N.J., 
triompher du géant de 6 4”. !un doctorat ès sciences sociales;
, Le promoteur Eddie Quinn avait Dr Nomo» A, M, Mackenxte.
promis au gagnant du dernier Prts‘d®nt de l’Université de ta Co-

! match entre Rogers ct Moquin Lnmbl® canadienne. Vancouver, un
,'de lui accorder une chance pour dt>etorat ès sciences sociales; __
]un combat de championnat, mais! . ,P'’J';,^,cîrS0!L Prt-s d®nt
en dépit de la victoire de Rogers. »® , yn v®,s]!f St-Frartçoîs-Xayier,
Kowalski ne semblait pas trop Aptigomsh, N.-E., un doctorat ès
pressé à rencontrer son fameux rl-.sc',®n®e!':p . , „ .
val uni* autre fois et à rinauer • ^ ‘ ‘ C ,o.B., an-«I une «une vois ei a risquer cicn wtfUr de S(i Michaei-S Col.

OUVERTS CE SOIR JUSQU'A 9 H. ET SAMEDI JUSQU'A 5 H. 30

Messieurs,
venez épargner davantage chez

DUPUIS

de nouveau sa couronne contre ,,,
lui. Mais -le promoteur Quinn, de L* ’tnn t
retour de la convention annuelle ÎL ràc^TÏ un dr^torlt
de la National Wrestling Associa- uttîî?- ’ recevr* un doctorat ès 
tion, a menacé le champion de ’ 
suspension s’il se refusait à rem- Savonts et écrivains: 
plir ses engagements.

Quinn a aussi laissé entendre', w- Et'c»"* Gilson, membre de 
qu’il s'était assuré les services Académie française, directeur de 

ides meilleurs lutteurs américains I',ns,i,ut médiéval de Toronto et 
j pour la prochaine saison. Il a Tin- représentant de l'Académie fran- 
tention de présenter un véritable cal*® "f* t**®* du Centenaire, re­
gala de lutte dès mercredi pro- e*"* un doctorat ès lettres: 
chain après une semaine d inacti-, Robert Courrier, professeur 
vité forcée du Collège d» France et secrétai-

I Tous les fervents de la lutlc r„® : P®rP*‘“®1 de T Académie des 
auront hâte de revoir Rogers et r®c*vr* u" doctorat en

'Kowalski à Toeuvre Tun contre mtJCCD"®’„. R, , , . .

t^a.rr.’r.nrmais terminées par une décision * U'm val, un doctorat ès lettres.

>ok!

neuf ei catégorique, n y a tou- L ""i'"’
&éWd.“.‘Æro: du chaÿoa j0^

m *swrsjrA is % -«r-aSSâT. 
K. œs-j, rtffA HrSas SriL"-
i innrH1,8 d*ux meilleurs physicien français, professeur au 
- a déil Aillnn Rog®r8’ qul Conservatoire des arts et métiers
'diJu couronne mon- de Paris, un doctorat ès sciences;

.’*8t Plu* détermine que ja- M. Jean Pn-etenu. professeur è 
mais à la reconquérir. u Sorbonne, conservateur du Mu-

ON REMARQUERA VOTRE DISTINCTION...

"ROYAL NASSAU DE LUXE"
Portez ce chapeau de belle fabrication en 

feutre duvet d'une souplesse nouvelle et 

pourtant conservant sa forme 

Bord étroit à ruban plus large; bord piqué, 

bord bordé. Vous portez ce chapeau le 

bord baissé ou relevé. I6H à 7Vk),

8.50

DURMS — 
r»i-d»>< haussé» 
St-Chrlitoph*

luf mis» **<*9 S

NUANCES
Héron, Ap«n, Minuit, 

cloro, ormt, sea Haz*.

Surv»ill»i nos annonças dans 

journaux pour prefitar dot auhalnaa 

aatraerdinairas da la SRMAINE Dit 

ARTICLIS MENAGERS.
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